
D jezzy "démarre fort en
2018", c’est le slogan que
l’opérateur téléphonique a

arboré afin de mettre en avant ses
projets durant l’année en cours.
Le directeur général du groupe,
Matthieu Galvani, en a longue-
ment parlé lors d’une conférence
de presse animée avant-hier à
Alger. Après avoir récapitulé a
peut près tout ce qui a été réalisé
en 2017, M. Galvani a donné un
aperçu de ce que la compagnie
compte accomplir cette année.
La rupture. C’est le concept sur
lequel le patron de Djezzy a
insisté. Cette fois-ci, cette rup-
ture passe par la démocratisation
du Data (internet) que ce soit sur
Smartphone ou sur modem 4G.
L’opérateur compte devenir un
leader en la matière et tout porte
à croire que cet objectif n’est pas
loin d’être atteint.
Comme ce fut le cas l’année der-
nière, Djezzy mise sur Internet
afin de conquérir un marché ou la
concurrence est rude. Pour ce
faire, le groupe a investi beau-
coup d’argent, 15 milliards de
dinars. L’objectif : proposer des
offres attractives avec la meil-
leure qualité de connexion et un
débit plus important. Internet
constitue donc le cœur de la stra-

tégie commerciale Djezzy.
Cette année, le groupe lance de
nouveaux forfaits pour son pack
- Djezzy Modem -. Les formules
proposées sont très intéressantes
d’autant qu’elles ne sont pas
figées. Les abonnées peuvent
basculer d’une formule à une
autre sans problème et l’utilisa-
teur peut choisir entre la formule
prépayée ou post payée. Djezzy a
également donné un coup de
fouet à ces offres internet. Quatre
packs Modem 4G sont proposés
il s’agit des formules Bronze,
Silver, Gold et Platinum.
Concernant les prix, le groupe
persiste à dire que ses offres sont
les moins chères et les plus per-
formantes du marché. Entre

6.000 et 24.000 DA l’abonné
peut avoir accès à des volumes de
Data différents de sorte à satis-
faire tout le monde.
L’autre nouveauté, c’est l’appli-
cation - Djezzy internet -. Le pro-
gramme développé par les ingé-
nieurs de la compagnie existait
déjà. Cette dernière est téléchar-
geable sur Play Store et permet
aux utilisateurs de gérer leur for-
fait et le rechargement du
compte. L’abonné peut aussi
consulter les nouveautés concer-
nant les offres et y souscrire
immédiatement sans passer par
un point de vente. Pour inciter sa
clientèle à télécharger et à utiliser
cette application, Djezzy fait une
offre très alléchante. Dès le 7

février, tous les utilisateurs qui
téléchargent et utilisent l’applica-
tion - Djezzy internet - recevront
un bonus internet de 1Go gratui-
tement. Les clients ayant déjà
installé cette application se ver-
ront attribuer le même bonus.
La direction de la compagnie a
également saisi l’occasion pour
présenter le nouvel ambassadeur
de la marque. Il s’agit de Ryad
Mahrez. Le DG du groupe n’a
pas tari d’éloges à son égard. "La
volonté de Djezzy est d’associer
un ambassadeur fort qui partage
ses mêmes valeurs", a-t-il dit,
ajoutant qu’"à travers cette initia-
tive, Djezzy entend marquer son
engagement en faveur de la jeu-
nesse algérienne en général et des
valeurs sportives en particulier".
La star du ballon rond s’est éga-
lement engagée à encadrer la jeu-
nesse, à développer le sport dans
les quartiers et l’aider à progresser
dans la vie de tous les jours.
N’ayant pas pu faire le déplace-
ment, RyadMahrez à envoyé une
vidéo dans laquelle il a salué tout
le monde.

wC’est l’histoire insolite qu’ont
rapporté plusieurs médias turcs.
Un bijoutier algérien dénommé
Salah M, a été arrêté avec la
somme de 144 200 euros coincée
dans… le rectum !
Salah M., âgé de 67 ans, a rallié
Istanbul dans l’objectif d’acheter

de l’or pour sa bijouterie en
Algérie. Pour contourner le
contrôle dans les aéroports algé-
riens qui interdisent le transfert de
sommes supérieures à 10.000
euros, le vieux malheureux a dis-
simulé dans le rectum, aidé par
un médecin, 288 billets de 500

euros et 2 billets de 100.
Arrivé dans un hôtel à Istanbul,
Salah M. n’a pas pu faire sortir
l’argent caché. Paniquant, il s’est
dirigé vers un hôpital où il a dû
se faire opérer. Selon CNN Turk,
ce contrebandier algérien avait
l’habitude de faire passer des

sommes de 50.000 euros pour
acheter de l’or en Turquie, mais
cette fois-ci, il avait tenté le
grand coup.
Le mis en cause a été expulsé
vers Algérie, la somme d’argent a
été confisquée.

Dans le cadre de la prévention et
de la sécurité routière, la
Gendarmerie nationale a

annoncé, dans un communiqué,
la mise en service de deux nou-
veaux appareils de dépistage

d’alcool et de drogues.
Les brigades de la sécurité rou-
tière de la Gendarmerie natio-
nale bénéficieront, donc, de
nouveaux outils de dépistage.
En effet, le commandement de
la Gendarmerie nationale met en
service un nouvel appareil de
dépistage de l’alcool.
"L’éthylomètre, qui remplace
l’alcootest, se distingue par la
facilité de son utilisation et la
rapidité de réponse… Il suffit de
passer l’appareil à proximité du
conducteur pour avoir le résul-
tat" peut-on lire dans le commu-

niqué.
En plus de l’éthylomètre, La
Gendarmerie nationale a, par
ailleurs, mis en service pour la
première fois un nouvel appa-
reil de dépistage de drogue et de
psychotropes. Le "drug test" est
un dispositif d’analyse salivaire,
Il suffit de prélever un échan-
tillon de salive du conducteur.
Ce procédé permet d’éviter le
déplacement du conducteur vers
l’hôpital car le résultat est
donné au bout de 10 minutes.
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INTERNET AU CŒUR DE LA STRATÉGIE DU GROUPE

DJEZZY PROPOSE DE
NOUVELLES OFFRES EN 2018

AVEC 144,200 EUROS DANS LE RECTUM

UN BIJOUTIER ALGÉRIEN
ARRÊTÉ EN TURQUIE

DÉPISTAGE D’ALCOOL ET DE DROGUES

2 APPAREILS MIS EN SERVICE

ARRÊTÉ 63 FOIS
DEPUIS 2008

UN
ALGÉRIEN

EXPULSÉ PAR
L'ESPAGNE

Après plusieurs échecs, la
police espagnole a réussi à
expulser vers l'Algérie un délin-
quant qu'elle estime "très dange-
reux". Cet Algérien aux multi-
ples identités, selon les médias
espagnols, a été arrêté 63 fois
depuis 2008 par la police qui
avait tenté à maintes reprises
son expulsion. A chaque fois, il
se mutilait le corps réussissant
ainsi à faire échec à une expul-
sion sans atteinte à l'intégrité
physique du détenu.
Selon le journal espagnol
Informacion, l'homme a été
arrêté il y a de cela quelques
semaines lorsque la police
d'Alicante a lancé une opération
d'envergure pour mettre fin aux
activité d'une organisation cri-
minelle spécialisée dans les
vols et de trafic de drogue.
L'opération a permis l'arresta-
tion de dix délinquants.
L'homme en question était le
chef de ce gang.
Selon la police de la ville,
l'homme a été classé "particu-
lièrement dangereux" vu le
nombre d'arrestations qu'il
cumule et les identités diffé-
rentes qu'il fournissaient à
chaque fois. Il avait cumulé
contre lui de nombreuses
plaintes judiciaires pour vols
avec violence, agressions contre
des agents de l'autorité, vol et
trafic de drogue.
Cette fois-ci un dispositif spé-
cial a été utilisé lors de son
expulsion. Pour son transfert
au ferry qui devait le reconduire
en Algérie, il a été immobilisé
par des ceintures et obligé à
porter un casque jusqu'à sa
reconduction aux frontières
algériennes. Un dispositif
auquel on recourt avec les cri-
minels très dangereux.

ACCIDENTS DE
LA CIRCULATION

3 MORTS EN
24 HEURES

3 personnes ont trouvé la mort
et 7 autres ont été blessées dans
3 accidents de la circulation sur-
venus dans plusieurs wilayas du
pays, au cours des dernières 24
heures, a indiqué hier un bilan
établi par les services de la
Protection civile.
La wilaya de Chlef déplore le
bilan le plus lourd avec le décès
d'une personne, alors que 3
autres ont été blessés, suite au
renversement d’un véhicule
léger, survenu dans la commune
de Zeboudj
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SAID BOUHADJA SE
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Après l’ex-Premier ministre, Abelmalek Sellal, c’est autour du président de
l’APN Saïd Bouhadja de nier sa relation avec la Coordination pour le cinquième

mandat lancée par le député FLN Baha-Eddine Tliba. Page 3
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"Les sacrifices de la génération de Novembre 1954
doivent être prolongés aujourd’hui par la préserva-
tion du pays et de ses acquis car l’Algérie est capa-
ble d’accueillir tous ses enfants qui doivent s’unir

pour construire un meilleur avenir." 

Tayeb Zitouni

124 athlètes participent au championnat national
de pentathlon militaire

G râce à la solidarité des villageois et à la générosité de cer-
tains bienfaiteurs, le village d’Ivahlal, relevant de la
commune d’Aghbalou vient de se doter d’une maison de

jeunes au grand bonheur des citoyens de cette bourgade. 
La solidarité et la générosité des Algériens n’ont pas de limite.
C’est la leçon que nous enseigne  l’équipe de l’émission cari-
tative "El yed fel yed" qui a mené à bien cette réalisation d’in-
térêt général. Cette maison de jeunes, d’une superficie de 200
m², a été finalisée en 11 mois. La bâtisse dont les travaux
avaient commencé en mai dernier est composée d’une biblio-
thèque, d’une salle de musique, d’une salle de projection, d’une
salle de réunion et d’un cybercafé. Les travaux de cette biblio-
thèque multimédia ont été achevés grâce à l’équipe "El yed fel
yed" qui est arrivée à mobiliser plusieurs jeunes bénévoles du
village ainsi que de généreux opérateurs économiques privés. 
L'émission "El yed fel yed" qui a parrainé ce projet a encore
une fois relevé le défi en répondant au SOS lancé par les vil-

lageois d’Ivahlal. Pour rappel Ivahlal, abritant 7.000 habitants,
avait une seule cafétaria pour lieu de détente. L’équipe de Yed
fel yed a encore une fois magistralement relevé le défi.

124 athlètes, représentant 13 équipes, prennent part aux com-
pétitions du championnat national de pentathlon militaire,
dont le coup d’envoi a été donné lundi à Béchar par le général-
major, Amar Bouafia, chef d’état-major de la troisième Région
militaire. 
Ces athlètes, représentent les six régions militaires du pays,
les commandements des forces aériennes et de la marine natio-
nale, la Garde républicaine et différentes unités et écoles spé-
cialisées de l’Armée nationale populaire, concourent dans cinq
disciplines sportives militaires.
Il s’agit de la natation-obstacles sur 50 mètres, le lancer de gre-
nade, le tir de précision et de vitesse à l’arme semi-automa-
tique, respectivement sur 50 et sur 200 mètres, le cross-coun-
try sur 8 kilomètres, et la course-relais. 
Ce championnat de la saison militaire 2018-2019, dont le
déroulement des compétitions a lieu dans les installations
sportives de la 3e RM, s’inscrit dans le cadre du programme de
préparation physique et militaire des éléments de l’ANP et
dans le but de prospecter de nouveaux talents  pouvant renfor-

cer les différentes sélections nationales militaires, a indiqué le
général-major Amar Bouafia, dans son allocution d’ouverture.
L’encadrement technique de ce championnat, qui se poursuivra
jusqu’au 10 du mois courant, est assuré par des techniciens du
sport relevant du service central des sports militaires du minis-
tère de la Défense nationale.

U n dictionnaire de la langue des signes algérienne des-
tiné aux handicapés auditifs, comprenant plus de 1 500
mots les plus usités en arabe, français et langue des

signes, vient d'être publié par le ministère de la Solidarité
nationale. 
Cet ouvrage qui comprend 29 thèmes de la vie quotidienne
avec illustrations, sert de moyen de communication pour les
handicapés auditifs entre eux et avec le reste de la population.
Il permet aussi de développer les capacités des handicapés
auditifs, de satisfaire leurs besoins et de faciliter leur partici-
pation dans les différentes activités.   
La réalisation de ce dictionnaire a nécessité la mise en place
d'une commission nationale chargée de la collecte des signes
du dictionnaire et la langue des signes algérienne (LSA) qui
a planché sur le projet depuis 2008.  
En annexe, le dictionnaire explique les principes de la dacty-
lologie qui se fait avec la main face à un interlocuteur, et
publie aussi les adresses et coordonnées de l'ensemble des
écoles pour enfants handicapés auditifs au niveau national.  

Un dictionnaire de la langue des signes algérienne
pour les handicapés auditifs 

Les travaux de la maison de jeunes d’Ivahlal 
finalisés par l’équipe de Yed fel yed La ville nouvelle

de Hassi
Messaoud 
en quête 

d’investisseurs 
Un appel a été lancé aux investisseurs et
promoteurs immobiliers publics et privés
intéressés par la concession de terrains
dans la Ville nouvelle de Hassi Messaoud
et de sa Zone d'activité logistique pour la
réalisation et l'exploitation de projets d'in-
vestissement. 
Lancé par voie de presse par le ministère
de l'Energie (maître d'ouvrage) et
l'Etablissement de la ville nouvelle de
Hassi Messaoud (maître d'ouvrage délé-
gué), cet appel précise que pour le quartier
prioritaire de la Ville nouvelle de Hassi
Messaoud, la réalisation et l'exploitation
de projets  d'investissement portent sur un
centre commercial, l'hôtellerie, une
médina, des sièges administratifs et la pro-
motion immobilière (logements collec-
tifs, semi-collectifs, individuels et
mixtes).
Quant au site du secteur prioritaire de la
ZAL, la réalisation et l'exploitation de
projets d'investissement concernent les
secteurs de la logistique, manutention et
stockage, transport et services connexes,
énergies nouvelles et renouvelables, indus-
trie pharmaceutique, agroalimentaire,
matériaux de construction, chimie, cosmé-
tique et hygiène, électronique, électricité et
électroménager ainsi que le bois, papier
carton et imprimerie. 
Il s'agit aussi des secteurs de l'informa-
tique et des télécommunications, com-
merce et distribution, métallurgie et le tra-
vail de métal, textile, l'habillement et
chaussures, machines et équipements
automobile, plastique et caoutchouc, ser-
vices et entreprises, centres de recherche et
de développement et également l'artisanat.

Amoureuse
d’un patient, 

l’infirmière lui
donne un rein 

et l’épouse
Cinzia Stracquadaini vient de se marier
avec Giacomo Schinasi, soigné pour une
grave insuffisance rénale dans l’hôpital où
elle travaille.  Les meilleurs scénaristes
auraient-ils pu imaginer une telle histoire
? Quand Giacomo Schinasi a commencé à
se rendre trois à quatre fois par semaine à
l’hôpital de Pise, en Toscane, imaginait-il
qu’il trouverait l’amour au fil d’éprou-
vantes séances de dialyse ?  Giacomo
Schinasi s’est pris d’affection pour Cinzia
Stracquadaini, l’une des infirmières qui
veillait sur lui. 
Après avoir découvert qu’elle était compa-
tible avec son patient, à 99 %, l’infirmière
a accepté de lui donner l’un de ses reins. La
greffe a eu lieu en juillet 2014, offrant du
répit à Giacomo.  
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Les adieux d
échirants de

 sa compagne...

Une cérémonie pleine d
'émotions...

Le 23 janvie
r 2018, le co

médien Arnaud
 Giovaninett

i est

mort à l'âge de
 50 ans. C'es

t sa compagne, Judith

d'Aleazzo, qu
i annonçait d

eux jours plu
s tard la disp

arition

de celui qui i
nterprétait L

aurent, l'ex-m
ari de Candic

e

Renoir dans 
la série de TF

1 du même nom.

Évoque ses "
démons intérieur

s"

Cœur de Pira
te est réputée

 pour sa pers
onnalité auth

entique,

pour sa spon
tanéité. Ses 

fans l'appréc
ient car elle 

ne triche

jamais. "Être à f
leur de peau,

 ce n'est pas 
être faible, c

'est

vivre les cho
ses à 100 %", déclare-t-e

lle très juste
ment dans

un entretien 
accordé mardi 6 février

 2018 au Par
isien.

CCœœuurr  ddee
  PPiirraattee

Comme un crime de lèse-
majesté. Après avoir
annoncé fièrement
qu'elle serait l'une des
têtes d'affiche de son
prochain film, The Death
And Life of John F.
Donovan et l'avoir sub-

limé sur une affiche offi-
cielle, Xavier Dolan a
finalement coupé au
montage Jessica
Chastain. L’actrice
américaine, actuellement
dans les salles avec Le
Grand Jeu, ne sera pas

du tout à l'écran. Le
jeune cinéaste a annoncé
qu'effacer son actrice du
film "fut un choix
extrêmement difficile".
La décision a été pure-
ment "éditoriale" et
n'aurait rien à voir avec

la performance de l'ac-
trice, Dolan affirmant
qu'"après mûre réflex-
ion", le rôle de
"méchante" de Jessica
Chastain s'insérait mal
dans l'histoire.

Xavier Dolan, le tollé : Jessica Chastain, effacée de son film, répond

JJeessssiiccaa  CChhaassttaaiinn



Après l’ex-Premier
ministre, Abelmalek
Sellal, c’est autour du
président de l’APN
Saïd Bouhadja de nier
sa relation avec la
Coordination pour le
cinquième mandat
lancée par le député
FLN Baha-Eddine
Tliba.

PAR INES AMROUDE

Dans une déclaration à la presse,
hier en marge d’une journée par-
lementaire au Sénat, Bouhadja a
affirmé que son nom a été ajouté à
"(son) insu" à la liste des person-
nalités signataires de l’initiative
en question. Bouhadja reproche à
Tliba "le non-respect de lahiérar-
chie politique".
Le troisième homme de l’État
compte-t-il déposer plainte
contre le député FLN ? Bouhadja
qui a qualifié l’initiative "d’une
grave dériv e politique", s’est
contenté de souligner que "l’ins-
titution politique va agir contre
cette dérive".
Pour rappel, le député Tliba a

annoncé dimanche les noms des
personnalités politiques ayant
rejoint son initiative. Parmi
elles figurent des poids lourds de
la scène politique : deux ex-
Premiers ministres, Abdelaziz
Belkhadem et Abdelmalek Sellal,
l’ancien secrétaire général du
FLN Amar Saâdani ou encore
d’ex-ministres comme Hamid
Grine et Ouali Abdelkader.
Le secrétaire général du parti du
Front de libération nationale
(FLN), Djamel Ould Abbès, n’a
pas tardé a réagir en annonçant a
son tour l'installation d'une com-
mission centrale de discipline,
en parachèvement de l'opération
d'installation des commissions
permanentes prévues par le statut
et le règlement intérieur du parti.
En marge de la cérémonie d'ins-
tallation organisée au siège du
parti, OuldAbbès a indiqué que sa

formation politique "a parachevé
l'opération d'installation des
cinq commissions du parti", sou-
lignant que leur mission consiste
à traiter "les dépassements et
dériv es relev ées lors des der-
nières élections législatives et
locales".
Le SG du FLN a évoqué "l'action
menée par des parties au sein du
FLN concernant la candidature du
président de la République à un
cinquième mandat".
"Cette question qui ne peut être
tranchée que par le président
Bouteflika, n'est pas à l'ordre du
jour", a-t-il dit, ajoutant que la
direction n'en tient pas compte.
Abordant la supposée "coordina-
tion de soutien à la candidature du
président Bouteflika pour un cin-
quième mandat", Ould Abbès a
souligné qu'elle n'existait pas
réellement. "Les auteurs de la

présumée liste qui aurait annoncé
son adhésion à cette coordina-
tion ont démenti l'information, à
leur tête les deux anciens prési-
dents de l'organe ex écutif,
Abdelmalek Sellal et Abdelaziz
Belkhadem, outre le président de
l'Assemblée populaire nationale
(APN), Said Bouhadja, ainsi que
d'anciens ministres et des minis-
tres en exercice", a-t-il ajouté.
OuldAbbès a annoncé le "renvoi
du membre du comité central et
député à l'origine de cette initia-
tive devant le conseil de disci-
pline", allusion faite à Baha-
Eddine Tliba, affirmant que la
direction du parti "l'avait averti,
il y a une semaine, de ne pas évo-
quer la question du 5ème man-
dat", au sujet de laquelle le SG du
FLN avait donné des instructions
"interdisant aux membres et élus
du Parti d'évoquer cette ques-
tion". "Des parties aux desseins
occultes v eulent déstabiliser
l'unité du parti et brouiller les
cartes, comme en 2014", affir-
mant que la direction du parti "ne
le permettra jamais et veillera à
la sauvegarde de l'unité du FLN et
de l'Algérie", a-t-il soutenu.
Le SG du FLN a indiqué que "5 cas
d'infraction au statut et au règle-
ment intérieur du parti ont été
examinés". Les auteurs seront
présentés prochainement en
conseil de discipline.

I. A.

PAR KAMAL HAMED

Le Syndicat national autonome
des professeurs de l’enseigne-
ment secondaire et technique
(Snapest) vient d’annoncer son
ralliement aumot d’ordre de grève
du 14 février à l’initiative de
l’Intersyndicale. Comme il a
annoncé aussi sa pleine adhésion
au mouvement de grève des 20 et
21 février que va initier
l’Intersyndicale de l’Éducation
nationale. Le bureau national du
Snapest, qui s’est réuni ces der-
niers jours, a estimé que la situa-
tion sociale est très complexe et
n’hésite pas à faire porter le cha-
peau aux pouvoirs publics qu’il
accuse ouvertement d’entraver
les libertés syndicales. Dans le
communiqué, rendu public hier
par le Snapest, le gouvernement
est accusé d’entêtement pour
n’avoir pas satisfait les revendi-
cations des syndicats autonomes.
Il en est de même pour le minis-

tère de tutelle, celui de l’Éduca-
tion nationale, à qui il est repro-
ché ses tergiversations par rap-
port aux revendications qui lui
sont présentés. De fait le Snapest
confirme sa participation à la
grève du 14 février à laquelle a
appelé l’Intersyndicale. Cette
dernière comprend des syndicats
autonomes de plusieurs secteurs,
notamment ceux de la Santé et de
l’Éducation nationale. Cette
grève nationale d’une journée
sera aussi ponctuée par des ras-
semblements devant l’ensemble
des 48 wilayas du pays. Ce syndi-
cat prendra aussi part au mouve-
ment de débrayage de deux jours,
les 20 et 21 février, à l’initiative
de l’Intersyndical de l’Éducation
national. Le communiqué appelle
les adhérents du syndicat à la
mobilisation générale afin de
contribuer à la réussite de ces
mouvements de protestations
tout en mettant en garde contre
toute tentative de diluer les reven-

dications des protestataires et
leur porter attente. Autant dire que
ces deux mouvements de grève
sont l’expression d’un grand ras-
le-bol tant ils interviennent dans
un contexte particulier marqué
déjà par moult tensions sur la
scène socio-économique. En
effet, dans le secteur de l’Éduca-
tion nationale la grève initiée par
le Cnapeste bat son plein depuis
plusieurs jours déjà. Une grève
nationale qui est venue s’ajouter
aux deux grèves dans les wilayas
de Blida et Béjaïa qui durent
depuis plusieurs semaines et qui
ne semblent pas encore trouver de
solutions. Il est utile aussi de rap-
peler les grèves dans les secteurs
de la Santé et de l’Enseignement
supérieur. En effet, dans le secteur
de la Santé la grève des médecins
résidents se poursuit depuis deux
mois déjà et rien n’indique que le
dénouement est proche et ce,
contrairement à la grève des para-
médicaux qui a pris fin après un

accord avec la tutelle.
L’enseignement supérieur n’est
pas en reste puisque les étudiants
des ENS sont en grève depuis le
mois de novembre. Toutes ces
tensions sur le front social font
craindre le pire. C’est surtout le
cas dans le secteur de l’Éducation
nationale où l’on craint, avec la
poursuite du bras-de-fer entre la
tutelle et le Cnapeste, l’année
blanche et ce, même si la minis-
tre Nouria Benghabrit a balayé
d’un revers de la main cette éven-
tualité. Pour revenir aux revendi-
cations du Snapest celles-ci tour-
nent principalement autour de la
nécessité de la préservation du
pouvoir d’achat, le droit à la
retraite proportionnelle et antici-
pée, la protection des libertés
syndicales, l’association des
syndicats à l’élaboration du code
du travail et l’arrêt de toutes les
entraves à leur libre exercice.

K. H.

Chaque jour qui passe apporte du nouveau
dans le bras-de-fer entre le ministère de
l’Éducation et les syndicats, notamment le
Cnapeste.
Des élèves des lycées de Blida, qui sont sor-
tis hier pour la première fois dans la rue
pour réclamer leur "droit à la scolarité",
après trois mois de rupture des cours, ont
exigé, comme on a pu le lire sur leurs pan-
cartes, la fameuse "Attaba", c’est-à-dire un

seuil de cours préalablement fixé sur les-
quels porteront les examens de fin d’année.
Cette exigence formulée, à raison, par les
élèves de la wilaya de Blida, à cause du retard
accumulé va certainement avoir un effet
boule de neige pour toucher tous les établis-
sements qui sont soit perturbés, soit carré-
ment paralysés par la grève du Cnapeste, en
attendant l’entrée en action des autres syndi-
cats, à partir du 21 février.

Pour rappel, Mme Benghabrit avait décidé
de supprimer la "Attaba", un héritage
empoisonné de l’époque de Benbouzid,
jugeant que c’est une "pratique anti-pédago-
gique et anti-éthique".
Les élèves ont également exprimé leur refus
de suivre les cours avec les professeurs de
remplacement, expliquant qu'ils "ne maîtri-
sent pas les ABC de la pédagogie" .

R. N.

MIDI LIBRE
N° 3310 | Jeudi 8 février 2018 3EVENEMENT

DÉNONÇANT "UNE GRAVE DÉRIVE POLITIQUE"

Saïd Bouhadja se démarque
de Tliba

MOUVEMENTS DE GRÈVE DU 14 FÉVRIER

Le Snapest annonce sa participation

GRÈVE DANS L’ÉDUCATION

Les élèves réclament la "Attaba"

LUTTE ANTITERRORISME
Six casemates

détruites à Batna
Six casemates pour terroristes
contenant une paire de
jumelles, une quantité de pro-
duits explosifs, des téléphones
portables ainsi que d'autres
effets, ont été découvertes et
détruites, tandis qu'un élément
de soutien aux groupes terro-
ristes a été arrêté avant-hier à
Batna par un détachement de
l'Armée populaire nationale
(ANP), a indiqué hier un com-
muniqué du ministère de la
Défense nationale (MDN).
"Dans le cadre de la lutte anti-
terroriste et suite à une opéra-
tion de fouille et de ratissage,
menée à BatnA, un détache-
ment de l'Armée nationale
populaire a découvert et
détruit, le 6 février 2018, six
casemates pour terroristes
contenant une paire de
jumelles, une quantité de pro-
duits explosifs, des téléphones
portables ainsi que d'autres
effets, tandis qu'un élément de
soutien aux groupes terroristes
a été arrêté dansla même
région", note la même source.
Dans le cadre de la lutte contre
la contrebande et la criminalité
organisée, un détachement
combiné de l'ANP "a appré-
hendé un narcotrafiquant et
saisi 8 kg de kif traité à
Tlemcen". Par ailleurs, un
détachement de l'ANP "a
arrêté à Biskra, deux individus
en possession de 26.904 unités
de tabac, alors que des outils
d'orpaillage ont été saisis à In-
Salah", a ajouté le communi-
qué du

MDN.
Reddition d'un
terroriste à

Tamanrasset
Par ailleurs, un terroriste s'est
rendu, avant-hier, aux autorités
sécuritaires à Tamanrasset, a
annoncé le ministère de la
Défense nationale (MDN)
dans un communiqué.
"Dans le cadre de la lutte anti-
terroriste et grâce aux efforts
fournis par les unités de
l’Armée nationale populaire,
un terroriste s’est rendu, cet
après-midi du 6 février 2018
aux autorités militaires à
Tamanrasset. Il s’agit du terro-
riste recherché Kh. K.
Benmoussa alias Abou
Mohamed , qui a rallié les
groupes terroristes en 2013", a
précisé la même source.
La reddition de cet individu
armé a permis aux éléments de
l'Armée nationale populaire de
saisir "un pistolet mitrailleur
de type Kalachnikov et un
chargeur garni ».

R. N.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

L'analyse du téléphone portable secret
de Stevie met River et Ira sur la piste
d'un certain Haider qui travaille au
Crystal Kebab, un fast-food fréquenté
assidûment par la défunte. Tout porte à
croire que tous deux entretenaient une
liaison. John a du mal à accepter que
son amie et collègue avait autant de
secrets pour lui. Il se résout néanmoins
à lancer un appel à témoins pour retrou-
ver Haider.  

21h00

LLEESS  EENNFFAANNTTSS  DDEE  LLAA  TTÉÉLLÉÉ

En compagnie de célébrités, l'animateur
décrypte l'actualité culturelle et télévi-
suelle dans la bonne humeur. Un
moment convivial et riche en fous rires,
qu'il partage avec les téléspectateurs.
Laurent Ruquier recourt à la même for-
mule entre nostalgie, confidences et
humour.

21h00

EESSPPRRIITTSS  CCRRIIMMIINNEELLSS  ::  UUNNIITTÉÉ
SSAANNSS  FFRROONNTTIIÈÈRREESS

LLEE  SSOOUUFFFFLLEE  DDUU  DDIIAABBLLEE

Drew, un New-Yorkais de 28 ans, est retrouvé
mort dans une ruelle derrière son hôtel à Bogotá,
en Colombie. En l'absence de signe de lutte, la
police locale a classé l'affaire en suicide. Mais la
petite amie de la victime est convaincue qu'il
s'agit d'un meurtre. Elle a déposé une plainte
auprès de l'ambassade américaine. Les enquêteurs
découvrent bientôt que peu avant le drame, le
jeune homme avait vidé son compte en banque.

21h00

PPRROOFF  TT..
AA  TTRRAAVVEERRSS  LLEE  MMIIRROOIIRR

Une étudiante est violée, un soir, dans
les toilettes de son campus. Son agres-
seur a gravé un T à l'envers, au cou-
teau, sur son épaule. Chargés de l'en-
quête, les inspecteurs Lise Doumère et
Dan Levasseur, trouvent plusieurs
similitudes avec une autre affaire qui
s'est déroulée dans la même cité univer-
sitaire cinq ans plus tôt. Ils demandent
l'aide de Julien Tardieu, professeur de
criminologie...  

21h00

TTHHEE  HHAALLCCYYOONN,,  UUNN  PPAALLAACCEE
DDAANNSS  LLAA  TTOOUURRMMEENNTTEE

Mai 1940. Lord Lawrence Hamilton, propriétaire
de l'hôtel de luxe Halcyon, à Londres, organise
des rencontres diplomatiques secrètes dans son
établissement. Parallèlement, il entretient une
liaison avec la jeune et sulfureuse Charity
Lambert, avec la complicité du gérant du palace,
Richard Garland. Veuf, ce dernier doit faire face à
toutes sortes d'imprévus et peut compter sur
l'aide indéfectible de sa fille unique, Emma,
réceptionniste à l'Halcyon.

21h00

EENNVVOOYYÉÉ  SSPPÉÉCCIIAALL

L'habitat écologique est en vogue. Mais
ces écoquartiers et ces maisons censées
être durables et économes en énergie tien-
nent-ils toutes leurs promesses ? La réa-
lisatrice yéménite Khadija Al-Salami a
confié sa caméra à Ahmed, Rima et
Youssef, trois petits qui subissent depuis
3 ans les bombardements quotidiens de
l’aviation saoudienne. Ce reportage mon-
tre la cruelle réalité d'un conflit à travers
le regard de jeunes gens.

21h00

LLAA  PPAATTRROOUUIILLLLEE  DDEE
FFRRAANNCCEE  EENNTTRREE  CCIIEELL  EETT

TTEERRRREE

Chaque année, lors du 14-Juillet, la
Patrouille de France régale le public avec
une impressionnante démonstration
aérienne. De meetings en shows aériens,
en France et en Europe, ces pilotes et ces
mécaniciens - considérés comme l'élite de
l'aviation - ne s'arrêtent jamais. Les pre-
miers font évoluer leurs avions en forma-
tion à moins de trois mètres les uns des
autres. Comment parviennent-ils à réali-
ser une telle prouesse ?  

21h00

PPEERRCCYY  JJAACCKKSSOONN  ::  LLEE  VVOOLLEEUURR
DDEE  FFOOUUDDRREE

Percy, 17 ans, vit à New York avec sa
mère où il mène une vie ordinaire. Un
jour, le jeune garçon apprend l'impensa-
ble de la bouche de M. Brunner, l'un de
ses professeurs : en tant que fils de
Poséidon, il est un demi-dieu. Le pro-
blème, c'est qu'il est aussi accusé par
Zeus, frère de ce dernier, de lui avoir
volé son foudre.  

21h00
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Plusieurs axes routiers dans
huit wilayas du centre et de
l'est du pays sont coupés ou
difficiles à la circulation suite
aux intempéries ayant affecté
ces régions durant les
dernières 48 heures selon la
Protection civile

PAR RAHIMA RAHMOUNI

T izi-Ouzou, Bouira, Sétif, Béjaïa,
M'Sila, Batna, Blida et Médéa sont
les wilayas concernées

selon le chargé de communication à la
Protection civile, le capitaine Nassim
Bernaoui. Ce dernier explique que les ser-
vices de la Protection civile ont procédé au
secours et à l’assistance des personnes blo-
quées ou coincées par la neige et à des opé-
rations de déneigement pour la réouverture
des routes coupées.
Ainsi, dans la wilaya de Tizi-Ouzou, l'axe
routier qui relie la commune de Benni-
Yenni à celle d'Iboudrarene est bloqué à la
circulation, suite au cumul de neige au col
de Tizi n'Kouilel, respectivement au
niveau des RN 30 et 33.

La route reliant la commune d'Aïn el-
Hammam à la wilaya de Bouira est égale-
ment coupée au niveau du col Tirourda, de
même que celle reliant la commune
d'Iferhounene au col Tizi-Chelata.
Concernant la wilaya de Bouira, la RN 33
dans la commune d'El-Asnam est coupée à
la circulation au lieu dit Assoule-Tikjda,
suite au cumul de neige, de même que la
RN 15 dans la commune d'Aghbalou, cou-
pée à la circulation au col de Tirourda.
Dans la wilaya de Sétif, le chemin reliant
la commune de Bouandas à celle d'Aït-Tizi
est coupée au lieudit Tizi Ntaga, de même
que la RN 76 reliant la commune de
Guenzet (Sétif) à la wilaya de Bordj-Bou-
Arreridj, qui demeure difficile à la circula-
tion.
A Batna, la route reliant les daïras de Batna
et de Merouana reste difficile à la circula-
tion au niveau de la RN 31 reliant les
wilayas de Batna et de Biskra au lieu dit
Aïn Ettin. Dans la wilaya de Blida, la RN
64, qui relie la localité de Bougara à celle
d'Al Aïssaouia (Médéa), est coupée à la
circulation, suite au cumul de neige, alors
que dans la wilaya de M'Sila, le chemin de
wilaya reliant la commune de Maadid au
village d'Eghil, est coupée à la circulation.
Pour ce qui est de la wilaya de Médéa, la
RN 60 est, pour sa part, difficile à la cir-

culation au niveau de la commune de
Ouled-Antar jusqu'à celle de Boghar, au
même titre que la RN 1 reliant la com-
mune de Ksar El-Boukhari à celle de
Meftaha.
Enfin, dans la wilaya de Béjaïa, la RN 26
est coupée à la circulation dans la com-
mune de Chellata, plus précisément au
niveau du col de Chellata.

Intervention de l'ANP
pour assister les personnes

bloquées
Des détachements de l'Armée nationale
populaire (ANP) sont intervenus, avant-
hier, dans diverses régions du pays, telles
celles de Sidi-Bel-Abbès et Tlemcen, pour
dégager les routes et les chemins coupés
par la neige et assister les habitants après
les intempéries de ces dernières heures, a
souligné hier le ministère de la Défense
dans un communiqué .
"Dans le cadre des opérations d'interven-
tion menées par les unités de l'Armée
nationale populaire à travers les différentes
régions du pays pour désenclaver et prêter
aide et assistance aux citoyens touchés
suite à la dernière vague de froid et aux
fortes chutes de neige, des détachements de
l'ANP ont procédé, aujourd'hui mardi 6
février 2018, à des interventions au niveau

de plusieurs endroits du pays à l'instar de
Sidi-Bel-Abbès et Tlemcen afin de rouvrir
les routes et les chemins coupés et de prê-
ter aide et assistance aux habitants".
Lors de ces opérations, il a été procédé à la
mobilisation de "tous les moyens
humains et matériels, notamment les
engins de réouverture des route enclavées,
afin d'assurer l'assistance médicale aux
citoyens sinistrés et bloqués par la neige",
souligne la même source.

R. R.

PAR IDIR AMMOUR

Avec un prix de 9 DA le litre de GPL, ce
carburant a, en effet, tout pour séduire.
Ainsi donc, on constate ces derniers jours
un engouement sans précédent des auto-
mobilistes à convertir leurs voitures au
gaz de pétrole liquéfié carburant (GPL/c).
D’ailleurs, le directeur de la division de
régulation économique auprès de
l’Autorité de régulation des hydrocarbures
(ARH), Samir Houghlaouène, l’a
confirmé lors de la conférence de presse
sur le lancement du programme dédié à la
conversion des véhicules au GPL/c et les
perspectives de son développement aux
horizons 2021 et 2030. Le même respon-
sable a précisé que le nombre de véhicules
convertis au gaz de (GPL/c) a été de
60.000 unités en 2017 (contre 43.000 en
2016). Globalement, sur un parc de véhi-
cules essence estimé à 3,2 millions
d’unités, le nombre de véhicules dispo-
sant d’un kit GPL/c est de 325.000, soit

un taux de conversion du parc essence de
10 %. Selon M. Houghlaouene, avec
20.000 véhicules /an, "la Société natio-
nale de commercialisation et de distribu-
tion de produits pétroliers (Naftal) détient
la plus grande capacité de conversion,
soit 17 % de la capacité nationale, suivie
de la Sarl Ghazal avec 15.000 véhi-
cules/an, soit 13 % de la capacité natio-
nale". Cette véritable explosion de la
demande du GPL s’explique non seule-
ment par l’augmentation de la Taxe sur
les produits pétroliers (TPP) applicable
sur les carburants introduite par la loi de
finances 2018, qui pour certains est une
atteinte "au pouvoir d’achat des ménages"
qui risquent de pâtir encore plus suite aux
augmentations en cascade engendrée par
la cherté du carburant, mais également en
raison de la diésélisation rapide du parc
des véhicules particuliers". Pour rappel,
la secrétaire générale du ministère de
l’Énergie, Fatma-Zohra Cherfi, avait
indiqué qu’il "existe un engouement de

plus en plus grand des automobilistes
pour le GPL/C, mais qu’il fait face à cer-
taines contraintes entravant la réalisation
du vaste programme envisagé pour la
conversion dont spécialement la disponi-
bilité des kits et d’autres équipements".
Et pour remédier à ce problème, Naftal
envisage, dans un futur proche, d’ouvrir
une usine de fabrication de kits GPL en
Algérie. Selon son directeur GPL/c,
Nouri Mustapha, Naftal a "engagé des
négociations avec des fabricants euro-
péens pour introduire cette industrie en
Algérie d'ici à la fin de l'année en cours",
a expliqué le responsable qui a signalé
que Naftal "fabrique déjà localement plu-
sieurs parties du kit en question dont le
réservoir". Le taux d'intégration, selon
lui, dépassera sans doute les 20 % dans
un premier temps.

I. A.

PAR RANIA NAILI

La déclaration faite, hier, par le vice-prési-
dent Activité exploration et production de
Sonatrach, Salah Mekmouche, au sujet de
la "cession d’actifs de certaines entités",
assimilé à une volonté d’ouvrir le capital
de l’entreprise ou de ses filiales, avait fait
l’effet d’une bombe. Réagissant à la polé-
mique provoquée par ce responsable, la
compagnie pétrolière nationale a tenu à
apporter un démenti "formel".
"Suite à l’entretien accordé lundi par le
vice-président Activité exploration et pro-

duction de Sonatrach, Salah Mekmouche,
à une émission de la Radio nationale,
Sonatrach dément formellement l’informa-
tion relayée dans certains médias selon
laquelle Sonatrach serait en discussions
avec des partenaires pour céder des parts de
l’entreprise ainsi que le changement de
contrôle de certaines de ses filiales",
indique Sonatrach dans un communiqué
avant d’ajouter que "le vice-président
exploration et production a précisé que
plusieurs opportunités de coopération
étaient en cours de discussions avec des
partenaires déjà présents en Algérie ou

avec de nouveaux partenaires et que
Sonatrach continue à exploiter son
domaine minier avec ses partenaires histo-
riques et reste favorable à construire de
nouveaux partenariats avec des sociétés
activant dans le domaine pétrolier déjà pré-
qualifiées par Alnaft". L’entreprise déclare
que "les questions relatives à l’ouverture
du capital de l’entreprise, de cession d’ac-
tions dans les filiales ou de modification
de la règle 51/49 %, n’ont jamais été évo-
quées dans l’entretien accordé par le vice-
président Activité exploration et produc-
tion à cette chaîne de la radio nationale". Il

faut rappeler que Salah Mekmouche a indi-
qué, hier, à la Radio nationale, que la com-
pagnie a reçu l’aval du ministère de l’Éner-
gie pour procéder à des "cessions de parts
de «certaines entités". "Sur autorisation du
ministre de l’Énergie, on peut négocier
aussi des cessions de parts de Sonatrach ou
carrément un changement de contrôle de
certaines entités ici en Algérie", a-t-il
déclaré. Ce qui a été expliqué par certains
analystes comme étant une volonté d’abo-
lir la règle 49/51.

R. N

INTEMPÉRIES DANS LES WILAYAS DU CENTRE ET DE L’EST DU PAYS

Plusieurs routes coupées

NAFTAL

Ouverture prochaine d’une usine
de kits GPL

DÉCLARATIONS DE SALAH MEKMOUCHE

Le démenti de Sonatrach

MÉDÉA
22 personnes secourues

en une semaine
Au total, 22 personnes ont été asphyxiées
par le monoxyde de carbone et sauvées
d’une mort certaine par les éléments de la
Protection civile en une semaine à Médéa,
ce qui représente plus d’un tiers des cas enre-
gistrés depuis mi-novembre dernier, a-t-on
appris auprès de ce corps. La majorité des
cas d’asphyxie recensés au cours de la pre-
mière semaine de février ont eu lieu au
niveau des quartiers Mekarz, Chellaalaa,
Takhabit, Beb-el-Ghort et Ktiten, relevant
de la commune de Médéa, où 15 personnes
exposées à du monoxyde de carbone prove-
nant d’appareils domestiques défectueux
(chauffage et chauffe-bain) ont été réani-
mées à temps par les secouristes de la
Protection civile. 7 autres personnes ont
également été sauvées in extremis lors de
deux autres interventions effectuées dans la
nuit de mardi à mercredi au centre-ville de la
commune d’Aïn-Boucif (est de Médéa) et à
Draâ-Smar (4 km à l’ouest du chef-lieu de
wilaya). Selon la même source, plus d’une
soixantaine de cas d’asphyxie similaires
ont été enregistrés à travers la wilaya depuis
la mi-novembre 2017, faisant deux décès
survenus le 18 janvier au niveau des com-
munes de Berrouaghia et de Beni-Slimane.

R. N.

Des scientifiques sont
parvenus à comprendre
comment une bactérie réussit
à transformer des composés
métalliques toxiques en
pépites d’or. À l’aide d’un duo
d’enzymes, Cupriavidus
metallidurans débarrasse ses
cellules des poisons qui
tentent de l'intoxiquer, puis
transforme une partie de ces
composés en de véritables
petites pépites d’or.

D epuis des siècles, les alchimistes
sont en quête du secret qui leur per-
mettrait de transformer de banals

métaux en une matière rare et précieuse :
l’or. Malgré des centaines d’années d’expé-
riences en tous genres, aucun n’est encore
parvenu à ce but ultime, ou presque… Un
savant d’un genre un peu particulier sem-
blerait en effet avoir enfin découvert la
pierre philosophale, la clé de la transmuta-
tion des métaux. Son nom ? Cupriavidus
metallidurans. Derrière cette appellation
aux consonances ésotériques, pas de magi-
cien moyenâgeux ni de mage oriental.
Non, rien de cela : Cupriavidus metallidu-

rans est en fait une simple bactérie. Ce
micro-organisme capable de produire de
minuscules pépites d’or avait déjà fait par-
ler de lui en 2009, alors que des scienti-
fiques venaient de découvrir ses étonnants
pouvoirs. Mais à l’époque, les chercheurs
n’étaient pas parvenus à déterminer le
mécanisme précis qui permet à
Cupriavidus metallidurans d’accomplir
son exploit. Ils restaient perplexes sur le
secret détenu par la bactérie pour effectuer
son incroyable transformation sans s’em-
poisonner. Elle est en effet capable d’ab-
sorber des composés hautement toxiques
formés dans le sol par l’or et ses ions et de
les transformer en éléments métalliques,
et ce sans aucune conséquence pour son
organisme.

Le mécanisme de la
transformation enfin identifié
Depuis, les chercheurs ont enfin parvenus
à percer le mystère des pouvoirs de
Cupriavidus metallidurans, comme ils
l’annoncent dans une publication parue
dans la revue Metallomics, éditée par la
Royal Society of Chemistry. Le méca-
nisme qui protège la bactérie de l’empoi-
sonnement implique non seulement l’or,
mais aussi le cuivre. Ces deux métaux for-
ment en effet des complexes capables de
pénétrer au plus profond des cellules de la
bactérie. Leurs propriétés toxiques pour-

raient y causer des dégâts irréversibles,
mais c’est sans compter sur l’aide de deux
enzymes, auxquelles Cupriavidus metalli-
durans fait appel pour se protéger.
Première d’entre elles, CupA. La molé-
cule est capable de débarrasser la bactérie
du cuivre qui lui nuit. Seul problème : en
présence d’or, CupA ne peut plus rien face
à l’invasion toxique. Pour lui venir en
aide, une autre enzyme entre en jeu :
CopA. La substance est capable pour sa
part de transformer les composés d’or et de

cuivre en des formes difficile à absorber,
elle permet ainsi à Cupriavidus metallidu-
rans de s’en débarasser. En plus de cette
première étape de détoxication, le proces-
sus se poursuit par la transformation défi-
nitive des composés d’or difficiles à absor-
ber en d’inoffensives particules qui se
répartissent tout autour de l’extérieur de la
cellule. D’un diamètre de quelques nano-
mètres seulement, elles forment ainsi une
multitude de pépites d’or microscopiques.
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L’encyclopédie

Une bactérie transforme des composés
métalliques toxiques en pépites d’or

D E S I N V E N T I O N S

Des chercheurs ont annoncé la découverte
dans de l'ambre d'une araignée de 100 mil-
lions d'années possédant une queue cou-
verte de poils. Cet appendice rappelle
celui des scorpions. Il pouvait peut-être
l'aider à mieux détecter son environne-
ment.
Des chercheurs ont annoncé la découverte

d'une curieuse araignée, vieille de 100
millions d'années et qui possède une
queue couverte de poils. À l'origine de
l'identification de cette nouvelle espèce,
quatre fossiles d'araignées primitives, pié-
gées dans de l'ambre (résultant des sécré-
tions de végétaux fossilisés), en
Birmanie. Très bien conservés, les spéci-

mens font l'objet de deux publications
différentes dans la revue Nature Ecology
& Evolution.
En plus de ses habituelles et quelque peu
effrayantes pattes et filières (les appen-
dices utilisés par les araignées pour fabri-
quer la soie et tisser leur toile), cette très
vieille araignée aurait possédé une queue
couverte de poils courts, ressemblant un
peu à celle des scorpions.

Un mélange curieux de
caractéristiques anciennes

et modernes
Minuscule (chaque fossile mesure envi-
ron sept à huit millimètres de long en
comptant les cinq millimètres de queue),
l'animal a été nommé Chimerarachne
yingi en référence à la chimère, le mons-
tre hybride de la mythologie grecque, car
il représente "un mélange curieux de
caractéristiques anciennes et modernes".
Chimerarachne yingi serait entre les arai-
gnées modernes, équipées de filières mais
sans queue, et les très vieilles Uraraneida
(un ordre éteint d'arachnides, cousines des
araignées), qui vivaient il y a entre 380 et
250 millions d'années et possédaient une

queue mais pas de filières.
Apparues il y a plus de 300 millions d'an-
nées, les araignées sont maintenant pré-
sentes sur l'ensemble du globe et se divi-
sent en pas moins de 47.000 espèces.
Chimerarachne yingi pourrait donc être
l'arachnide archaïque "la plus semblable
aux araignées". Et, selon les chercheurs,
il serait même possible que certains de
ses descendants à queue soient encore pré-
sents dans les forêts birmanes.
Toutefois, pour l'équipe de Gonzalo
Giridet, de l'université Harvard (États-
Unis), à l'origine de l'autre étude,
Chimerarachne yingi serait elle-même
une Uraraneida, et se serait donc éteinte
sans laisser de descendant.
La plupart des araignées mènent actuelle-
ment une vie solitaire et parfois canni-
bale. Certains mâles n'hésitent pas à se
repaître de juvéniles ayant eu l'audace de
s'aventurer sur leur toile. Cependant, des
exceptions existent. Certains arachnides
— une vingtaine d'espèces dans le monde
— ont une vraie vie sociale dite perma-
nente. Plusieurs individus peuvent ainsi
cohabiter sur une même toile.

MONTRE À QUARTZ
Inventeur : Warren Morrison Date : 1927 Lieu : Canada

Warren Morrisson invente en 1927 la montre à quartz. Il construit une
horloge qui contient une fine lamelle de cristal de quartz. Or, les
cristaux de quartz, associés à une pile électrique, ont la particulatité de
vibrer très régiulièrement. Ce principe a permis ainsi l’invention d’une
montre fiable.

Une étrange araignée à queue retrouvée dans de l'ambre



Ali Haddad, président
du FCE a prononcé
hier à l'Aurassi un
discours à l’ouverture
des travaux du Forum
d’affaire algéro-
français, plaidant pour
un partenariat gagnant
/gagnant qui irait bien
au-delà de la relation
commerciale pour se
traduire plus
concrètement par «
des investissements
productifs et des
pôles de compétitivite»

PAR RAHIMA RAHMOUNI

P arlant des relations algéro-
françaises, le patron du
FCE a jugé qu’ « elles

n’ont jamais été aussi intenses
grâce à la volonté du président
Bouteflika et de ses homo-
logues français.
Ali Haddad a souhaité que la
visite de la délégation du
MEDEF soit l’occasion d’iden-
tifier des projets d’investisse-

ments, particulièrement dans «
les secteurs pointus comme les
filières technologiques et indus-
trielles, le numérique et l’intel-
ligence artificielle »
Pour la concrétisation de ces
projets, le patron du FCE a
estimé que la diaspora algé-
rienne, notamment ses 23 .000
étudiants constitue « un vivier
pour améliorer le partenariat
entre les deux pays, grâce à leur
double culture".
« Ces entrepreneurs, ces mana-
gers, ces startupers, ces ingé-
nieurs sont une valeur sûre qui
peut servir la démarche du FCE
et du MEDEF, dans le cadre
d’une Algérie où , souligne
encore Haddad, les choses bou-
gent, une Algérie qui se moder-
nise dans tous les domaines ,
une Algérie où les besoins sont
immenses”

Création d'un Conseil d'af-
faires algéro-français

La coopération algéro-française
dans le domaine économique, a
été renforcée à Alger, par la
création d’un Conseil d’afaires
algéro-français (CAAF) et la
signature de 2 mémorandums
d'entente, dont un qui porte sur
les énergies renouvelables et qui
a été signé par les entreprises

algérienne Sonatrach et fran-
çaise Engie.
La cérémonie de signature, hier
matin à l’hôtel El Aurassi, a
réuni les organisations patro-
nales algérienne (FCE) et fran-
çaise (Medef), qui ont tenu à
l’occasion un Forum d’affaires
organisé en 4 workshops thé-
matiques : le numérique, les
énergies renouvelables, le
Partenariat Public privé et la
sous-traitance.
La délégation du Medef, forte de
61 participants et de 48 entre-
prises, a été conduite par son
président sortant, Pierre Gattaz.
Elle séjournera en Algérie
jusqu'au 8 Février 2018. Des
responsables de grands groupes
français ont fait partie de la délé-
gation, entre autres Suez,
Airbus, Dassault, Renault
Trucks, Engie, Alstom, BNP
Paribas, Eutelsat, Thales et
Total Eren et plusieurs cabinets
d'avocats d'affaires.
Dans une déclaration à la presse,
le président du Medef a souligné
l'importance de la visite de son
organisation en Algérie et la
volonté du patronat français de
valoriser et de renforcer le parte-
nariat entre les deux pays et
d’accompagner la jeunesse algé-
rienne dans la création d'entre-

prises. Selon le FCE, la créa-
tion du Conseil daffaires algéro-
français vise à mobiliser les
entreprises des deux pays pour
fonder de nouveaux partenariats
et de favoriser ainsi la promo-
tion des relations économiques,
commerciales et industrielles
entre l’Algérie et la France.
Outre les discussions avec ses
homologues du FCE, la déléga-
tion du MEDEF sera reçue par
le Premier ministre, Ahmed
Ouyahia et des membres du
gouvernement, notamment du
Commerce, de l'Industrie et des
Mines, des Travaux publics et
des Transports et Ressources en
eau.

R. R.

PAR RACIM NIDHAL

Au-delà de la volonté politique, l'égalité
entre les hommes et les femmes pour l’ac-
cès aux responsabilités est-elle un leurre
ou est-ce une réalité ? Pour la présidente de
l’Association des femmes cadres algé-
riennes, « on est loin de la parité », notant
cependant constater une évolution « très
positive » en ce sens.
S’exprimant, hier, à la chaine 3 de la
Radio algérienne, Mme Aïcha Kouadri
rappelle, qu’en 1999, les femmes occu-
paient seulement 5% des postes de respon-
sabilité dans l’administration, notant que
ce pourcentage est passé, aujourd’hui, à
22%. De ce constat, elle relève que l’on
est encore éloigné de l’article de la
Constitution consacrant l’égalité
hommes-femmes dans les postes de res-
ponsabilité.

Elle observe plus loin que le problème
relatif à cette parité n’est pas imputable à
la seule volonté politique. Il se situe, dit-
elle, dans le
« conservatisme » de l’administration, un
secteur dans lequel, ajoute-t-elle « il est
très difficile de percer » lorsqu’on est une
femme.
Si, au vu des chiffres, le personnel fémi-
nin est très visible dans le monde du tra-
vail, elle constate que sa présence y est par
contre
« très faible » dans les postes de respon-
sabilité. A ce propos, elle juge utile de
réunir des données pour avoir une meil-
leure connaissance de la question.
De la présence des femmes dans les hautes
fonctions de l’Etat, Mme Kouadri note que
celles-ci y sont nommées par décret prési-
dentiel, à titre « discrétionnaire », ajoutant
qu’il reste à cerner les obstacles et à étudier

les moyens de remédier à cette situation.
Selon elle, l’entreprenariat est potentielle-
ment à même d’ouvrir des voies impor-
tantes au bénéfice des femmes, à la condi-
tion, estime-t-elle, qu’il y ait des « encou-
ragements spécifiques » à ce niveau.
Selon elle, quand « en général », il y a
une concurrence entre femmes et hommes
dans un domaine, « c’est toujours
l’homme qui passe », notamment en rai-
son des difficultés pour celles-ci de conci-
lier leur vie professionnelle et leur vie
familiale.
De la présence des femmes dans les postes
supérieurs de responsabilité, « ce qui est
choquant » souligne-t-elle, c’est de consta-
ter que celles-ci ne sont présentes qu’à hau-
teur de 22% « alors qu’elles représentent
plus de 50% des cadres et cadres supérieurs.

R. N.

Une quinzaine de personnes,
dont des magistrats et des avo-
cats, ont été interpellés en
Italie, accusés d’avoir “ajusté”
certains procès pour favoriser
leurs intérêts et/ou ceux de leurs
clients.
Avant-hier, les bureaux de l’ex-
Directeur du service juridique du
géant italien ENI, Massimo

Mantovani, ont été perquisi-
tionnés par la police financière
italienne, rapporte l’agence
ANSA. L’avocat du groupe
ENI, Piero Amara, figure égale-
ment parmi les arrêtés, indique
la même source, selon laquelle
ces deux personnes sont soup-
çonnées d’avoir lancé la justice
italienne sur de fausses pistes

afin d’épargner le groupe et son
directeur général, Claudio
Descalzi, des accusations de cor-
ruption dans des contrats en
Algérie et au Nigeria.
Dans un communiqué, l’ENI a
confirmé des perquisitions dans
les bureaux et le domicile de
son ex-directeur qui reste tou-
jours parmi les dirigeants du

groupe. Pour rappel, en janvier
2015, la justice italienne avait
innocenté l’ex-ministre algérien
de l’Energie, Chakib Khelil.
Avec ce nouveau rebondisse-
ment, l’ex-responsable contro-
versé risquerait de réapparaître
dans la liste des accusés.

R. N.
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CONSEIL D’AFFAIRE ALGÉRO-FRANÇAIS

Ali Haddad veut des
investissements productifs

NON-PARITÉ HOMMES-FEMMES AUX POSTES DE RESPONSABILITÉ

Le «conservatisme»
de l’administration dénoncé

NOUVEAU REBONDISSEMENT DANS L’AFFAIRE SONATRACH-ENI

Plusieurs arrestations en Italie

IMPORTATION DES
MÉDICAMENTS

Benmeradi recadré
par Ouyahia

La cacophonie continue de marquer
l’action gouvernementale. Cette fois-
ci, c’est le ministre du Commerce
Mohamed Benmeradi qui est mis en
cause. Selon le site internet ALG 24,
M. Benmeradi a reçu une correspon-
dance d’Ahmed Ouyahia ordonnant
l’annulation d’autorisations
octroyées à deux laboratoires pharma-
ceutiques afin de mettre sur le marché
leurs produits vendus en l’état.
Selon l’instruction du Premier
ministre, la démarche est contraire
aux nouvelles orientations du gou-
vernement. « Le gouvernement avait
pris, durant les années précédentes,
une série de mesures visant à encou-
rager la production locale des médica-
ments », a-t-il été souligné, ajoutant
que la fermeture des bureaux de liai-
sons de tous les laboratoires vise à «
inciter les producteurs étrangers à
investir en Algérie, en partenariat
avec des laboratoires locaux ».
Dans sa correspondance, M. Ouyahia
signifie à son ministre qu’il a été
informé « que les services du minis-
tère du Commerce autorisaient, de
nouveau, aux producteurs de médica-
ments d’ouvrir des bureaux de liaison
en Algérie, chose qui pourrait faire
baisser la production locale au profit
des opérations d’importation ».
Le Premier ministre a en outre, exigé
qu’on lui fasse parvenir un rapport
sur la situation et de suspendre l’acti-
vité de tous les bureaux ouverts
récemment.

60ÈME ANNIVERSAIRE DU
BOMBARDEMENT DE SAKIET

SIDI YOUCEF
Ouyahia co-présidera

avec son
homologue tunisien

la cérémonie
Le Premier ministre, Ahmed
Ouyahia, se déplacera aujourd’hui en
Tunisie pour co-présider avec son
homologue tunisien, Youcef Chahed,
les cérémonies commémoratives du
60ème anniversaire du bombarde-
ment colonial de la localité de Sakiet
Sidi-Youcef, a indiqué hier un com-
muniqué des services du Premier
ministre.
"A l'invitation de M. Youcef Chahed,
chef du gouvernement tunisien, M.
Ahmed Ouyahia, Premier ministre,
se déplacera à Sakiet Sidi Youcef en
Tunisie, demain jeudi, pour coprési-
der avec son homologue tunisien les
cérémonies commémoratives du
60ème anniversaire du bombardement
colonial de la localité de Sakiet Sid
Youcef, le 8 février 1958", précise la
même source. "A cette occasion, le
Premier ministre sera accompagné
des ministres des Affaires étrangères,
de l'Intérieur, des Moudjahidine, ainsi
que du secrétaire général de
l'Organisation nationale des
Moudjahidine (ONM)", ajoute le
communiqué.

R. N.
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A hauteur de 616
millions d’euros en
2017, L’Algérie a
principalement
importé des céréales
depuis la France.

PAR RIAD EL HADI

L es préparations pharma-
ceutiques ont représenté
pour l’Algérie 528 mil-

lions d’euros d’importations
depuis la France.
497 millions d’euros ont été
dépensés pour l’importation
de véhicules automobiles –
par des particuliers-, tandis
que 377 millions d’euros de
produits du raffinage du
pétrole ont été importés.
L’importation depuis la
France de produits laitiers et
fromages ainsi que d’aliments
homogénéisés et diététiques
ont représenté un montant
combiné de 247 millions
d’euros, dont 111 millions
pour les aliments homogénéi-
sés et diététiques importés.
Les parties accessoires pour
véhicules automobiles ont
coûté pour l’Algérie 107 mil-
lions d’euros d’importations,
tandis que l’importation d’or-
dinateurs et équipements péri-
phériques s’est élevée à 93
millions d’euros en 2017.
71 millions d’euros ont en
outre été dépensés pour
importer du papier et carton.
L’importation de parfums et
produits pour la toilette a
pour sa part connu une baisse
significative, passant de 98
millions d’euros en 2016 à 65
millions d’euros en 2017.
L’importation de bovins et
buffles, « vivants et leur
sperme » s’est élevée à 34

millions d’euros, tandis que
l’importation volailles
vivantes et d’œufs s’est élevée
à 5 millions d’euros.
L’importation de chaussures
s’est établie à 25 millions en
2017, connaissant une hausse
spectaculaire par rapport l’an
précédent puisqu’elle s’était
établie à 7 millions d’euros en
2016.
Les condiments et assaisonne-
ments ont représenté 21 mil-
lions d’euros d’importation
depuis la France, alors que les
aliments pour animaux de
ferme se sont établis à 22 mil-
lions d’euros. Les savons,
détergents et produits d’entre-
tien ont coûté 13 millions
d’euros d’importations. Le
même montant a également
été dépensé pour importer des
plats préparés. L’importation
de cacao, chocolat et produits
de confiserie depuis la France
s’est élevée à 11 millions
d’euros en 2017. 56 000 euros
de pâtes alimentaires ont éga-
lement été importées.

Des exportations vers
la France en hausse

Dans le sens inverse, les
importations françaises depuis
l’Algérie se sont établies à
3,39 milliards d’euros en
2017, en hausse par rapport à
l’année précédente lorsque
qu’elles se sont établies à 3
milliards d’euros en 2016. Les
exportations algériennes vers
la France en 2017 restent
cependant en-deçà de leur
niveau de 2015, puisqu’elles
sont établies cette année-là à
3,89 milliards d’euros.
L’Algérie a principalement
exporté du pétrole brut en
2017 à hauteur de 1.75 mil-
liard d’euros, en hausse par
rapport à 2016 (1.24 milliard
d’euros) mais en-deçà de 2015
(1.83 milliard d’euros). 778
millions d’euros de gaz natu-
rel a également été exporté.
L’exportation vers la France
de produits du raffinage du
pétrole a contribué à hauteur
de 602 millions d’euros dans

les exportations. La France a
de plus importé 125 millions
d’euros d’engrais et composés
azotés et 56 millions d’euros
de gaz industriels.
Outre le pétrole et ses dérivés,
l’Algérie a exporté vers la
France l’équivalent de 28 mil-
lions d’euros de fruits tropi-
caux et subtropicaux, ainsi
que pour 24 millions d’euros
d’appareils électroménager. 13
millions d’euros de sucre ont
été exportés vers la France en
2017, tandis que 2,8 millions
d’euros de boissons rafraîchis-
santes, eaux minérales et
autres eaux en bouteille ont
été exportés. La France a éga-
lement importé depuis
l’Algérie des machines pour
les industries textiles, à hau-
teur de 976 000 euros.
La France a aussi importé
pour 597 000 euros de véhi-
cules automobiles depuis
l’Algérie, et 488 000 euros de
carrosseries automobiles,
remorques et semi-remorques.
461 000 euros de vins de rai-
sin ont été exportés en
France, tandis que 346 000
euros de pâtes alimentaires
ont été exportées. La France a
également importé depuis
l’Algérie des parfums et pro-
duits pour la toilette, à hau-
teur de 238 000 euros.
222 000 d’exportations algé-
riennes vers la France ont
concerné des aéronefs et
engins spatiaux. 1000 euros
de chaussures algériennes et
2000 euros d’articles de bros-
serie ont par ailleurs été
exportées vers la France en
2017.

R. E.

PAR FAYÇAL
ABDELGHANI

Le ministère de la Solidarité
nationale a annoncé que
147.000 bénéficiaires seront
concernés par les différents
dispositifs d’aide à l’emploi.
L’aide sera prolongée jusqu’à
2019.
Les services des DAS sous
l’autorité du ministère de la
Solidarité nationale ont défi-
nitivement arrêté cette liste.
Les bénéficiaires auront donc
un an à profiter des différents
dispositifs d’aide à l’emploi à
savoir le DAIP (dispositif
d’aide à l’insertion profes-
sionnelle) et le CTA (contrat
du travail aidé). Après avoir
enclenché une enquête sur les
véritables bénéficiaires, le
ministère s’est résolu à don-
ner le vari chiffre des concer-
nés, éliminant ainsi tous les

faussaires et ceux qui ont
occupé des postes d’emploi
sans obéir aux conditions
telles qu’énumérées dans ces
dispositifs. La ministre de la
Solidarité a souligné dans une
déclaration publique que
« les contrats ont été bien
assainis à la faveur de ceux
qui vont réellement bénéficier
de ces aides au pré-emploi ».
Selon elle « le travail d’assai-
nissement a commencé en
septembre dernier » pour redé-
finir les contractuels dont une
liste de 73.720 a été recensée
et définitivement radiée. En
effet, des milliers de ces «
faux bénéficiaires » avaient
soit des emplois dans d’autres
secteurs où bien ils ne rem-
plissaient pas certaines condi-
tions telles que l’absence de la
déclaration authentifiée du
chômage. Certains selon la
ministre « bénéficiaient de

deux fois des dispositifs ».
Or, il est stipulé clairement
que les jeunes postulants aux
contrats DAIP ou CTA ne
doivent pas exercer une acti-
vité parallèle et doivent signer
un engagement auprès des
DAS pour valider leurs
contrats. Il y a quelques
semaines, des rumeurs ont
fait écho du gel définitif de
milliers de contrats du pré-
emploi alors que le ministère
de son côté a démenti ces
informations en précisant
qu’il n’y pas de menace de
résilier les contrats pour ceux
qui sont conformes à la régle-
mentation. Les travailleurs du
pré-emploi peuvent être sou-
lagés maintenant après avoir
éprouvé beaucoup d’inquié-
tudes à ce sujet. Surtout pour
les jeunes diplômés n’ayant
pas trouvé de débouchés. Ces
derniers, souligne la ministre

seront bien accompagnés
durant cette année avec une
priorité de les embaucher et de
les adapter plus tard à d’autres
dispositifs tels que celui de
l’ANEM. Il faut savoir que
malgré les efforts consentis
par les pouvoirs publics pour
cette catégorie de chômeurs, il
n’en demeure pas moins que
l’allocation accordée à ces
jeunes ne suffit pas pour leur
donner plus d’ambitions et
d’aspirations à leur stabilité
socio-professionnelle. Si l’in-
demnité est proche un peu du
SNMG soit près de 15.000
DA pour certains et 18.000
pour d’autres, les autorités en
charge de ce dossier ont pro-
mis de réviser ces allocations
au profit de vrais salaires.

F.A.

ALGERIA
INFRASTRUCTURE 2018

Un Salon pour
répondre aux

besoins du secteur
des transports

La cinquième édition du Salon
international des transports, de la
logistique et de la mobilité,
«Algeria Infrastructure 2018»,
s’ouvre le 12 février à la Safex,
aux Pins-Maritimes.
Organisé sous le parrainage du
ministère des Travaux Publics et
des Transports, le Salon verra la
participation d’entreprises natio-
nales (Setram, Métro d’Alger,
Etac, Etusa, le groupe Serport,
SNTF…), mais aussi de sociétés
étrangères représentant la France,
la Suisse, la Chine, les Pays-Bas
– qui seront pour cette édition l’in-
vité d’honneur.
Des conférences-débats seront
consacrées en marge du Salon au
secteur des transports et de la
logistique, avec un focus sur les
différents maillons de la chaîne
impliqués dans ce domaine,
notamment le groupe Serport, DP
World El Djazair et Autodesk.
Organisé par Symbiose-
Communication-Environnement,
la tenue de cet événement répond,
selon les organisateurs, aux
besoins du secteur, qui a connu des
investissements importants durant
ces dernières années. «Plus de 3
000 milliards de dinars, soit envi-
ron 40 milliards de dollars, ont été
consacrés aux infrastructures rou-
tières, ferroviaires, portuaires et
aéroportuaires depuis 1999. Ces
investissements représentent
chaque année près de 3% du pro-
duit intérieur brut (PIB)», notent
les organisateurs dans un commu-
niqué parvenu à la rédaction.
Le Salon 2018 accueille, en outre,
une centaine d’exposants de plu-
sieurs pays sur près de 4 000 m2
de surface. Par ailleurs, 4 000 visi-
teurs professionnels à la recherche
d’opportunités d’échange et de par-
tenariat sont attendus durant la
tenue du Salon.
Algeria Infrastructure accueille,
selon les organisateurs, «une offre
riche, diversifiée, présentant une
large palette de technologies adap-
tées aux investissements en
Algérie : fournisseurs et distribu-
teurs d’équipements et prestataires
de services dans les différents
domaines du transport et des infra-
structures». Le Salon se veut un
lieu d’échanges et de débats sur des
problématiques liées au secteur des
transports.
Les thèmes déterminés lors des
séminaires seront axés sur les
transports ferroviaire, maritime et
logistique, ainsi que sur les
besoins de financements du secteur
en Algérie et les attentes en
matière de partenariats, à travers
une vraie plateforme de business
mettant en relation les exposants,
les visiteurs et les décideurs et
prescripteurs algériens, publics et
privés, aux commandes de la poli-
tique des transports.

R. N.

CE QUE L’ALGÉRIE A IMPORTÉ ET EXPORTÉ VERS LA FRANCE

Les chiffres de l’année 2017

147.000 BÉNÉFICIAIRES DU PRÉ-EMPLOI

La liste définitive pour les contrats
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CuisineCuisine
Soupe paysanne

au céleri

Ingrédients :
500 g de céleri
1 oignon
4 pommes de terre
1 poireau
100 g de viande hachée
25 g de beurre
2 1/2 l d'eau
Sel et poivre
1 feuille de laurier
1 dl de crème fraîche
Préparation :
Nettoyer tous les légumes : peler
le céleri, les oignons et les
pommes de terre, retirer les
feuilles vertes trop dures du
poireau. Couper tous les légumes
en morceaux et les laver. Les faire
revenir au beurre avec la viande
hachée dans une casserole à fond
épais. Joindre les légumes,
mouiller d'eau. Saler, poivrer et
ajouter la feuille de laurier.
Amener à ébullition. Puis faire
cuire à feu doux et à couvert pen-
dant 40mn environ. En fin de
cuisson, lier la soupe avec la
crème et rectifier l'assaison-
nement.

Petits beignets

Ingrédients :
2 œufs
1/2 petit verre à thé d'huile
50 g de sucre en poudre
Zeste d'1 citron
1 sachet de sucre vanillé
1 sachet de levure pâtissière
La farine selon le mélange
S irop
500 g de sucre en poudre
Le jus d'1/2 citron
Préparation :
Le sirop
Mettre dans une casserole le sucre,
le jus de citron et couvrir d'eau,
laisser cuire sur feu doux, vérifier
la cuisson en posant une goutte de
confiture sur une assiette, la
goutte ne doit pas s'étaler.
La pâte
Battre les œufs et le sucre jusqu'à
ce que le mélange blanchisse,
ajouter l'huile et le sucre vanillé,
la levure, travailler énergiquement
ce mélange, ajouter la farine
tamisée peu à peu en travaillant
sans cesse jusqu'à l'obtention
d'une pâte homogène et souple.
Etaler la pâte au rouleau sur une
épaisseur de 1cm sur un plan de
travail fariné, découper la pâte en
rondelles à l'aide d'un emporte-
pièce rond.
Faire frire les beignets dans un
bain d'huile chaud jusqu'à ce qu'ils
soient dorés, les tremper dans le
sirop chaud.

Redonner vie à un
tableau

Il arrive,
q u ' u n
t a b l e a u
peint à
l'huile se
ternisse. Il
est possi-
ble de le
res t aurer
sans inconvénient. Pour cela,
frottez-le avec une rondelle de
pomme de terre. Ainsi, votre
tableau retrouvera un aspect
agréable pour les yeux.

Le divan laisse
des traces sur le

mur

Pour éviter ce genre d'incon-
vénient, calculez la distance qui
sépare la plinthe des pieds du
divan. Bricolez de petites tiges,
avec embout en caoutchouc,
qui viendront heurter la plinthe.

Déjaunir des
ivoires

Si vos ivoires sont un peu
jaunes, vous pouvez les déjau-
nir en procédant de la manière
suivante : pressez un citron et,
à l'aide d'un linge très fin trem-
pé dans ce jus, nettoyez-les
puis rincez-les soigneusement.

Éviter d'écailler
la peinture

Si vous devez, sur une surface
de peinture,
mettre un
clou pour
tenir un
cadre sans
détériorer le
p an n eau ,
mettez un
scotch à
l'endroit où vous avez décidé de
planter votre clou.

O. A. A.

Devenues pièces à vivre à part entière,
la cuisine et la salle de bains se décorent
comme une pièce ordinaire. Avec des
rideaux. À condition qu'ils soient adap-
tés.

Cuisine
Pensez d'abord sécurité !
-Si la fenêtre est située près de la

cuisinière ou du four assurez-vous que
l'habillage ne peut à aucun moment
effleurer une source de chaleur. Pour cela,
retenez le rideau à l'aide d'embrasses.

-Préférez les stores, qui sont plus sûrs,
moins encombrants, et risquent moins
d'être abîmés par les projections de
graisse.

-Les stores plats constituent, en effet,
l'habillage le plus approprié pour les
cuisines.

-Les stores vénitiens conviennent
aussi. S'ils se salissent, nettoyez-les avec
un plumeau. S'ils sont très sales,
essuyez-les avec une éponge imbibée

d'eau savonneuse.
-Mais si vous préférez des rideaux,

choisissez des tissus faciles à nettoyer.
Salle de bains

-Pour éviter les problèmes liés à la
condensation, préférez les voilages, les
tissus éponges ou la toile plastifiée.

-Si la fenêtre n'est pas située juste au-
dessus de la baignoire ou du lavabo :
installez une tringle plus longue que son
cadre, pour permettre à l'air de circuler
librement.

-Si vous optez pour un voilage,
sachez que s'il offre un écran efficace le
jour, il deviendra pratiquement transpar-
ent la nuit quand la pièce sera éclairée.
Un rideau doublé ou un store à enrouleur
sera alors indispensable.

-Comme pour la cuisine, le store
vénitien, assorti à la couleur de la pièce,
peut être une bonne solution, de même
que les stores à lamelles qui s'enroulent
ou peuvent se remonter en plis souples.

Trucs et astucesTrucs et astuces

DÉCORATION ET BRICOLAGE
Habiller ses fenêtres de cuisine et de salle de bains

Porter des lunettes n’est pas
une tare, profitez-en au
contraire pour rehausser vos
traits et affirmer votre style.

Trois éléments devraient influencer
l'achat d'une monture : la personnalité,
le style de vie et la forme du visage.
"Une monture bien choisie rehausse le
visage et les traits. C'est pourquoi il faut
toujours choisir un modèle qui nous fait
un visage souriant". Bien qu'il n'y ait
pas de forme pure, la tendance ronde, car-
rée ou triangulaire de votre visage
devrait guider le choix de votre monture
pour que vous soyez en harmonie avec
vos lunettes.

Visage rond
- Évitez les montures rondes qui

accentuent le galbe des joues.
- Privilégiez les modèles angulaires,

étirés et carrés.
- Les montures qui remontent vers le haut

structureront votre visage.
Visage carré

- Évitez les montures carrées.
- Préférez les lunettes rondes ou ovales

qui atténuent les angles.
- Attention : la largeur des lunettes ne

doit pas être inférieure à celle du visage.

Visage rectangulaire
- Évitez les formes carrées et angulaires.
- Optez pour des ovales ou des rondeurs à

bord large qui adouciront vos traits et les
montures claires.

Visage triangulaire
- Abstenez-vous des formes angulaires et

de la hauteur.
- Choisissez des ovales, des rondeurs.

- Les montures allongées rééquilibreront
la finesse de votre menton.

- Attention à ce qu'une monture trop large
ne dépasse pas votre visage.

Visage ovale
- Toutes les formes vous conviennent,

vous pouvez oser !
- Attention cependant de ne pas choisir

des lunettes trop grandes.

Règle d'or
Le secret du confort dépend de l'appui de

la monture sur le nez. Il faut s'assurer que le
poids est bien partagé sur le haut et les côtés
du nez, lequel supporte presque tout le poids
des lunettes. Assurez-vous ensuite que les
yeux sont bien centrés dans les verres et que
les sourcils n'apparaissent pas à l'intérieur
des verres. Enfin, les cils ne doivent en
aucun temps effleurer les verres. Rappelez-
vous qu'une monture doit être proportionnée
au visage, au risque de causer des blessures
derrière les oreilles ou au nez.

PORT DE LUNETTES ET BEAUTÉ

Savoir choisir sa monture...



Le coût d'importation des
céréales a reculé à 2,54
milliards de dollars (mds usd)
entre janvier et novembre
2016, contre 3,13 mds usd sur
la même période de 2015, soit
un recul de 18,95%.

PAR AMAR AOUIMER

L a Chambre algérienne de commerce
et d'industrie (Caci) organise, en
collaboration avec l'entreprise

suisse Syngenta, un séminaire portant
sur les outils de perfectionnement pour
une meilleure rentabilité des blés durs en
Algérie "Initiative céréale : Saba plus" et
ce, le13 février au siège de la Caci.
"Ce séminaire sera une occasion pour les
opérateurs économiques activant dans le
domaine de la production des pâtes ali-
mentaires de rencontrer les responsables
de Syngenta pour discuter des moyens
suceptibles d'améliorer leur productivité
et de se positionner sur les marchés por-
teurs", soulignent les responsables de la
Caci.
Concernant les céréales d'une manière
globale, il existe une baisse de la facture
d'importation sur les 11 premiers mois
de 2016.
Cependant, la stratégie nationale agri-
cole préconise une mécanisation accrue
des surfaces agricoles en vue d'optimiser
les rendements à l'hectare et améliorer

sensiblement le taux de productivité afin
de viser l'autosuffisance alimentaire. La
facture d'importation des céréales (blé,
maïs et orge) a baissé de près de 19%
durant les onze premiers mois de 2016,
en dépit d'une petite hausse des quantités
importées, selon le ministère du
Commerce, se basant dur les statistiques
des Douanes.
Le coût d'importation des céréales a
reculé à 2,54 milliards de dollars (mds
usd) entre janvier et novembre 2016,
contre 3,13 mds usd sur la même période
de 2015, soit un recul de 18,95 %.
Quant aux quantités importées, elles ont
connu une légère augmentation en s'éta-
blissant à 12,35 millions de tonnes (Mt)
contre 12,34 Mt (+0,1 %), précise le
Centre national de l'informatique et des
statistiques des Douanes (Cnis).
Les céréales dont les quantités importées
ont augmenté sont le blé dur et l'orge
contrairement au blé tendre et au maïs,

ajoute cette même source. Par catégorie
de céréales, la facture d'importation du
blé (tendre et dur) a reculé à 1,67 mil-
liard usd contre 2,18 milliard usd (-
23,21 %), pour des quantités de 7,66 Mt
contre 7,63 mt (+0,33 %).
Pour le blé tendre, la facture d'importa-
tion s'est amenuisée à 1,13 milliard usd
contre 1,48 milliard usd (-23,14 %),
avec des quantités importées qui ont
baissé à 5,9 Mt contre 6,08 Mt
(-3,08 %). Concernant le blé dur, la fac-
ture a reculé à 538,76 millions usd
contre 703,04 millions usd (-23,4 %),
avec une hausse des quantités importées
qui se sont établies à 1,76 Mt contre
1,54 Mt (+13,8 %).
Quant au maïs, les importations se sont
chiffrées à 717,72 millions usd contre
795,36 millions usd (-9,76 %) avec un
volume importé de 3,84 Mt contre 3,99
Mt (-3,72 %). Pour l'orge, l'Algérie en a
importé pour 148,76 millions usd

contre 158,8 millions usd (-6,32 %)
avec une quantité de 847.713 t contre
711.833 t (+19,1 %). La baisse de la fac-
ture d'importations des céréales, malgré
une légère hausse globale des quantités
importées, s'explique par le recul des
cours sur les marchés mondiaux des
céréales.
Il est constaté que durant les huit pre-
miers mois de 2016, le prix moyen à
l'importation par l'Algérie du blé dur est
passé à 311 dollars/tonne (usd/t) contre
461 usd/t sur la même période de 2015
(-32 %). Pour le blé tendre, le prix
moyen à l'importation s'est établi à 192
usd/t contre 251 usd/t (-23 %).
Même tendance pour le maïs dont le prix
moyen à l'importation par le pays a été
de 185 usd/t contre 202 usd/t (-8 %).
Dans son dernier rapport, l'organisation
de l'Onu pour l'alimentation et l'agricul-
ture (FAO) a indiqué que l'année 2016
avait été marquée par une baisse
constante des prix des céréales, qui ont
chuté de 9,6 % depuis 2015 et de 39 %
par rapport à leur niveau record enregis-
tré en 2011.
Ses prévisions prévoient que les réserves
céréalières mondiales atteindront un
niveau record d'ici la fin des campagnes
agricoles de 2017.
Cette agence de l'Onu s'attend à ce que
les stocks de céréales augmentent pour
atteindre les 670 millions de tonnes en
2017, soit une hausse de 1,4 % par rap-
port à la saison précédente.

A. A.

Le e-commerce a poursuivi son avance
en 2017, porté par une offre sans cesse
croissante et par une nouvelle explosion
des achats réalisés depuis un téléphone
mobile. Les ventes en ligne ont encore
grimpé de 14,3 % l‘an dernier pour tota-
liser 81,7 milliards d‘euros, après une
hausse de 14,6 % en 2016, selon les
chiffres publiés mardi par la Fédération
du e-commerce et de la vente à distance
(Fevad). "L’année écoulée montre que la
tendance ne faiblit pas. Le e-commerce
se développe de façon structurelle et
régulière", a déclaré à Reuters Marc
Lolivier, délégué général de la fédération
professionnelle.
A ce rythme, la barre des 90 milliards
devrait être franchie en 2018 et celle des
100 milliards en 2019, estime la Fevad.
La performance du secteur, qui contraste
avec la modeste progression de la
consommation en France (+0,5 % selon
les données de la Banque de France),
s‘explique par une forte hausse de la fré-
quence d‘achat, en particulier auprès des
millenials âgés de 18 à 35 ans et des per-
sonnes de plus de 60 ans.
Le nombre d‘achats annuels a ainsi dou-
blé en cinq ans, pour atteindre une
moyenne de 33 commandes par acheteur
l‘an dernier.
La baisse continue des frais de port, la
multiplication des offres d‘abonnements
annuels — qui permettent des livraisons

gratuites quel que soit le montant
d‘achat — sont autant d’éléments qui
contribuent à banaliser l‘achat en ligne
et à le multiplier, y compris pour de
petits montants. Cette dynamique est
principalement tirée par le développe-
ment des achats sur smartphone, devenu
le principal levier de croissance du sec-
teur. Les ventes sur mobile (smart-
phones et tablettes) ont grimpé de 38 %
en 2017 pour atteindre 20 % du marché.
Sur certains sites spécialisées comme
les ventes événementielles, cette part
atteint 50 %.

Investissements dans le digital
Déjà largement utilisé pour consulter
des avis, recevoir des offres grâce à la
géolocalisation, faire du "clic & collect"
(commandes en ligne retirées dans les
magasins), le téléphone mobile est de
plus en plus pratiqué aujourd’hui pour le
"clic & reserve" (réservation en ligne
d’un produit qui sera ensuite acheté dans
un magasin).
La tendance devrait se poursuivre, selon
Marc Lolivier, grâce aux efforts conti-
nus des enseignes qui développent leurs
offres sur mobile, via, notamment, des
applications qui permettent de fluidifier
les achats et de fidéliser les clients.
"Les distributeurs, alimentaires ou non,
accélèrent leurs investissements dans le
digital et adaptent leurs offres. Il ne fait

aucun doute que cette transformation va
être un puissant moteur du e-commerce",
note le responsable de la Fevad.
La banalisation de l‘achat en ligne
s‘accompagne d‘un recul continu du
panier moyen (65,5 euros en 2017,
contre 69 euros en 2016), plus que com-
pensé par un nouveau bond en avant
(+19 %) de la fréquence d‘achat.
Les acheteurs sur internet ont dépensé,
en moyenne, près de 2.200 euros en
2017, contre 2.000 euros l‘année précé-
dente, et pendant la cruciale période de
Noël (novembre et décembre), qui pèse
pour 20 % du marché, les ventes ont
grimpé de 17,5%, dopées par les promo-
tions du Black Friday.
L‘habillement demeure le produit le plus
acheté en ligne, devant les produits cul-
turels, tandis que le trio des sites mar-
chands les plus visités reste formé par
Amazon, CDiscount (groupe Casino) et
Fnac Darty.
A la fin 2017, le e-commerce représen-
tait 8,7% des ventes de l‘ensemble du
commerce de détail en France, en pro-
gression d‘un point. Il conserve sa troi-
sième place en Europe derrière le
Royaume-Uni et l‘Allemagne.
Le marché français comptait plus de
220.000 sites actifs à la fin 2017 — un
chiffre en hausse de 10%— soit dix fois
plus qu‘il y a dix ans.

R. E.
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SÉMINAIRE À ALGER SUR UNE MEILLEURE RENTABILITÉ DES BLÉS DURS

Améliorer la productivité et
se positionner sur les marchés porteurs

E-COMMERCE EN FRANCE

Encore dopé par le mobile en 2017
UNION EUROPÉENNE
Vers un marché
unique pour le

commerce en ligne
Le Parlement européen a donné son feu
vert à un projet de règlement qui impo-
sera aux sites de commerce en ligne d’of-
frir les mêmes conditions de vente à tous
les consommateurs, quel que soit leur lieu
de résidence et de connexion dans l’UE.
Le texte, sur lequel le Parlement et les
Etats membres ont trouvé un accord de
principe en novembre dernier, devrait
entrer en vigueur d’ici à la fin de l’année.
Il interdit “le blocage géographique
injustifié et d‘autres formes de discrimi-
nation fondée, directement ou indirecte-
ment, sur la nationalité, le lieu de rési-
dence ou le lieu d’établissement des
clients”. Un commerçant en ligne devra
offrir les mêmes prix et les mêmes condi-
tions de vente, concernant notamment le
paiement, à tout client résidant dans un
pays de l’UE. Il n’aura pas non plus le
droit de rediriger un internaute vers un
site national sans son consentement.
Le texte concerne la plupart des biens ou
services à l’exception des biens culturels
protégés par le copyright, tels que livres,
films ou œuvres musicales, qui bénéfi-
cient, dans certains pays, d’un régime
spécifique.
La France fait partie des Etats qui défen-
daient cette exception culturelle, laquelle
pourrait toutefois être remise en question
lors d’une évaluation du règlement pré-
vue deux ans après son entrée en vigueur.

R. E.
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs

• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTSAL’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
•Montage et mise en forme du processus HSE
•Management et Pilotage du Processus deHSE.
•Mise en place du planHSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans

• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences
• Consolide les moyens humains et matériels des dispositifs
à mettre à la disposition des SIE locales
• Coordonner les relations de la société de gardiennage
• Suivi des actions de plusieurs commissions (Inventaires,
Créances
• Hygiène et sécurité) Autres activités sur la gestion du
patrimoine.
• Veiller à l’application de la réglementation relative à
l’hygiène et la sécurité du travail
• S’assurer de la mise en application des mesures de
prévention

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances en Hygiène et
sécurité
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 2 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maîtrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles, vous faites également
preuve de qualités d'analyse, de synthèse et avez le sens du
service public.
• disponible

Lieu de travail :
Alger.

Référence : emploipartner- 1412
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
DES COMMERCIAUX LOGISTIQUES

Descriptif de poste:
• Elaborer la proposition commerciale et arrêter avec le
client les modalités du contrat de vente ou le devis
• Commercialiser la prestation transport logistique.
• Prospection, développement de nouveaux clients
(exploitation des fichiers
• Prospecter des opportunités du réseau, suivi des outils
d’aide à la commercialisation afin d’identifier, détecter et
développer des opportunités…)
• Prospecter, développe et assure le suivi de la clientèle.
Dans la négociation commerciale
• Satisfaire les besoins du client en lui assurant rapidité et
sécurité dans le transport
• Répondre aux appels d’offres en étroite collaboration avec
le directeur de la division
• Veille permanente de la concurrence au niveau local et
national
• Reporting…

Capacités et expérience souhaitées:
• Niveau universitaire exigé et âgé de 35 ans au maximum
• Formation en logistique internationale ou commerce
internationale
• Au minimum 2 ans d’expérience
• Persévérance, bon relationnel
• Résistance au stress et capacité d'écoute sont nécessaires,
afin de déceler les besoins des clients et répondre à la
demande.

Lieu du travail:
• Alger

Référence : Emploipartner-1404
Poste : Emploi Partner recrute pour ATLAS COPCO
ALGERIE UN DIRECTEUR DES FINANCES

Missions:
• Garantir la fiabilité et l'exactitude des informations
comptables et des reporting de l’entreprise
• Analyse financière régulière.
• Gérer les relations avec les départements financiers et
comptables de l’entreprise
• Gérer les relations avec les institutions financières, les
auditeurs et tout autre acteur externe,
• Suivre les facturations, le recouvrement,
• Assurer le reporting mensuel/budget,
• Assurer l'application des règles comptables locales en
fonction des besoins identifiés,
• Assurer le contrôle et le suivi de la trésorerie dans le
respect des procédures de l’entreprise,
• Autoriser le paiement des fournisseurs
• Suivi de la gestion des stocks

Profil :
Expérience requise
• Au moins 2 à 3 ans d’expérience sur le même poste
• Expérience exigée en multinationale ou en entreprise
privée

Diplôme requis
• Licence en finances

Compétences
• Maîtrise de l’anglais obligatoire (pour la communication
avec le groupe, lecture, mail, téléconférence)
• Bonnes connaissances des systèmes de contrôle de
gestion (en interne)
• Bonnes connaissances de la réglementation en vigueur
(lois de finances, comptabilité, compétences analytiques
• Très bonnes connaissances en finances
• D’excellentes compétences interpersonnelles
• Doit être fiable pour maintenir une stricte confidentialité
• Aptitude aux présentations fréquentes
• Aptitudes à la communication verbale et écrite,
• Capacités de définir des priorités et respecter les délais
• Très bon sens de l’organisation,
• Aptitude à la prise de décision pour aux besoins du
développement
• Excellent niveau dans la résolution des problèmes
• Compétences en informatique

Lieu de travail principal :
• Alger / Route de Sidi Menif Tranche 3 Lot N°119
ZERALDA.

Référence : emploipartner- 1407
Poste : Emploi Partner recrute pour - Red FabriQ –UN
INGÉNIEUR DE DÉVELOPPEMENT .NET

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess  dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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LAGHOUAT, COMMUNE DE OUED-M’ZI

Mise en exploitation du barrage de Seklafa

SETIF, TRAMWAY DE LA CAPITALE DES HAUTS-PLATEAUX

Mise en service
le 8 mai prochain

Le ministre des Ressources en eau,
Hocine Necib, a procédé, samedi der-
nier, à la mise en exploitation du bar-
rage de Seklafa, dans la commune
d’Oued-M’zi, 80 km au nord-ouest de
Laghouat. S’exprimant en marge de la
mise en exploitation de cet ouvrage,
d’une capacité de stockage de 40 mil-
lions m3 par an, M. Necib a souligné
que "ce barrage, qui vient renforcer le
parc national hydraulique, devra por-
ter à 79 le nombre de barrages à tra-
vers le pays". "Les ressources en eau
sont l’une des priorités de l’Etat", qui
se traduisent, a-t-il dit, "par la série de
projets d’investissement retenus pour
le secteur".
Le ministre des Ressources en eau a
indiqué que l’entreprise Cosider, réa-
lisatrice du barrage, a fait "preuve
d’une grande expérience lui conférant
de mener sa mission et de mettre en
forme de nouveaux importants pro-
jets", ajoutant qu’"il existe des entre-
prises nationales aux capacités avé-
rées à même de concurrencer celles

étrangères dans le domaine". Il a, à
l’occasion, annoncé qu’une décision a
été prise pour accroître la capacité de
stockage du barrage de Seklafa à 15
millions m3 supplémentaires par an,
portant, ainsi, la capacité d’emmaga-
sinage globale annuelle à 55 millions
m3.
M. Necib a fait savoir que le barrage
Seklafa permettra, outre l’alimenta-
tion en eau potable, d’ouvrir des pers-
pectives prometteuses pour le secteur
agricole en contribuant à l’extension
des terres irriguées et le renforcement
des projets de transfert de l’eau du sud
du pays vers les Hauts- Plateaux.
Sur site, le ministre a mis en avant
l’importante contribution des eaux
superficielles à la satisfaction des
besoins de la wilaya en matière d’irri-
gation agricole et d’alimentation en
eau potable en substitut à celle (eau)
souterraine, avant de relever que la
wilaya de Laghouat assure un taux
d’alimentation en eau de 23 %, sus-
ceptible de passer à 50 %, à la fin

2018. M. Necib a insisté sur le néces-
saire boisement des espaces jouxtant
le barrage en vue de le protéger des
boues et d’exploiter cet espace à des
fins touristiques.
Il s’est enquis, lors de sa tournée dans
la wilaya de Laghouat, des travaux du
chantier de déviation des eaux sur une
distance de 3,3 km de oued Cherki
vers le barrage de Seklafa.
D’un montant d’investissement de
7,69 milliards DA, le barrage de
Seklafa devra assurer l’irrigation
d’une superficie agricole de 2.000 ha
et l’alimentation en eau de 14 com-
munes, selon la fiche technique du
projet. Dans la commune de
Tadjmout, le ministre a écouté des
explications inhérentes à l’aménage-
ment du barrage inféro-flux, long de
250 m. La visite du ministre des
Ressources en eau s’est poursuivie par
l’inspection d’une série de structures
et installations existantes au chef-lieu
de la wilaya de Laghouat.

APS

Selon le ministre, ce projet
donnera un nouvel essor au
plan de la circulation de la
ville, dont 40.000 habitants
devront quotidiennement
emprunter le tramway dont
‘‘le tracé a été excellemment
étudié’’, a rapporté l’APS.

PAR BOUZIANE MEHDI

E ffectuant une visite de travail
dans la wilaya de Sétif, le minis-
tre des Travaux publics et des

Transports, Abdelghani Zaâlane, a
révélé, fin janvier dernier, que le tram-
way de la capitale des Hauts-Plateaux
sera opérationnel le 8 mai prochain, et
il a affirmé, à bord d’une rame du
tramway qui l’a transporté de la sta-
tion d’entretien à la stèle érigée à la
mémoire de Saâl Bouzid, premier
martyr des massacres sanglants du 8-
Mai-45, que ce projet, qui a coûté à
l’Etat 30 milliards DA, entrera en ser-
vice le 8 mai prochain à l’occasion du
73e anniversaire de ces massacres.
Selon l’APS, le ministre a ajouté que
ce projet donnera un nouvel essor au
plan de la circulation de la ville, dont
40.000 habitants devront quotidienne-
ment emprunter le tramway dont "le
tracé a été excellemment étudié" sur
les 15 km joignant l’est à l’ouest de la
cité en traversant plusieurs quartiers
populaires, assurant que sa rentabilité
est garantie pour l’entreprise d’exploi-
tation tout comme ses utilités pour le
citoyen.
M. Zaâlane a affirmé que compte tenu

du pouvoir d’achat du citoyen, les
tarifs étudiés seront proposés par le
tramway de Sétif, dont les travaux
seront achevés en mars puis suivis en
avril par les essais non commerciaux
avant d’entrer en service en mai.
Lors de son inspection du chantier de
la pénétrante autoroutière reliant le
port de Djen Djen (Jijel) à l’autoroute
Est-Ouest à hauteur de la ville d’El-
Eulma (Sétif) sur 110 km dont 55 km
dans la wilaya de Sétif, le ministre a
indiqué que le taux d’avancement du
projet engagé sur un tracé "à relief dif-
ficile" a atteint 30 % et sera récep-
tionné par tronçons, dont le premier,
long de 17 km dans la tranche située
dans la wilaya de Sétif, sera récep-
tionné en septembre 2018, a fait
savoir l’APS, ajoutant que le ministre
a exhorté les entreprises de réalisation
à respecter les délais de livraison au
regard de l’importance du projet qui
brisera définitivement l’enclavement
de la wilaya de Jijel et dynamisera les
échanges entre Jijel et Sétif. Ainsi,
avec l’autre opération de modernisa-

tion de la RN-75, Sétif sera reliée aux
deux ports de Jijel et de Béjaïa.
L’initiative d’hommes d’affaires pre-
nant en charge à titre de solidarité le
financement de la réalisation de plu-
sieurs projets, démontrant leur sens
patriotique, même si cela reste peu
comparativement à l’effort fait par
l’Etat, a été saluée par le ministre qui
a inspecté, en outre, plusieurs projets
de son département dont celui de l’ex-
tension de la piste de l’aéroport 8-Mai
1945 où il a suivi un exposé sur le pro-
jet d’extension de l’aérogare du même
aéroport et sur le secteur dans la
wilaya.
M. Zaâlane a, à Bir El-Arch, visité le
chantier de dédoublement et de
modernisation de la voie ferroviaire
Sétif/El Gourzi (Constantine) et celui
de dédoublement de la RN-77 entre El
Eulma et l’intersection de la RN-75
sur une distance de 15 km pris en
charge à titre bénévole par des
hommes d’affaires de la wilaya de
Sétif.

B. M.

TAMANRASSET
Sensibilisation

anti-dopage
La lutte contre le dopage en milieu
sportif a été au centre d’une rencontre
régionale de sensibilisation tenue la
semaine dernière à la maison de jeunes
Houari-Boumediène de Tamanrasset.
Animée par des cadres du Laboratoire
national de dépistage et de lutte contre
le dopage, cette rencontre a regroupé
près de 200 participants, issus de 12
wilayas du sud du pays, dont des pra-
ticiens, des pharmaciens concernés par
les sports, des représentants des
équipes et clubs sportifs, du mouve-
ment de la société civile, des psycho-
logues et des enseignants d’activités
sportives.
L’occasion a donné lieu à l’animation
des communications académiques met-
tant en exergue le dopage, la lutte
contre ce phénomène en milieu des
athlètes, les phases de contrôle, les
mécanismes et moyens de lutte et les
effets négatifs psychologique et corpo-
rel du dopage sur la santé de l’athlète.
Ahmed Benahmed, cadre au ministère
de la Jeunesse et des Sports (MJS), a,
dans une déclaration à l’APS, mis en
valeur l’organisation de pareilles ini-
tiatives de sensibilisation visant la
vulgarisation des séquelles d’utilisa-
tion du dopage, psychologique et
moral pouvant nuire à la crédibilité
sportive.
Le coach de l’équipe de football Soro
de Tamanrasset, Mohamed Lâalmi
Arbaoui, qui s’est félicité de l’organi-
sation de cette rencontre de sensibilisa-
tion, a appelé à intensifier ces actions
pour informer le plus grand nombre
des athlètes sur les préjudices induits
par l’utilisation du dopage.

EL-OUED
120 postes de
formation pour
aide-soignant

Au moins 120 postes pédagogiques de
formation spécialisée d’aide-soignant
de la santé publique sont ouverts dans
la wilaya d’El-Oued pour l’année
2018, ont annoncé, jeudi dernier, les
responsables de la Direction locale de
la santé et de la population (DSP).
Cette opération intervient en applica-
tion de la stratégie du ministère de
tutelle visant à promouvoir ce genre
de formation dans le but de mettre fin
au déficit enregistré en personnels
paramédicaux dans les différentes
structures de santé, notamment celles
implantées dans les zones rurales et
enclavées. Ces postes se répartissent
sur les 12 daïras que compte la wilaya
d’El-Oued, selon leurs besoins et la
densité de leur population.
Pour améliorer le niveau profession-
nel de paramédicaux dans les établisse-
ments hospitaliers et de proximité, les
candidats attendus seront sélectionnés
sur la base d’un concours englobant
des épreuves écrites en rapport avec
différentes matières liées à la forma-
tion paramédicale.
La wilaya d’El-Oued a bénéficié, l’an
dernier, de 53 postes pédagogiques de
formation supérieure en paramédical
dans huit spécialités.

APS
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Leader de Ligue 1, le CS
Constantine recevra demain
vendredi, au stade
Chahid-Hamlaoui, l’USM
Harrach dans un match où la
victoire reste l’unique mot
d’ordre pour prendre le large
et faire un sérieux pas vers le
sacre final.

PAR MOURAD SALHI

P rudent comme à l’accoutumée, le
technicien Abdelkader Amrani veut
garder les pieds sur terre et ne pas

s’enflammer. "Il est possible que nous
gagnions ce match à domicile, mais ce
n’est pas pour autant que nous serions déjà
champion d’Algérie. Il est très important
de maintenir cette position de leader pen-
dant plusieurs journées, mais il ne faut
pas crier victoire. Le chemin est encore
long et périlleux. Nous avons un bon
coup à jouer, mais il faut toujours garder
sa concentration. Il ne faut pas sortir de la
compétition", estime le technicien
Amrani. Les Harrachis ne l’entendent
sûrement pas de cette oreille, eux qui veu-
lent aussi sortir du gouffre et qui viendront
chercher au moins le point du match nul
dans la ville des Ponts suspendus.

Occupant l’avant-dernière place au classe-
ment général avec 16 points seulement,
les gars de Lavigerie, qui restent sur une
défaite à domicile contre l’Olympique
Médéa, ont intérêt à réagir pour stopper
l’hémorragie. Défaite interdite donc ?
Plutôt victoire obligatoire pour les
Harrachis pour reprendre confiance.
AAlger, l’USM Alger recevra l’USM Bel-
Abbès au stade du 5-Juillet, dans un duel
aux objectifs diamétralement opposés. Les
Rouge et Noir, qui ont réussi à imposer
leur loi à Tadjenanet sur ses propres bases,
auront demain une bonne opportunité
pour glaner trois autres points et prendre
seuls la position de dauphin, surtout que
la JS Saoura a été tenue en échec sur ses
bases par l’ES Sétif. Profitant, donc, de
l’avantage du terrain et du public l’entraî-
neur Miloud Hamdi met en garde ses pou-
lains et appelle à plus de concentration.
Pour le technicien
franco-algérien, les débats s’annoncent dif-
ficiles contre une équipe de Bel-Abbès qui
n’a pas encore assuré son maintien. Son
entraîneur Si Tahar Cherif El Ouazani vit
une grosse pression depuis surtout la

défalcation de six points à son équipe par
la Fifa. "Nous sommes dans une période
difficile qu’il faut bien gérer. Tout le
monde est appelé à se mobiliser autour de
cette équipe pour s’en sortir. Les matchs
sont tous difficiles. Notre position
actuelle au classement général nous ne
permet pas de perdre encore des points que
ce soit à domicile ou à l’extérieur", a-t-il
indiqué.
Le dernier match au programme de demain
aura lieu à Blida, précisément au stade des
Frères Brakni, et mettra aux prises l’USM
Blida et le Paradou AC. Un derby à huis-
clos qui s’annonce à grands enjeux.
L’USM Blida, qui revient petit à petit,
profitera de cette occasion à domicile pour
l’emporter et continuer sa lutte acharnée
pour le maintien. Lanterne rouge avec 12
points, le club phare de la ville des Roses
ne veut pas lâcher prise. Le Paradou AC,
qui gère tranquillement son parcours,
compte profiter de l’absence des suppor-
ters pour s’imposer et confirmer sa bonne
santé.

M. S .

Le directeur technique national Mourad
Meziane a qualifié "d'exploit" et de
"confirmation", les neuf médailles (2 or, 3
argent, 4 bronze) décrochées par la sélec-
tion juniors garçons aux Championnats
arabes 2018, clôturés lundi soir au Caire
(Egypte).
"Nos athlètes sont relativement jeunes, car
appartenant encore à la première année
juniors. C'était d'ailleurs la première com-
pétition internationale pour la plupart
d'entre eux. C'est, donc, un exploit que
d'avoir remporté autant de médailles" a
indiqué à l'APS le DTN, au moment de
recevoir la délégation algérienne à son
retour d'Egypte.
Les deux médailles d'or algériennes ont été
l'œuvre de Hichem Maouche (49 kg), qui
a battu en finale l'Égyptien Mahmoud
Same Aly, tout comme son compatriote
Farid Douibi (75 kg), ayant surclassé un
autre Égyptien, en l'occurrence Mohamed

Bakre. De leur côté, El Karia Mohamed
Amine (56 kg), Metaoui Mohamed-
Amine (60 kg) et Fassi Ahmed-Djamel
(69 kg) se sont contentés de l'argent, après
leurs défaites en finale respectivement
devant trois adversaires égyptiens, à savoir
: Mustafa Mohamed Fahme, Marwan
Madbole et Youcef Mohamed Sobhe.
Les quatre médailles de bronze algé-
riennes, quant à elles, ont été remportées
par Sikilli Rahmen (64 kg), Aiffa
Abdennour (+ 91 kg), Ahmed Berket
(81 kg) et Hassid Mohamed-Amine
(91 kg). Au classement général par
équipes, la sélection algérienne a décroché
la deuxième place devancée par l'Egypte
qui a placé neuf boxeurs en finale, alors
que la troisième place est revenue à la
Tunisie. "Les résultats obtenus au Caire
confirment ceux de l'an dernier, car lors de
la précédente édition de ces Championnats
arabe juniors, la sélection algérienne avait

décroché un total de sept médailles, dont
deux or", a poursuivi Meziane, en espérant
"une continuité dans cette dynamique de
bons résultats", surtout que la boxe algé-
rienne a rendez-vous avec plusieurs évène-
ments majeurs d'ici la fin de l'année en
cours.
Outre les Championnats d'Afrique 2018 et
les Jeux africains de la jeunesse (JAJ), les
pugilistes algériens seront également
concernés par les Championnats du monde
de la catégorie, prévus à la fin de l'année.
Le mois de Ramadhan 2018, intervenant
un mois seulement avant le début des JAJ,
"ne perturbera aucunement la préparation
des boxeurs algériens" en vue de cette
compétition, qui sera organisée par
l'Algérie à partir de la mi-juillet prochain,
a assuré le DTN.
"Nous avons tracé un programme de pré-
paration spécial pour le mois de
Ramadhan, afin que nos athlètes gardent

une forme optimale avant les JAJ, surtout
que nous espérons y représenter dignement
les couleurs nationales", a-t-il affirmé.
"Les séances matinales seront assez
légères et ce n'est qu'après la rupture du
jeûne que le plus gros du travail se fera.
L'essentiel pour nous, c'est que le volume
de travail prévu soit respecté", a encore
expliqué Meziane.
L’Algérie a pris part au rendez-vous égyp-
tien avec dix boxeurs, en l'occurrence
Hichem Maouch (49 kg), Boualem Islam
(52 kg), El Karia Mohamed Amine (56
kg), Metaoui Mohamed Amine (60 kg),
Sikilli Rahmen (64 kg), Fassi Ahmed
Djamel (69 kg), Douibi Farid (75 kg),
Ahmed Berket (81 kg), Hassid Mohamed
Amine (91 kg) et Aiffa Abdennour (+91
kg).

FOOTBALL, CHAMPIONNAT DE LIGUE 1 MOBILIS

Le leader veut prendre
le large

MOURAD MEZIANE, DTN DE LA FÉDÉRATION ALGÉRIENNE DE BOXE :

"Notre exploit au Caire confirme les résultats
de la précédente édition"

NATIONALE 1 – 20e JOURNÉE

Le WO Boufarik
domine

le GS Pétroliers
Le Widad olympique de Boufarik a fait
sensation, ce mardi, en battant le GS
Pétroliers (56-60) à l’occasion de la
20e journée du Championnat national
de basketball, Nationale 1.
Les jeunots du WO Boufarik l’ont fait.
La formation de La Mitidja a remporté
le classico du Championnat national
de basketball en damant le pion au GS
Pétroliers, champion d’Algérie en
titre. Dans cette belle affiche, disputée
dans la salle de Staouéli (Alger), le
WOB a annoncé la couleur d’emblé en
bouclant le premier quart temps en sa
faveur avec trois points d’avance au
tableau d’affichage (09-12).
Après avoir raté son début de match, le
GSP s’est bien rattrapé par la suite en
dominant le reste de la partie jusqu’aux
ultimes instants de ce big match.
Alors qu’il ne restait que deux minutes
avant le terme de la rencontre, les
camarades de Ramzi Merahi ont réussi
à égaliser à 55 partout, pour ensuite
repasser devant et infliger à leur hôte
sa 3e défaite de la saison.
L’autre performance du jour a été l’œu-
vre du CSC Gué de Constantine. Le
promu a réussi à gagner face à l’USM
Blida (80-78). Dans le reste des
matchs, les autres cadors du champion-
nat ont tenu leur rang en s’imposant
hors de leurs bases. Leader au classe-
ment, le CRB Dar El Beïda est allé
gagner à Bordj Bou-Arréridj face à
l’OSBBA (73-79). L’IR Bordj Bou-
Arréridj s’est baladé face au CSMBB
Ouargla (64-78), l’US Sétif a pris le
meilleur sur le NA Husseïn-Dey (71-
81), alors que le NB Staouéli a fait de
même contre le RC Constantine (67-
71).

Programme des matchs de demain

Blida, stade des Frères-Brakni) : USM Blida - Paradou AC
Constantine, stade Chahid-Hamlaoui) : CS Constantine - USM Harrach
Alger, stade du 5-Jui l let) : USM Alger - USM Bel-Abbès
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CONSTANTINE, ASSOCIATION WAHA

“Oasis d’espoir” pour les malades du cancer

SKIKDA, ZONE HUMIDE GUERBÈS-SANHADJA

Dénombrement de 12.000
oiseaux d’eau migrateurs

Dans l’effroi, l’affliction et la vulnérabi-
lité, appréhendant le long périple de la dés-
espérance en quête du lourd protocole
imposé par le traitement, les malades
atteints de cancer s’accotent sur des accom-
pagnateurs et des bénévoles, à l’instar des
membres de l’association Waha d’aide aux
cancéreux qui fait office de point de chute,
de refuge, voire d’une "oasis d’espoir".
Forte d’une "chaîne" de solidarité bienfai-
sante, cette association, dont la création
remonte à novembre 2011, tente quoti-
diennement d’apporter assistance et écoute
aux malades, en effectuant en parallèle un
travail d’étude et de recherche sur le nom-
bre de cas de cancer enregistrés dans la
région de Constantine, sa prévalence, son
incidence psychologique ainsi que son
coût. Selon le registre des cancers de
Constantine, 3.723 citoyens de cette
wilaya ont développé un cancer durant la
période comprise entre les années 2014 et
2016, soit une moyenne de 1.200 nou-
veaux cas par an, dont 2.208 femmes et
1515 hommes.
Parmi ces cancéreux recensés, l’associa-
tion Waha en a accueilli 1.832 en 2017,
dont 1.618 femmes, alors qu’ils sont
1.567 à y être reçus régulièrement depuis
2012 avec des fréquences de visites diffé-
rentes, affirme, à l’APS, Ahmed Zemouli,
vice-président de cette association.
La prise en charge de ces patients et les dif-
ficultés rencontrées au cours du traitement
ont ainsi permis à Waha d’élaborer un
"plaidoyer" réunissant différentes informa-
tions réalisées par des spécialistes sur
l’état des lieux du cancer dans la wilaya,
pouvant contribuer à aider dans la lutte
contre le cancer à l’échelle nationale.
Considérée comme une véritable bouée de

sauvetage par de nombreux malades, l’as-
sociation Waha a accompagné et suivi, en
2017, des malades originaires de plusieurs
wilayas de l’est du pays, à savoir
Constantine (1.635), Mila (97), Skikda
(26), Jijel (22), Guelma (21), Oum El
Bouaghi (15), et 21 malades issus de 7
autres wilayas.
Selon M. Zemouli, les malades accueillis
bénéficient d’un accompagnement médical
au niveau des établissements de santé
comme l’établissement public hospitalier
(EPH) d’Ali-Mendjeli et le CHU Dr
Benbadis de Constantine pour des consul-
tations, interventions chirurgicales, chi-
miothérapie, dépistage ou ablation du sein
notamment.
La cellule d’écoute mise en place au siège
de l’association, chaque dimanche après-
midi, a, quant à elle, comptabilisé 240
heures, alors que le temps concédé aux
activités physiques dans la forêt d’El
Baâraouia a atteint 144 heures.
Toute cette débauche d’énergie pour
accueillir, accompagner et suivre les
malades dans leur lutte inexorable contre
le cancer a nécessité aux bénévoles 11.443
heures de leur temps, dont 4.988 pour l’ac-
cueil, 208 pour l’accompagnement admi-
nistratif et 224 consacrés par le groupe dit
Younès à rendre visite aux enfants cancé-
reux.En permettant de faire part, outre des
chiffres, du "ressenti, de la douleur, du
suivi psychologique et l’accompagnement
des malades atteints de cancer", le prési-
dent de Waha, Pr Abdelhamid Aberkane,
considère que celle-ci, à l’instar d’autres
associations, représente un "observatoire
local" capable d’accompagner le système
d’information sanitaire à l’échelle natio-
nale pour compléter les diagnostics.

Parallèlement aux activités bénévoles de
l’association Waha, le Pr Aberkane prévoit
également de réceptionner, d’ici "juin
2018", l’ensemble des résidences de Dar
Waha, dont une première entité, baptisée
Résidence-Aïcha et composée de 12 cham-
bres avec salles de bain et balcons indivi-
duels, a été réceptionnée en février 2017.
Dar Waha a vu le jour grâce aux dons de
généreux bienfaiteurs, de bénévoles et de
citoyens anonymes dont la solidarité a per-
mis d’ériger cette "oasis" pour accueillir
les malades et leurs proches.
Pour acquérir une autonomie financière à
même de permettre à l’association Waha
d’héberger et d’aider les malades dans leurs
soins quotidiens, les résidences Dar Waha
renferment également une crèche qui sera
"cédée en gérance", révèle le Pr Aberkane,
ainsi que des locaux commerciaux à louer.
Par ailleurs, en vue de "créer un cadre com-
mun pour répondre à des problèmes com-
muns", le président de l’association Waha
a évoqué l’existence d’un projet de création
d’une fédération des associations des
malades atteints du cancer à l’échelle
nationale et ce, au cours du premier tri-
mestre de l’année 2018.
La prévalence et l’augmentation du taux de
mortalité de cette pathologie ont conduit
l’Etat à mettre en place un Plan national
anti-cancer piloté par le Pr Messaoud
Zitouni, auquel il a été assigné une mis-
sion quinquennale visant à trouver des
solutions efficaces contre les anomalies
rencontrées par le système de santé natio-
nale, en matière de dépistage, de diagnos-
tic et de traitement du cancer.

APS

Ce dénombrement, effectué
par des spécialistes venus de
plusieurs wilayas du pays, a
permis de faire ressortir 40
espèces d’oiseaux migrateurs,
a ajouté Ahmed Sedira,
conservateur des forêts par
intérim, à l’APS.

PAR BOUZIANE MEHDI

D epuis le début de l’année, près de
12.000 oiseaux d’eau migrateurs
ont été dénombrés dans la zone

humide Guerbès-Sanhadja (wilaya de
Skikda) par les services de la Conservation
des forêts, a indiqué, jeudi dernier, Ahmed
Sedira, conservateur des forêts par intérim,
en s’exprimant en marge d’une journée
d’études, organisée à l’université 20-Août
1955, à l’occasion de la célébration de la
Journée mondiale des zones humides, et
précisant que ce chiffre ne cesse de croître
depuis l’année 2014, où il avait été
décompté pas plus de 8.000 sujets.
Ce dénombrement, effectué par des spécia-
listes venus de plusieurs wilayas du pays,
a permis de faire ressortir 40 espèces d’oi-
seaux migrateurs, a ajouté le même res-
ponsable à l’APS, qui a souligné que les
participants à cette rencontre n’ont pas

manqué d’aborder la multitude de pro-
blèmes auxquels cette région est confron-
tée et qui, de leur avis, portent sérieuse-
ment atteinte à son couvert végétal.
Amar Foufou, spécialiste en agriculture et
développement rural à la Faculté des
sciences de l’université de Skikda, a, à ce
propos, affirmé que les activités agricoles
dans cette région, outre la déforestation
qu’elles engendrent, conduisent à l’épuise-
ment des ressources en eaux superficielles
et souterraines, conduisant, de ce fait, « à
la régression du nombre des oiseaux
migrateurs et de la ressource halieutique »,
et il a appelé à la nécessité de revoir cette
situation dans les « plus brefs délais »,
estimant que la solution idoine serait de
mettre en place une administration chargée
exclusivement de la gestion de la zone
Guerbès-Sanhadja.
Classée depuis 2002 zone humide d’im-

portance internationale dans le cadre de la
Convention Ramsar, Guerbès-Sanhadja
est un espace naturel d’une grande beauté,
s’étendant sur près de 42.100 hectares par-
tagés par les communes de Ben Azzouz,
El-Marsa et Djendel jusqu’aux limites de
la commune de Berrahal, dans la wilaya
d’Annaba, a précisé l’APS, ajoutant que
cette zone offre à longueur d’année un
habitat idéal pour quelque 230 espèces
d’oiseaux, dont 140 vivants exclusive-
ment près de plans d’eau, et 42 parmi ces
espèces avifaunes sont très rares, dont le
flamant rose, le héron pourpré, la huppe et
l’albatros.
Entourés de denses forêts composant des
écosystèmes d’une formidable richesse
génétique, Guerbès-Sanhadja compte neuf
lacs de 2.300 hectares de superficie.

B. M.

GUELMA
77 cas d’intoxications

alimentaires
collectives enregistés
Au total, 77 cas d’intoxications alimen-
taires collectives ont été enregistrés, en
2017, lors de fêtes et dans des commerces
dans la wilaya de Guelma, selon des statis-
tiques présentées, jeudi dernier, dans une
étude portant sur le système d’analyse des
risques et maîtrise des points critiques
(HACCP).
En marge d’un séminaire organisé à
l’Institut national de formation profes-
sionnelle, en coordination avec la
Chambre de commerce et d’Industrie et la
Direction de la formation professionnelle,
la directrice du commerce, Karima
Mebarki, a affirmé à l’APS, que ce nom-
bre d’intoxications alimentaires collec-
tives a été enregistré dans des fêtes et des
cantines, précisant qu’aucun cas n’a été
signalé dans les établissements scolaires
au cours de la même période.
Selon la même responsable, l’année 2017
a connu un ‘’recul sensible’’ du nombre
d’intoxications collectives, comparative-
ment à 2016, où 103 cas ont été enregis-
trés, dont plus de 5 dans les établisse-
ments scolaires, ajoutant que les causes
des intoxications alimentaires étaient
essentiellement dues à l’utilisation d’eau
insalubre et de produits alimentaires non
conformes, comme les viandes, ainsi que
le non-respect des conditions d’hygiène.
De son côté, le directeur de la formation
professionnelle, Abdelkrim Dris, a déclaré,
à l’APS, qu’au cours des prochaines for-
mations, une nouvelle matière pédago-
gique ayant trait à la façon de respecter les
conditions d’hygiène et la sécurité sani-
taire sera introduite dans les établisse-
ments assurant des formations en gastro-
nomie et hôtellerie. La rencontre a égale-
ment abouti à une série de recommanda-
tions concernant la nécessité de former les
responsables de fast-foods, de restaurants
et d’hôtels dans le domaine de l’hygiène et
les obliger à s’y conformer.

EL-BAYADH
1re usine de pièces

détachées et
d'accessoires

de voitures
Les travaux de réalisation d'une première
usine de pièces détachées et d'accessoires
de voitures relevant du groupe industriel
Tahkout seront lancés cette année à El-
Bayadh, a-t-on appris du directeur de
wilaya de l’industrie et des mines. En
marge d'une visite de l’homme d’affaires
Tahkout Mahieddine au site devant abriter
le projet, le directeur du secteur, Mustapha
Hachiba, a indiqué que les travaux d'instal-
lation des équipements de l’usine "seront
lancés dans trois mois au niveau de l’an-
cienne usine de chaussures à l’entrée sud
du chef-lieu de wilaya". Une fois cette
opération lancée, l’usine entrera en pro-
duction "au courant des huit prochains
mois", a-t-il annoncé, soulignant que cette
usine, la première du genre en Algérie,
produira des pièces de rechange de moteurs
et des accessoires de véhicules pour cou-
vrir les besoins du marché national en ces
produits industriels nécessaires dans la
construction automobile et, par consé-
quent, réduire l’importation des pièces
détachées et accessoires.
L’usine devra générer des dizaines d’em-
plois au profit des jeunes de la wilaya, sur-
tout en mécanique, en plus d'opportunités
de formation de mécaniciens au CFPA de
la wilaya.

APS
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Pour l'opposition maldivienne,
une intervention militaire
indienne est la solution à la
crise qui touche l'archipel
depuis le 1er février. C'est ce
qu'a demandé l'ex-président
en exil, Mohammed Nasheed,
sur Twitter ce mardi 6 février.

L' opposant et ancien président en
exil, Mohamed Nasheed, a appelé
ce mardi 6 février l'Inde et les

États-Unis, à l'aider à "évincer" le prési-
dent Abdulla Yameen. Le président de la
Cour suprême des Maldives et un autre
juge de haut rang ont été arrêtés lors d'un
raid des forces de l'ordre conduit à l'aube ce
6 février, sur ordre du président Abdulla
Yameen qui a décrété l'état d'urgence. Le
pays est plongé depuis la fin de la semaine
dernière dans un chaos politique.
Le 6 février, l'opposant MohamedNasheed
a appellé l'Inde et les Etats-Unis à l'aide
pour évincer le président Abdulla Yameen.
"Le président Yameen a illégalement
déclaré la loi martiale et s'est emparé de
l'État. Nous devons l'évincer du pouvoir",
peut-on lire dans le communiqué. L’ancien
président, qui a annoncé qu'il comptait se
présenter à la prochain présidentielle,
réclame une intervention militaire
indienne et le blocage des transactions en

dollars pour les responsables du régime.
A l'aube, la police a interpellé le président
de la Cour suprême et un autre membre de
la cour. La police a fait état d'accusations
de corruption à leur encontre. La Cour
suprême et le gouvernement entretiennent
des relations tendues depuis que la semaine
dernière le président des Maldives a refusé
de libérer des prisonniers politiques
comme le lui ordonnait l'instance
suprême. Le président Abdulla Yameen
suspecte les juges de vouloir le renverser.
L'archipel a été placé en état d'urgence
pour deux semaines et les forces de l'ordre
se sont déployées. La crise se durcit donc,
24 heures après l'arrestation de l'ancien
président Maumoon Abdul Gayoom.
Demi-frère de l'actuel président Abdulla
Yameen, il a dirigé le pays pendant 30 ans

jusqu'aux premières élections démocra-
tiques tenues en 2008, et s'est rangé aux
côtés de l'actuelle opposition.
Pour l'opposition maldivienne, une inter-
vention militaire indienne est la solution à
la crise qui touche l'archipel depuis le 1er
février. C'est ce qu'a demandé l'ex-prési-
dent en exil Mohammed Nasheed sur
Twitter ce mardi 6 février. Le ministère
indien des affaires étrangère se garde pour
l'instant de répondre à cette demande. Il a
publié un communiqué appelant à la res-
tauration de la démocratie et demandant au
gouvernement des Maldives de respecter la
décision de la Cour suprême.
La semaine dernière, la plus haute instance
de justice du pays avait annulé les condam-
nations pour terrorisme de 9 membre de
l'opposition, dont l'ancien président

Mohammed Nasheed, qui vit aujourd'hui
en exil au Royaume-Uni. L'actuel prési-
dent Abdulla Yameen s'est opposé à cette
décision choc. Il a envoyé les forces de
l'ordre prendre le contrôle de la Cour
suprême et arrêter son président.
L'Inde est déjà intervenu il y a 20 ans aux
Maldives lorsqu'un groupe de militants
armés avait tenté un coup d'Etat. Une nou-
velle intervention, cette fois-ci à l'encon-
tre d'un gouvernement élu démocratique-
ment, pourrait toutefois s'avérer plus déli-
cate.

Une semaine après, Donald Trump n’a pas
digéré l’attitude des démocrates lors de son
discours sur l’état de l’Union. A l’origine
de la colère présidentielle, le fait que les
élus de l’opposition ne l’ont pas applaudi
pendant son allocution du 30 janvier der-
nier. Ressassant l’épisode lundi lors d’une
visite d’usine près de Cincinnati (Ohio), il
a accusé ses adversaires de "trahison".
"Est-ce que quelqu’un, par hasard, a vu le
discours sur l’état de l’Union ?", a lancé le
milliardaire. "J’ai dit que le taux de chô-
mage des Noirs était à son plus bas niveau
historique (…) Silence complet, pas un
sourire. Cela a atteint un point tel que je
n’avais même plus envie de regarder de ce
côté de la salle parce que, honnêtement, il
y avait une mauvaise énergie." Sur le ton
de celui qui s’adresse à un groupe d’amis

dans un bar, le président a poursuivi sa
description : "Vous êtes là-haut, vous avez
lamoitié de la salle qui était déchaînée, qui
a adoré, ils veulent faire quelque chose de
bien pour leur pays. Et vous avez l’autre
côté, qui même vis-à-vis de nouvelles
positives, était comme la mort. Ils étaient
anti-Américains".
"Quelqu’un a parlé de trahison. Pourquoi
pas ? Pouvons-nous appeler cela trahison
? Pourquoi pas ? Clairement, ils n’avaient
pas l’air d’aimer véritablement leur pays",
a-t-il encore dit.
Le mot, prononcé sur le ton de l’humour,
n’a pas manqué de faire réagir. "Donald
Trump ne sait pas ce que signifie le mot
"trahison", a tweeté l’élu démocrate à la
Chambre des représentants Don Beyer. Il
devrait étudier l’article III de la

Constitution, qu’il n’a clairement pas lu.
Les [Pères] fondateurs craignaient qu’un
despote n’abuse de ses pouvoirs pour atta-
quer ses ennemis politiques. Ils étaient
intelligents, les Fondateurs."
Sur le site de CNN, le journaliste poli-
tique Chris Cillizza, a quant à lui fait
remarquer qu’en suivant ce raisonnement,
les républicains qui n’applaudissaient pas
Barack Obama lorsqu’il se livrait au même
exercice d’auto-gratification devraient
aussi être considérés comme des traîtres.
"Sauf que, écrit-il, Obama n’a jamais sug-
géré que ces républicains n’aimaient pas
l’Amérique."

Le Parlement a annoncé, mardi 6 février,
un report du discours à la nation que devait
présenter le chef de l’Etat jeudi dernier.
Depuis quelques jours, les réunions se
multiplient pour décider du sort du prési-
dent embourbé dans les scandales. L’ANC
est divisé. La moitié de ses dirigeants
demande la démission du président. Dans
un communiqué publié en début d’après-
midi, la présidence indique qu’elle a
demandé un report du discours à la nation
du chef de l’Etat. La présidence parle de
"développement qui empêcherait un bon

déroulement de ce discours". Faut-il y voir
une démission imminente du président
Zuma ?
Depuis quelques jours, les réunions d’ur-
gence se multiplient au quartier général du
parti au pouvoir embourbé dans les scan-
dales. Selon la presse sud-africaine, six
hauts dirigeants de l’ANC se sont rendus
chez Jacob Zuma à Pretoria dimanche soir
et lui auraient demandé de démissionner.
Celui-ci aurait catégoriquement refusé.
Une autre réunion d’urgence est prévue
demain soir. Vont-ils lui demander de par-

tir ? Pendant ce temps, l’opposition s’im-
patiente. Si Jacob Zuma ne part pas, elle
s’en chargera. Une nouvelle motion de
défiance contre le président a été déposée et
doit être soumise au vote de l’Assemblée
dans moins de trois semaines. C’est la 8e
motion de défiance contre le chef de l’Etat.

Agences

10 MONDE

SYRIE
L'Onu réclame
une trêve d'au
moins un mois

Les représentants des Nations unies en
Syrie ont appelé mardi à un cessez-le-feu
immédiat d'au moins un mois afin de per-
mettre l'acheminement de l'aide humani-
taire, alors que des bombardements aériens
faisaient des dizaines de morts dans des
zones rebelles près de Damas et dans le
nord-ouest du pays.
Dans un communiqué, le coordinateur
humanitaire de l'Onu en Syrie et d'autres
représentants de l'Onu mettent en garde
"contre les terribles conséquences de la crise
humanitaire qui s'aggrave dans plusieurs
parties du pays". Ils demandent un arrêt des
hostilités pendant au moins un mois. La
situation s'est encore compliquée depuis
l'offensive menée depuis fin janvier par l'ar-
mée turque dans la région d'Afrin, contrôlée
par les miliciens kurdes des Unités de pro-
tection du peuple (YPG) dans le nord de la
Syrie.
Les Etats-Unis disposent de 2.000 hommes
dans la région, officiellement dans le cadre
de la coalition internationale de lutte contre
les djihadistes de l'Etat islamique (EI). "Si
les Etats-Unis nous disent qu'ils envoient
5.000 camions et 2.000 avions de transport
(en Syrie) pour le combat contre Daech,
nous ne les croirons pas", a dit le président
turc, évoquant des manœuvres américaines
"contre la Turquie et l'Iran, et peut-être la
Russie".

IRAK
Les Kurdes

annoncent détenir
4.000 terroristes

Les autorités de la région autonome kurde
d'Irak ont annoncé mardi détenir 4.000 jiha-
distes du groupe Etat islamique (EI), dont
des étrangers.
De 2014 à 2017, les forces de sécurité et les
peshmergas (combattants kurdes) "ont arrêté
environ 2.500 personnes appartenant à
Daech (acronyme en arabe de l'EI, ndlr)", a
indiqué à la presse un conseiller pour les
affaires internationales du gouvernement du
Kurdistan, Dindar Zibari, précisant que lors
de la bataille de Hawija, dernier grand centre
urbain de l'EI en Irak, un millier de terro-
ristes s'étaient rendus aux peshmergas.

Agences

LES MALDIVES, FACE À UN CHAOS POLITIQUE

L'opposition réclame l'aide de l'Inde
et des Etats-Unis
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ETATS-UNIS

Donald Trump accuse de "trahison"
les démocrates qui ne l'ont pas applaudi

AFRIQUE DU SUD

Le sort du président Jacob Zuma se joue cette semaine
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L’alimentation est plus que
jamais au centre de la
recherche médicale, aussi
bien pour ses bienfaits dans la
prévention de l’apparition de
maladies que pour ses effets
bénéfiques sur notre mémoire
ou notre concentration. Sans
le savoir, de nombreux
aliments du quotidien sont
d’excellents alliés santé.

1 - L’ail

L’ail fait partie des aliments ayant le

plus grand nombre de propriétés
médicinales. Utilisé depuis des millé-
naires, il est un parfait aliment santé.
Parmi ses bienfaits les plus connus, on
retrouve la prévention des cancers
notamment ceux de l’estomac, du
colon ou de l’ovaire. Plusieurs études
ont montré qu’une consommation
accrue d’ail (environ 6 gousses par
semaine), permettait de diminuer le
risque de cancer d’environ 30 %. L’ail
permet aussi une meilleure régulation
du taux de cholestérol, et la stimula-
tion du métabolisme. C’est pour cela
qu’on le retrouve dans les recomman-
dations de l’American Heart
Association contre les maladies car-
dio-vasculaires. Il est recommandé de
le consommer cru, afin de ne pas
endommager ses enzymes lors de la

cuisson. La crème d’ail à la libanaise
est un excellent plat à préparer pour
couvrir ses besoins en ail.

2 - Les algues

L’algue est un aliment absent de notre

régime alimentaire, alors que son fai-
ble apport en calories et sa forte
concentration en fibres en font un ali-
ment exceptionnel. L’algue est princi-
palement consommée dans les pays
d’Asie, connus pour leurs excellentes
habitudes alimentaires. Mais elle a
aussi fait son apparition en Europe
notamment avec les sushis et les
fameux Poké Bowls. Les vitamines et
minéraux dépendent du type d’algue
même si globalement on y retrouve
des composés antioxydants comme
des acides phénoliques ou des caroté-
noïdes. Elles sont particulièrement
recommandées dans le cadre d’une
alimentation visant à réduire l’hyper-
tension. L’algue la plus connue est la
spiruline. Elle s’est faite connaître
suite à l’obtention du titre de meilleur
aliment pour l’humanité du 21ème
siècle décerné par l’Organisation
Mondiale de la Santé. Son titre repose
sur sa teneur incroyable en protéines
(55 % à 70 %).

3 - La cannelle

La cannelle est une des plus anciennes

épices connues. Son nom provient du
latin - canna -, à cause de la forme
prise par les morceaux en séchant. On
retrouve sa trace dans de nombreux
papyrus égyptiens où elle était parti-
culièrement appréciée pour son déli-
cat parfum, mais aussi pour son pou-
voir de conservation car elle prévient
l’apparition de micro-organismes. Sa
valeur marchande était égale à celle
de l’or et les riches familles euro-
péennes raffolaient de cette épice cul-
tivée au Sri Lanka et en Chine. De nos
jours, la cannelle a été reconnue par
l’American Journal of Clinical
Nutrition comme le 4ème aliment
contenant le plus d’antioxydants. Elle
contient aussi un nombre élevé de
fibres (1,3 grammes pour 2 grammes
de cannelle). Ses nombreuses proprié-
tés font de la cannelle un super ali-
ment à intégrer dans une alimentation
saine et équilibrée. Elle se marie aussi
bien avec des aliments sucrés que
salés. De plus, ses substances actives
résistent à la cuisson.
Ces 3 aliments sont donc des - super
aliments - aux valeurs nutritives
exceptionnelles. Reconnus par l’en-
semble de la communauté scienti-
fique, ils sont les aliments dont nos
organismes ont besoin pour 2018.

Le corps a besoin de sodium, mais
consommé en trop grande quantité, le
sel favorise l’apparition de maladies
cardiovasculaires et peut avoir un lien
avec d’autres pathologies. D’où vient
exactement le danger?
Il faut croire que quand le sel – qui
n’est autre que du chlorure de sodium
– se trouve dans le sang en trop
grande quantité, le corps retient plus
d’eau pour compenser. Autre consé-
quence, le volume sanguin dans les
veines serait susceptible d’augmenter,
causant de l’hypertension qui comme
chacun sait favorise les AVC et autres
infarctus du myocarde.
Rappelons qu’il s’agit d’une hypo-
thèse qui fait encore débat, mais d’au-

tres liens pourraient exister entre la
consommation élevée de sel et cer-
taines maladies telles que le diabète
de type 1, la sclérose en plaques ou
encore la maladie de Crohn.
Si l’Organisation mondiale de la
Santé précise qu’une consommation
de sel atteignant 5 grammes par jour
est idéale, il semble que nous soyons
très peu à nous y conformer.

Le sel ne provient pas
uniquement de la salière

Le fait est que le sel que nous ingé-
rons se trouve souvent dans les ali-
ments que nous consommons ! En
effet, peuvent entrer en compte le
salage des plats et de l’eau de cuisson,

pour ce qui est des préparations mai-
son, mais n’oublions pas de citer les
aliments industriels tels que les bar-
quettes individuelles à réchauffer au
micro-ondes. Il y a également les
sodas et autres boissons sucrées qui
contiennent du sel !
En définitive, le sel se trouve un peu
partout et semble être un ennemi com-
parable au sucre. Il pourrait d’ailleurs
jouer un rôle chez les personnes
atteintes d’obésité. Actuellement,
diverses solutions sont étudiées – car
il n’existe pas vraiment d’équivalent
en termes de goût – et on pense par
exemple à réduire la taille des grains.

3 aliments incroyables
pour notre santé

Quel risque à manger trop salé ?

Une aiguille de la
taille d’un cheveu
pour injecter un

médicament dans
le cerveau !

Les troubles du cerveau sont diffi-
ciles à traiter, notamment parce que
les médicaments ne peuvent être
administrés directement dans la
zone concernée. En effet, ces der-
niers pourraient affecter les régions
voisines. Mais cela pourrait bientôt
changer grâce à une aiguille permet-
tant de cibler de petites parties spé-
cifiques du cerveau.
Les chercheurs de l’Institut de tech-
nologie du Massachusetts (MIT) ont
récemment annoncé avoir mis au
point un système capable de délivrer
l’équivalent millimètre cube de
médicaments directement dans des
zones spécifiques du cerveau. Il
s’agit d’une aiguille d’un diamètre
avoisinant celui d’un cheveu
humain. Ce nouveau système pour-
rait permettre de traiter des maladies
affectant le cerveau à travers des cir-
cuits ou des régions bien spéci-
fiques, sans blesser d’autres zones
voisines ni interagir avec elles. Les
résultats de cette étude ont été
publiés dans la revue Science
Translational Medicine.
L’aiguille ultra-fine contient ici des
petits tubes capables d’administrer
des médicaments beaucoup plus
profondément.

Distiller de très petites
quantités de produit

Les chercheurs expliquent avoir
réussi à administrer une dose de
médicament dans le cerveau de rats,
plus précisément dans la région spé-
cifique qui concerne la fonction
motrice du rongeur. "Nous pouvons
infuser de très petites quantités de
médicaments multiples par rapport
à ce que nous pouvons faire par voie
intraveineuse ou orale, et manipuler
les changements de comportement
par perfusion de médicaments", pré-
cise Canan Dagdeviren, professeur
adjoint au MIT et auteur principal
du document.
Les chercheurs ont ici non seule-
ment réussi à délivrer des médica-
ments à des endroits spécifiques
avec une extrême minutie, mais ils
ont également pu injecter une dose
distincte de solution saline pour éli-
miner le médicament, leur permet-
tant d’avoir un contrôle maximal sur
le traitement.
La capacité d’administrer directe-
ment des médicaments au cerveau
pourrait – en plus d’affiner les traite-
ments existants – mener à l’élabora-
tion de nouveaux traitements. De
nombreux remèdes actuellement uti-
lisés pour traiter les troubles et les
maladies du cerveau s’accompa-
gnent souvent d’une foule d’effets
secondaires, en grande partie parce
qu’ils peuvent affecter des régions
voisines du cerveau. En étant plus
précis, les effets secondaires ne
seraient ainsi plus qu’un lointain
souvenir.
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PAR DENISE BRAHIMI* POUR LE
HUFFINGTON POST

C ette idée est d'une fécondité
inépuisable, que ce soit au
théâtre ou au cinéma,

puisqu'elle permet de faire entendre
des "raisons" différentes et affron-
tées et qui pourtant sont incompati-
bles lorsque vient le moment d'un
indispensable choix. On y pense for-
cément en voyant un film algérien
récent Les Bienheureux, de la réali-
satrice Sofia Djama, qui obtient un
grand succès, sans doute en partie à
cause du fait qu'il pose une question
essentielle à laquelle il est pourtant
impossible de répondre d'une seule
voix. Cette question concerne (ou a
concerné) nombre d'Algériens qui
vivent dans leur pays mais se
demandent non sans angoisse (ou se
sont demandé) s'ils ne feraient pas
mieux de le quitter.
On s'aperçoit assez vite que prati-
quement le film de Sofia Djama
tourne autour de cette seule ques-
tion, il est vrai décisive parce qu'elle
engage tout l'avenir des trois person-
nages principaux du film, le couple
de quadragénaires formé parAmal et
Sami ainsi que leur fils supposé étu-
diant à l'université et déjà jeune
adulte plutôt qu'adolescent. Partir ou
rester ? La qualité du film vient de
ce que la réponse n'est pas simple, ni
pour les personnages, ni pour les
spectateurs qui ne peuvent manquer
de s'interroger.
Certes Amal (magnifiquement jouée
par Nadia Kaci) qui veut partir est
convaincante, d'autant plus qu'elle le
veut pour assurer l'avenir de son fils,
qui en Algérie n'en a semble-t-il
aucun. Comme dans le premier épi-
sode du film lui aussi récent de
Karim Moussaoui, En attendant les
hirondelles, on voit un garçon sup-
posé étudiant qui ne parvient pas à
éprouver le moindre intérêt pour les
études universitaires. Echec patent
du système ou banal décrochage
dont il y a des exemples partout ?
Mais comme Sami qui résiste autant
qu'il peut à ce projet de départ, on se
dit que quitter son pays ne peut pas
être la bonne solution et que ce serait
vraiment dommage d'avoir résisté si
longtemps pour abandonner finale-
ment la partie. Il a, lui, un projet sur
place : créer une clinique (il est
gynécologue), mais est-ce à tort ou à
raison qu'il se sent près du but et
finalement capable de l'atteindre ?
Il n'est pas dépourvu d'obstination,
faut-il aller jusqu'à dire d'entête-
ment, d'autant que dans sa volonté
de résister à sa femme, il peut y

avoir, pourquoi pas, le sentiment que
c'est lui le chef de famille et donc à
lui qu'appartient finalement le pou-
voir de décision. Cependant si har-
cèlement il y a, puisque c'est le mot
à la mode, il est plutôt de son fait à
elle, qui revient systématiquement à
cette question dans l'espoir de le
faire céder, tandis que lui aspire pro-
fondément à quelques petits
moments où il serait possible de ne
pas y penser.
Sur les arguments de l'un et de l'au-
tre, le film n'est évidemment pas
construit comme une argumentation
logique ; de manière beaucoup plus
habile, et dramatiquement efficace,
il montre au lieu de démontrer —ce
qui nous renvoie, en tant que specta-
teurs, à plus de questions que de
réponses. Il le fait à travers une
action très simple et très convain-
cante, tant il est vrai que les faits
montrés sont connus de tout le
monde et ne s'inventent pas. Le cou-
ple d'Amal et Sami décide de fêter le
vingtième anniversaire de son
mariage en allant dîner au restaurant
(avec quelques réticences de sa part
à elle qui sans doute prévoit d'éven-
tuelles contrariétés).
S'accumulent alors des difficultés en
série qui ne peuvent manquer de
gâcher la soirée et même au-delà :

café où les femmes ne peuvent
entrer, restaurant où on ne sert pas
d'alcool en terrasse, obligation d'al-
ler dans un hôtel pour touristes abso-
lument sinistre et vraisemblable-
ment hors de prix. Finalement le
couple se retrouve au commissariat
de police, un banal agent de la circu-
lation ayant découvert qu'Amal avait
bu de l'alcool avant de prendre le
volant. Pas d'autre solution que d'en
appeler à l'intervention d'un ami
haut placé, qui se révèle efficace en
effet.
Si on y regarde de plus près, ces dif-
férentes circonstances ou épisodes
ne sont pas de même nature et ne
devraient sans doute pas, en droit,
aboutir aux mêmes conclusions.
Oui, la société algérienne obéit à des
règles ou contraintes d'origine isla-
mique et de ce fait n'est pas permis-
sive comme les sociétés occiden-
tales. Dans celles-ci cependant, il est
interdit de conduire au-delà d'un cer-
tain degré d'alcool dans le sang et il
est certainement déraisonnable de la
part d'Amal d'avoir voulu rentrer
seule en voiture en prenant le volant.
Elle a sa part de responsabilité dans
les désagréments qui s'ensuivent.
Sur la manière dont l'épisode se clôt,
on osera se permettre un peu d'hu-
mour que les lecteurs sauront pren-

dre comme il faut. On a envie de dire
en effet : bienheureux le pays où il
suffit d'avoir quelque ami bien placé
pour se tirer d'affaire quand on fait
un mauvais pas. Il est sûrement vrai
que tout le monde ne dispose pas
d'une telle possibilité, mais de toute
manière tout le monde n'appartient
pas au niveau social d'Amal et Sami,
et ne peut s'offrir comme ils vien-
nent de le faire une soirée bien arro-
sée. Incontestablement, ils disposent
en Algérie d'avantages dont on ne
peut assurer qu'ils les retrouveront
en France s'ils y vont.
A cet égard, le film donne l'impres-
sion qu'Amal n'a pas vraiment ou
pas suffisamment réfléchi à ce que
sera ou serait leur mode de vie de
l'autre côté de la Méditerranée.
Cependant on se dit aussi que de
telles décisions ne sont pas rigoureu-
sement logiques, dans la mesure où
elles sont existentielles et mettent en
jeu le désir, voire le rêve et l'affecti-
vité. Tout est clair dans la question :
partir ou pas, mais tout ne peut pas
être clair dans la ou les réponses qui
mettent en jeu ce que Luis Bunuel
appelait "l'obscur objet du désir"
dans son dernier film.

*Essayiste, critique littéraire, pro-
fesseur de littérature comparée

CULTURE

Partir ou rester
Du célèbre film de Jean Renoir, “La règle du jeu” (1939), on a souvent retenu une formule : “Ce qui

est terrible sur cette terre, c'est que tout le monde a ses raisons”. Il est clair que la phrase exprime
la philosophie de Renoir lui-même, qui la met dans la bouche d'Octave, le personnage qu'il joue en

tant qu'acteur de son propre film.
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Voici le texte intégral de la
présentation qu'a faite
l'architecte allemand Armin
Dürr à la Réunion
internationale d'experts sur la
sauvegarde et la revitalisation
de La Casbah d'Alger du 21 au
23 janvier 2018.

PAR ARMIN DÜRR

Mesdames, Messieurs
Je suis un architecte qui viens de la
pratique de la rénovation et j'aimerais
vous présenter mes impressions
faites lors d'une visite de La Casbah.
Elles sont très individuelles, ten-
dance pessimiste, mais elles donnent
une sorte de flash sur l'histoire de la
rénovation de La Casbah.
Bien que j'ai pu constater quelques
améliorisations et progrès lors de nos
visites de ces jours.
Je vous fais part des impressions,
d'un architecte, de La Casbah, après
une visite en septembre 2010. C'est-
à-dire plus de 23 ans après mon
séjour en tant que coopérant de la
RFA (République fédérale
d'Allemagne).
Je ne sais pas, si plus de 2 décennies
après je dois dire : "Au Revoir La
Casbah ou revoir, avec tristesse La
Casbah ?"
Durant les années 1984 à 1987, j'ai
participé, comme d'autres architectes
étrangers (dans le cadre de la coopé-
ration algéro-allemande) et algériens,
au sein de l'Atelier Casbah à Alger, à
différents programmes de la rénova-
tion de La Casbah dont l'objectif était
la sauvegarde de ce patrimoine
unique en Algérie et qui par la suite
et à juste titre a été reconnu comme
faisant partie de celui de l'humanité.
Des bâtisses dignes d'être conservées
ou sauvées ont fait l'objet de relevés,
de projets et documentations néces-
saires pour leur restauration. Ainsi,
moi et mes collègues avions tout pré-
paré pour entamer les réalisations.
Mais déjà à l'époque nous consta-
tions une course contre le temps, les
bâtisses risquaient de tomber en
ruine en attendant les décisions de
commencer les travaux.
Nous étions, par ailleurs, chargés
d'élaborer, en collaboration avec
d'autres architectes allemands, un
avant-projet du Plan d'aménagement
de La Casbah en continuation du
"Plan d'aménagement préliminaire /
Projet de revalorisation e 1981".
Après mon séjours en Algérie, ma
carrière professionnelle déviait de la
restauration du patrimoine vers d'au-
tres activités du bâtiment, où j'ai réa-
lisé de grands projets.
En me rendant en Algérie en 2010, je
me demandais dans quel état allais-je

retrouver La Casbah après 23 ans,
tout en considérant que l'Algérie
avec ses riches ressources naturelles
serait en mesure de mettre les
moyens financiers pour sauvegarder
ses biens culturels.
Nous avons fait une première
approche par La basse Casbah, l'îlot
Lalahoum. Je me suis retrouvé face à
de vastes démolitions entreprises
déjà dans les années 80 pour faire
place à des projets de reconstructions
ou de nouvelles constructions.
J'ai été surpris de me retrouver face à
des bulldozers et camions en action
de démolition.
Mais cette fois on ne démolissait pas
des maisons de La Casbah, mais des
bidonvilles qu'on n'a pas pu empê-
cher de s'installer ! Pour moi c'était
inimaginable de voir des bidonvilles
à La Casbah ! D'autant plus que c'est
là où j'imaginais la reconstruction de
bâtisses dont j'avais fait les plans
d'exécution vingt ans auparavant. Or
je me suis retrouvé face aux bidon-
villes ! Pas la moindre rénovation, ni
la moindre reconstruction... walou !!
Est-ce un symbole de l'incompétence
de ce pays pour faire face à son
Histoire et pour préserver son patri-
moine ? C'était incompréhensible,
car j'ai travaillé avec Fouzia Asloum
et d'autres architectes algériens, dont
la compétence ne peut être remise en
cause. J'ai continué ma visite avec
Djaffar en remontant à travers des
ruelles escarpées et relativement ina-
nimées, jusqu'au boulevard de la
Victoire pour arriver à Dar el-
Ghoula.
Je me suis souvenu qu'en 1986, au
bureau Ofirac / Unité Casbah, j'avais
préparé le projet - Dar el-Ghoula -,
qui avait comme contenu de fermer
le vide le long de la rue Debih-Cherif
et d'aménager le terrain vague autour
de la partie supérieure de la rampe
Ourida-Meddad.
Le projet prévoyait de revitaliser le
quartier Dar el-Ghoula avec des bou-
tiques, bureaux, cafés, restaurants
dans le bâtiment à la rue Debih-
Cherif et l'intégrer à l'espace public
autour de l'escalier de l'époque colo-
niale, avec des aires de jeux et un
petit parc de verdure et un café pour
les habitants de La Casbah.
Je me suis renseigné et j'ai constaté
que les démolitions de bidonvilles en
cours n'est accompagné d'aucun pro-
jet de réalisation, pas même de celui
initié en 1986, pourtant technique-
ment facile à exécuter, car le site est
accessible sans problème relatif à la
propriété foncière. walou, encore une
fois !!
Frustrés, nous avons continué notre
promenade dans les ruelles étroites
vers la Basse Casbah. Du temps de
mon séjour à Alger, j'avais connu La
Casbah très animée : les rues étaient

pleines de gens, qui vaquaient à leurs
activités quotidiennes dans les petites
boutiques ou ateliers de réparation,
les vendeurs animaient les scènes,
des enfants jouant au foot. Rien de
tout de cela. Il n'y pas un chat dans
les ruelles. Elles sont d'un calme
effrayant.
Comme je ne pouvais pas compren-
dre ce que Djaffar Lesbet disait en
arabe à quelques résidants sur la
situation de La Casbah, je me suis
concentré sur les expressions de leur
visage et leurs gestes, qui sont sou-
vent plus éloquents que les mots. J'ai
deviné une grande déception, de
l'amertume, l'absence d'espoir d'amé-
lioration, voire la quasi-dépression.
Ils nous mettaient en garde contre
l'agression par des "voyous".
En passant près du cimetière des
Princesses, j'apprends qu'il n'existe
plus ? J'ai constaté la perte d'un
endroit particulier de la Haute
Casbah. A mon époque c'était un lieu
calme, verdoyant et paisible, invitant
hier à la méditation, aujourd'hui à la
désolation.
Dans ma mémoire se forment des
images de maisons intérieurement
bien conservées, richement décorées
et en bon état. Mais on a du mal à les
trouver aujourd'hui !
Je n'ai pas trouvé une seule maison
en excellent état, bien entretenue et
conservée pour fasciner l'œil de l'ar-
chitecte.
La rue du Chat, où je me souviens
avoir fait un projet de reconstruction
de la bâtisse numéro 19/21, est deve-
nue une impasse, suite à l'effondre-
ment des maisons mitoyennes.
Cependant, les étaiements immenses
peuvent-ils être interprétés comme
signe d'un nouvel intérêt pour la sau-
vegarde de La Casbah ou est-ce juste

encore une action "alibi" ?
La grande animation dans la rue
Amar-Ali ravive mes souvenirs :
"Ambiance Casbah" presque comme
avant.
Nous avons reçu une invitation spon-
tanée de boire un thé avec quelques
connaissances de Djaffar Lesbet et
grâce à ces "anciens copains" autour
d'une table j'avais le sentiment
d'avoir retrouvé pour un moment
l'ancienne ambiance de La Casbah.
Cependant, l'impression générale
produisait en moi un effet assez
déprimant, tant par son ambiance,
que par l'état des constructions après
toutes ces années de labeur, de finan-
cement et d'effort d'innombrables
experts... la situation n'a fait qu'empi-
rer.
Tout en tentant d'être réaliste, je ne
peux faire abstraction des efforts que
moi et mes collègues algériens avons
programmés. J'ai du mal à croire à la
préservation ou à la reconstruction de
La Casbah. Or elle est un témoin
unique de la culture algéroise... Tout
comme je ne peux me résoudre à dire
Adieu La Casbah.
Arrivés au palais de Dar-Aziza, nous
avons constaté qu'un nouveau
Bureau de la sauvegarde et conserva-
tion du patrimoine est installé ici, qui
est dirigé par un directeur très actif et
stressé.
Un nouveau "Plan d'aménagement
de La Casbah" a été élaboré et doit
être réalisé. Mais comment cela mar-
cherait-il cette fois ? Je n'ai pu le
savoir.
De précieuses années pour la préser-
vation de La Casbah ont été inutile-
ment perdues. De nombreux projets
préparés n'ont jamais été réalisés,
tant de gaspillage de moyens finan-
ciers, d'énergies et d'idées d'innom-

brables experts ont été perdus !
J'ai comme l'impression que les habi-
tants se sont comportés, durant toutes
ces années, comme des "locataires
en transit", qui ont par la destruction
de leurs maisons réussi à obtenir un
logement. Djaffar Lesbet a décrit
dans ses publications ce processus
absurde, presque diabolique et l'a
dénoncé maintes fois.
Même si on arrivait à casser ce cycle
de destruction et de déclin, il reste la
question : pourquoi n'a-t-il pas été
possible de préserver et de restaurer
La Casbah ?
Il n'est pas concevable que la volonté
décidée et qu'en plus la conscience
pour l'estime du patrimoine culturel
manque.
L'Algérie est un pays qui est capable
de construire des centaines de mil-
liers de logements et des infrastruc-
tures nécessaires, elle est aussi en
mesure de résoudre les questions de
la préservation de La Casbah. Cela
ne peut pas être qu'une question d'ar-
gent. Il se pourrait que l'Algérie ait
été et soit encore trop prise par la
consolidation de son système social,
les soucis quotidiens à l'égard du tra-
vail, chômage, transport, logement et
des incertitudes du futur et de ce fait,
les intérêts culturels sont simplement
refoulés.
Est-il présomptueux de penser que le
peuple algérien n'est peut-être pas
encore mûr pour s'occuper de la sau-
vegarde de son patrimoine bâti ?
Mais c'est la faute à qui ... ?
Toutefois, on pourrait supposer, un
demi-siècle après l'Indépendance,
que cette responsabilité envers l'his-
toire aurait pu être privilégiée.
Je pense à la reconstruction après la
guerre de ma ville natale,
Nuremberg, la ville historique, intra-
muros, était à 90 % détruite par les
bombes en 1945. Sa reconstruction
était terminée, au moins pour l'essen-
tiel, après 20 ans, mais le vif intérêt
des citoyens pour sauvegarder les
immeubles résidentiels historiques se
réveilla seulement quand il était
devenu "chic" de vivre dans la vieille
ville, d'habiter une vieille maison à
colombage avec tout le confort d'au-
jourd'hui. En plus, les subventions
publiques ont, bien sûr, facilité les
rénovations. Or les financements du
gouvernement algérien ont été supé-
rieurs à ceux consentis par le gouver-
nement allemand.
Et je reviens à un des projets de La
Casbah cité auparavant : Dar el-
Ghoula. Pourquoi rien de tout cela
n'a éte réalisé ?
Ma perception pragmatique pose

une autre question, qui pourrait être
qualifiée d'hérétique par des conser-
vateurs : est-ce que la raison de
l'échec de tous les efforts réside dans
le fait que la vie dans La Casbah

exige un mode de vie et une condi-
tion d'habitat qui n'existent plus de
nos jours ?
Après le départ des Français, beau-
coup d'anciens habitants de La
Casbah ont déménagé dans des
appartements confortables, dans les
immeubles de l'époque coloniale,
pourquoi ?
De plus, les Algériens devraient s'in-
terroger pourquoi le mode d'entretien
des maisons de La Casbah s'est ainsi
perdu.
S'il est agréable de flâner dans les
ruelles étroites ou d'escalader les
escaliers en pente, il est peut-être dif-
férent de devoir le faire tous les
jours. Car l'accessibilité n'est pas tel-
lement aisée, si on pense, par exem-
ple, à tout genre de transport (per-
sonnes, marchandises, collecte des
ordures, ambulance, stationnement
des voitures, etc.). Bien qu'on sache
aujourd'hui concevoir des solutions.
Il est facile de les résoudre, comme
on le fait pour les zones piétonnes
dans les autres villes.
Les pièces dans une maison type de
La Casbah sont généralement petites,
orientées autour du patio, sans fenê-
tres vers l'extérieur — la vue sur la
mer depuis la terrasse, bien sûr, est
unique et extraordinaire. C'est pour-
quoi il est indispensable que les
citoyens qui ont les moyens de
construire une maison à La Casbah,
et ceux qu'on devrait convaincre
qu'ils pourraient jouir d'une situation
"moderne et confortable" et
attrayante de s'y investir.
Mais ces réflexions expriment peut-
être plutôt la pensée européenne et ne
s'adaptent pas à la situation en
Algérie !
En conclusion de mes brèves
"retrouvailles" avec La Casbah après
plus de deux décennies, je dirais que
cela n'inspire aucun sentiment de
pessimisme ou d'optimisme, il faut
être réaliste !
Je souhaite que les nouveaux efforts
aient du succès, mais je ne crois plus
que cette énième tentative réussira.
Cependant, il me reste finalement
l'amer sentiment que l'ensemble de
La Casbah est un patrimoine en péril.
Alors avec grand regret de dire : AU
REVOIR ou ADIEU LA CASBAH !
Mais pour donner une note positive
à cette réunion importante, je vais
citer le commentaire de mon ami :
"L'Algérie c'est le pays des miracles,
où rien ne va ou tout va, tout en
n’allant pas...."
Continuons alors à lutter et à espérer
pour sauver ce qui reste de notre
chère Casbah !

A. D.
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Seul un miracle algérien peut sauver La Casbah
"GHINAIET EL MAHABA"

L’épopée retraçant la
souffrance et la fusion
du sang des peuples
algérien et tunisien

L’épopée Ghinaiet El mahaba, retra-
çant la souffrance et la douleur des
peuples algérien et tunisien, dont le
sang a fusionné lors des évènements de
Sakiet-Sidi-Youcef qui ont eu lieu le 8
février 1958, sera présentée mercredi
soir dans la ville de Souk-Ahras, a
indiqué mardi l’écrivain et réalisateur
Fouad Rouaissia.
Le réalisateur de l'épopée a précisé à
l’APS qu’environ 100 comédiens et
comédiennes, musiciens, danseurs,
techniciens et un certain nombre de
poètes originaires d'Algérie et de
Tunisie participent à cette oeuvre
épique.
D'une durée d’1 heure 45 minutes,
combinant un décor puisant du tradi-
tionnel, de l’authenticité et à l’apparte-
nance à l'Algérie et la Tunisie, cette
œuvre, a souligné Fouad Rouaissia, se
décline en un ensemble de 20 chorégra-
phies conçues par l’artiste Nadjib
Khoualdia.
Ces chorégraphies mettent également
en relief l’empathie et la solidarité
entre les peuples algérien et tunisien, a-
t-il relevé, ajoutant que ce spectacle est
drivé sur le plan musical par le maestro
Djamel Yaalaoui.
L'épopée verra, en outre, la participa-
tion de nombreux artistes algériens et
tunisiens connus, tels la célèbre drama-
turge tunisienne Latifa El-Kafsi et
Rayane El-Qairaouani du centre des
arts dramatiques et scéniques de la ville
de Kef (Tunisie), ainsi que de chan-
teurs, à l’image de l'Algérienne Soria
Sbiri de Constantine, en attendant la
confirmation de la participation de la
star tunisienne Nour Chiba.
Le réalisateur Fouad Rouaissia a indi-
qué, par ailleurs, que la troupe travaille
avec sérieux et engagement pour four-
nir une belle prestation et offrir un bon
spectacle artistique au public qui attend
avec impatience la présentation de
cette épopée à laquelle assisteront les
autorités civiles et militaires, ainsi que
les walis de plusieurs wilayas fronta-
lières de l'Est du pays.
Pour mettre sur pied ce travail artis-
tique, le réalisateur a accordé l’oppor-
tunité à de jeunes créateurs d'exprimer
leurs aptitudes artistiques et créatives
et à des comédiens amateurs afin d'in-
teragir les uns avec les autres et échan-
ger leurs expériences.
Outre cela, cette même source a indi-
qué que des consultations sont actuel-
lement en cours avec la télévision algé-
rienne pour filmer cette oeuvre dans la
salle de spectacles Ahmed Bey de
Constantine.

SQUARE PORT-SAÏD
Projet d’érection

de 4 statues de comédiens
algériens

Le kiosque à musique retapé à neuf, un bibliobus,
des toilettes publiques modernes et quatre statues
à l’effigie de célébrités du théâtre algérien: la
municipalité d’Alger centre a réactivé les travaux
de réaménagement du Square Port Said.
Les travaux de réaménagement du Square Port-
Saïd ont débuté dimanche, a annoncé le maire
d'Alger-Centre, Abdelhakim Bettache.
"Les travaux de réaménagement du square Port-
Saïd ont été lancés après un arrêt de trois mois
suite à l'activation de l'action de la commission
des marchés à l'issue de l'installation du président
et membres de l'APC", a déclaré M. Bettache à
l'APS. Une "enveloppe 15 milliards de centimes a
ét éallouée au projet supervisé par une entreprise
nationale", a-t-il indiqué, ajoutant que les travaux
devraient être achevés en mai prochain.
Le réaménagement du Square Port-Saïd y compris
le kiosque à musique englobera le côté jouxtant
l'entrée du Théâtre national algérien (TNA) ainsi
que les vielles bâtisses à proximité, a fait savoir le
président de l'APC d'Alger-Centre qui a ajouté
qu'un bibliobus de vieux livres sera installé au
niveau du Square Port-Saïd outre la rénovation des
toilettes publiques selon les normes internatio-
nales, ce qui permettra de créer des postes de tra-
vail dans la maintenance du site.
Le bureau d'études en charge du projet d'aménage-
ment est appelé à tenir compte du plan originel du
square Port-Saïd, a fait savoir le responsable.
A cet effet, il sera procédé en coordination avec le
TNA à l'installation de cinq statues qui se trou-
vaient initialement dans cette place, à l'effigie de
figures du 4e art algérien à l'instar de Abdelkader
Alloula, Mohamed Boudia, Kelthoum et Azeddine
Medjoubi.

EN MARS PROCHAIN
Premier tour de manivelle
du film Héliopolis à Alger

Le tournage du film Héliopolis de Djaffar
Gacème, traitant des massacres du 8 Mai 1945,
débutera au mois de mars prochain, a-t-on appris,
mardi à Oran, de la directrice de production de la
société Prod Art Film. En marge du casting orga-
nisé à Oran pour choisir les comédiens devant être
distribués dans cette £uvre, Meriem Meftahi a
indiqué que le premier tour de manivelle de ce
film sera donné à Alger. Des scènes devront être
également tournées à Tlemcen, Sidi Bel Abbès et
Aïn Témouchent durant dix semaines.
Héliopoli", nom d’une ville près de Guelma,
retrace durant deux heures les manifestations du
peuple algérien réclamant son indépendance, le
jour de la proclamation de la fin du 2ème conflit
mondial et les massacres barbares de l’armée colo-
niale qui ont suivi ces manifestations à Guelma,
Sétif, Kherrata et d'autres localités faisant 45.000
morts. Le casting, organisé mardi à la salle de la
cinémathèque d’Oran, vise à sélectionner les
comédiens devant camper les différents rôles du
film. Il sera prêt au début de l’année 2019, a sou-
ligné la directrice de production de la société Prod
Art Film.D’autres séances de casting ont eu lieu à
Tlemcen, Aïn Témouchent et Sidi Bel Abbès, a
rappelé Meriem Meftahi.
Héliopolis est la première œuvre cinématogra-
phique du réalisateur et producteur Djaâfar
Gacem, connu pour ses sitcoms et feuilletons
comme Djemai Family, Kahouat Mimoune,
Achour El Acher et Mawed maa el qadar.
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L’épopée retraçant la souffrance et la fusion
du sang des peuples algérien et tunisien

Voici le texte intégral de la présentation qu'a faite l'architecte allemand Armin Dürr à la
Réunion internationale d'experts sur la sauvegarde et la revitalisation de La Casbah d'Alger

du 21 au 23 janvier 2018.
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PAR DENISE BRAHIMI* POUR LE
HUFFINGTON POST

C ette idée est d'une fécondité
inépuisable, que ce soit au
théâtre ou au cinéma,

puisqu'elle permet de faire entendre
des "raisons" différentes et affron-
tées et qui pourtant sont incompati-
bles lorsque vient le moment d'un
indispensable choix. On y pense for-
cément en voyant un film algérien
récent Les Bienheureux, de la réali-
satrice Sofia Djama, qui obtient un
grand succès, sans doute en partie à
cause du fait qu'il pose une question
essentielle à laquelle il est pourtant
impossible de répondre d'une seule
voix. Cette question concerne (ou a
concerné) nombre d'Algériens qui
vivent dans leur pays mais se
demandent non sans angoisse (ou se
sont demandé) s'ils ne feraient pas
mieux de le quitter.
On s'aperçoit assez vite que prati-
quement le film de Sofia Djama
tourne autour de cette seule ques-
tion, il est vrai décisive parce qu'elle
engage tout l'avenir des trois person-
nages principaux du film, le couple
de quadragénaires formé parAmal et
Sami ainsi que leur fils supposé étu-
diant à l'université et déjà jeune
adulte plutôt qu'adolescent. Partir ou
rester ? La qualité du film vient de
ce que la réponse n'est pas simple, ni
pour les personnages, ni pour les
spectateurs qui ne peuvent manquer
de s'interroger.
Certes Amal (magnifiquement jouée
par Nadia Kaci) qui veut partir est
convaincante, d'autant plus qu'elle le
veut pour assurer l'avenir de son fils,
qui en Algérie n'en a semble-t-il
aucun. Comme dans le premier épi-
sode du film lui aussi récent de
Karim Moussaoui, En attendant les
hirondelles, on voit un garçon sup-
posé étudiant qui ne parvient pas à
éprouver le moindre intérêt pour les
études universitaires. Echec patent
du système ou banal décrochage
dont il y a des exemples partout ?
Mais comme Sami qui résiste autant
qu'il peut à ce projet de départ, on se
dit que quitter son pays ne peut pas
être la bonne solution et que ce serait
vraiment dommage d'avoir résisté si
longtemps pour abandonner finale-
ment la partie. Il a, lui, un projet sur
place : créer une clinique (il est
gynécologue), mais est-ce à tort ou à
raison qu'il se sent près du but et
finalement capable de l'atteindre ?
Il n'est pas dépourvu d'obstination,
faut-il aller jusqu'à dire d'entête-
ment, d'autant que dans sa volonté
de résister à sa femme, il peut y

avoir, pourquoi pas, le sentiment que
c'est lui le chef de famille et donc à
lui qu'appartient finalement le pou-
voir de décision. Cependant si har-
cèlement il y a, puisque c'est le mot
à la mode, il est plutôt de son fait à
elle, qui revient systématiquement à
cette question dans l'espoir de le
faire céder, tandis que lui aspire pro-
fondément à quelques petits
moments où il serait possible de ne
pas y penser.
Sur les arguments de l'un et de l'au-
tre, le film n'est évidemment pas
construit comme une argumentation
logique ; de manière beaucoup plus
habile, et dramatiquement efficace,
il montre au lieu de démontrer —ce
qui nous renvoie, en tant que specta-
teurs, à plus de questions que de
réponses. Il le fait à travers une
action très simple et très convain-
cante, tant il est vrai que les faits
montrés sont connus de tout le
monde et ne s'inventent pas. Le cou-
ple d'Amal et Sami décide de fêter le
vingtième anniversaire de son
mariage en allant dîner au restaurant
(avec quelques réticences de sa part
à elle qui sans doute prévoit d'éven-
tuelles contrariétés).
S'accumulent alors des difficultés en
série qui ne peuvent manquer de
gâcher la soirée et même au-delà :

café où les femmes ne peuvent
entrer, restaurant où on ne sert pas
d'alcool en terrasse, obligation d'al-
ler dans un hôtel pour touristes abso-
lument sinistre et vraisemblable-
ment hors de prix. Finalement le
couple se retrouve au commissariat
de police, un banal agent de la circu-
lation ayant découvert qu'Amal avait
bu de l'alcool avant de prendre le
volant. Pas d'autre solution que d'en
appeler à l'intervention d'un ami
haut placé, qui se révèle efficace en
effet.
Si on y regarde de plus près, ces dif-
férentes circonstances ou épisodes
ne sont pas de même nature et ne
devraient sans doute pas, en droit,
aboutir aux mêmes conclusions.
Oui, la société algérienne obéit à des
règles ou contraintes d'origine isla-
mique et de ce fait n'est pas permis-
sive comme les sociétés occiden-
tales. Dans celles-ci cependant, il est
interdit de conduire au-delà d'un cer-
tain degré d'alcool dans le sang et il
est certainement déraisonnable de la
part d'Amal d'avoir voulu rentrer
seule en voiture en prenant le volant.
Elle a sa part de responsabilité dans
les désagréments qui s'ensuivent.
Sur la manière dont l'épisode se clôt,
on osera se permettre un peu d'hu-
mour que les lecteurs sauront pren-

dre comme il faut. On a envie de dire
en effet : bienheureux le pays où il
suffit d'avoir quelque ami bien placé
pour se tirer d'affaire quand on fait
un mauvais pas. Il est sûrement vrai
que tout le monde ne dispose pas
d'une telle possibilité, mais de toute
manière tout le monde n'appartient
pas au niveau social d'Amal et Sami,
et ne peut s'offrir comme ils vien-
nent de le faire une soirée bien arro-
sée. Incontestablement, ils disposent
en Algérie d'avantages dont on ne
peut assurer qu'ils les retrouveront
en France s'ils y vont.
A cet égard, le film donne l'impres-
sion qu'Amal n'a pas vraiment ou
pas suffisamment réfléchi à ce que
sera ou serait leur mode de vie de
l'autre côté de la Méditerranée.
Cependant on se dit aussi que de
telles décisions ne sont pas rigoureu-
sement logiques, dans la mesure où
elles sont existentielles et mettent en
jeu le désir, voire le rêve et l'affecti-
vité. Tout est clair dans la question :
partir ou pas, mais tout ne peut pas
être clair dans la ou les réponses qui
mettent en jeu ce que Luis Bunuel
appelait "l'obscur objet du désir"
dans son dernier film.

*Essayiste, critique littéraire, pro-
fesseur de littérature comparée
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Partir ou rester
Du célèbre film de Jean Renoir, “La règle du jeu” (1939), on a souvent retenu une formule : “Ce qui

est terrible sur cette terre, c'est que tout le monde a ses raisons”. Il est clair que la phrase exprime
la philosophie de Renoir lui-même, qui la met dans la bouche d'Octave, le personnage qu'il joue en

tant qu'acteur de son propre film.



Pour l'opposition maldivienne,
une intervention militaire
indienne est la solution à la
crise qui touche l'archipel
depuis le 1er février. C'est ce
qu'a demandé l'ex-président
en exil, Mohammed Nasheed,
sur Twitter ce mardi 6 février.

L' opposant et ancien président en
exil, Mohamed Nasheed, a appelé
ce mardi 6 février l'Inde et les

États-Unis, à l'aider à "évincer" le prési-
dent Abdulla Yameen. Le président de la
Cour suprême des Maldives et un autre
juge de haut rang ont été arrêtés lors d'un
raid des forces de l'ordre conduit à l'aube ce
6 février, sur ordre du président Abdulla
Yameen qui a décrété l'état d'urgence. Le
pays est plongé depuis la fin de la semaine
dernière dans un chaos politique.
Le 6 février, l'opposant MohamedNasheed
a appellé l'Inde et les Etats-Unis à l'aide
pour évincer le président Abdulla Yameen.
"Le président Yameen a illégalement
déclaré la loi martiale et s'est emparé de
l'État. Nous devons l'évincer du pouvoir",
peut-on lire dans le communiqué. L’ancien
président, qui a annoncé qu'il comptait se
présenter à la prochain présidentielle,
réclame une intervention militaire
indienne et le blocage des transactions en

dollars pour les responsables du régime.
A l'aube, la police a interpellé le président
de la Cour suprême et un autre membre de
la cour. La police a fait état d'accusations
de corruption à leur encontre. La Cour
suprême et le gouvernement entretiennent
des relations tendues depuis que la semaine
dernière le président des Maldives a refusé
de libérer des prisonniers politiques
comme le lui ordonnait l'instance
suprême. Le président Abdulla Yameen
suspecte les juges de vouloir le renverser.
L'archipel a été placé en état d'urgence
pour deux semaines et les forces de l'ordre
se sont déployées. La crise se durcit donc,
24 heures après l'arrestation de l'ancien
président Maumoon Abdul Gayoom.
Demi-frère de l'actuel président Abdulla
Yameen, il a dirigé le pays pendant 30 ans

jusqu'aux premières élections démocra-
tiques tenues en 2008, et s'est rangé aux
côtés de l'actuelle opposition.
Pour l'opposition maldivienne, une inter-
vention militaire indienne est la solution à
la crise qui touche l'archipel depuis le 1er
février. C'est ce qu'a demandé l'ex-prési-
dent en exil Mohammed Nasheed sur
Twitter ce mardi 6 février. Le ministère
indien des affaires étrangère se garde pour
l'instant de répondre à cette demande. Il a
publié un communiqué appelant à la res-
tauration de la démocratie et demandant au
gouvernement des Maldives de respecter la
décision de la Cour suprême.
La semaine dernière, la plus haute instance
de justice du pays avait annulé les condam-
nations pour terrorisme de 9 membre de
l'opposition, dont l'ancien président

Mohammed Nasheed, qui vit aujourd'hui
en exil au Royaume-Uni. L'actuel prési-
dent Abdulla Yameen s'est opposé à cette
décision choc. Il a envoyé les forces de
l'ordre prendre le contrôle de la Cour
suprême et arrêter son président.
L'Inde est déjà intervenu il y a 20 ans aux
Maldives lorsqu'un groupe de militants
armés avait tenté un coup d'Etat. Une nou-
velle intervention, cette fois-ci à l'encon-
tre d'un gouvernement élu démocratique-
ment, pourrait toutefois s'avérer plus déli-
cate.

Une semaine après, Donald Trump n’a pas
digéré l’attitude des démocrates lors de son
discours sur l’état de l’Union. A l’origine
de la colère présidentielle, le fait que les
élus de l’opposition ne l’ont pas applaudi
pendant son allocution du 30 janvier der-
nier. Ressassant l’épisode lundi lors d’une
visite d’usine près de Cincinnati (Ohio), il
a accusé ses adversaires de "trahison".
"Est-ce que quelqu’un, par hasard, a vu le
discours sur l’état de l’Union ?", a lancé le
milliardaire. "J’ai dit que le taux de chô-
mage des Noirs était à son plus bas niveau
historique (…) Silence complet, pas un
sourire. Cela a atteint un point tel que je
n’avais même plus envie de regarder de ce
côté de la salle parce que, honnêtement, il
y avait une mauvaise énergie." Sur le ton
de celui qui s’adresse à un groupe d’amis

dans un bar, le président a poursuivi sa
description : "Vous êtes là-haut, vous avez
lamoitié de la salle qui était déchaînée, qui
a adoré, ils veulent faire quelque chose de
bien pour leur pays. Et vous avez l’autre
côté, qui même vis-à-vis de nouvelles
positives, était comme la mort. Ils étaient
anti-Américains".
"Quelqu’un a parlé de trahison. Pourquoi
pas ? Pouvons-nous appeler cela trahison
? Pourquoi pas ? Clairement, ils n’avaient
pas l’air d’aimer véritablement leur pays",
a-t-il encore dit.
Le mot, prononcé sur le ton de l’humour,
n’a pas manqué de faire réagir. "Donald
Trump ne sait pas ce que signifie le mot
"trahison", a tweeté l’élu démocrate à la
Chambre des représentants Don Beyer. Il
devrait étudier l’article III de la

Constitution, qu’il n’a clairement pas lu.
Les [Pères] fondateurs craignaient qu’un
despote n’abuse de ses pouvoirs pour atta-
quer ses ennemis politiques. Ils étaient
intelligents, les Fondateurs."
Sur le site de CNN, le journaliste poli-
tique Chris Cillizza, a quant à lui fait
remarquer qu’en suivant ce raisonnement,
les républicains qui n’applaudissaient pas
Barack Obama lorsqu’il se livrait au même
exercice d’auto-gratification devraient
aussi être considérés comme des traîtres.
"Sauf que, écrit-il, Obama n’a jamais sug-
géré que ces républicains n’aimaient pas
l’Amérique."

Le Parlement a annoncé, mardi 6 février,
un report du discours à la nation que devait
présenter le chef de l’Etat jeudi dernier.
Depuis quelques jours, les réunions se
multiplient pour décider du sort du prési-
dent embourbé dans les scandales. L’ANC
est divisé. La moitié de ses dirigeants
demande la démission du président. Dans
un communiqué publié en début d’après-
midi, la présidence indique qu’elle a
demandé un report du discours à la nation
du chef de l’Etat. La présidence parle de
"développement qui empêcherait un bon

déroulement de ce discours". Faut-il y voir
une démission imminente du président
Zuma ?
Depuis quelques jours, les réunions d’ur-
gence se multiplient au quartier général du
parti au pouvoir embourbé dans les scan-
dales. Selon la presse sud-africaine, six
hauts dirigeants de l’ANC se sont rendus
chez Jacob Zuma à Pretoria dimanche soir
et lui auraient demandé de démissionner.
Celui-ci aurait catégoriquement refusé.
Une autre réunion d’urgence est prévue
demain soir. Vont-ils lui demander de par-

tir ? Pendant ce temps, l’opposition s’im-
patiente. Si Jacob Zuma ne part pas, elle
s’en chargera. Une nouvelle motion de
défiance contre le président a été déposée et
doit être soumise au vote de l’Assemblée
dans moins de trois semaines. C’est la 8e
motion de défiance contre le chef de l’Etat.

Agences

10 MONDE

SYRIE
L'Onu réclame
une trêve d'au
moins un mois

Les représentants des Nations unies en
Syrie ont appelé mardi à un cessez-le-feu
immédiat d'au moins un mois afin de per-
mettre l'acheminement de l'aide humani-
taire, alors que des bombardements aériens
faisaient des dizaines de morts dans des
zones rebelles près de Damas et dans le
nord-ouest du pays.
Dans un communiqué, le coordinateur
humanitaire de l'Onu en Syrie et d'autres
représentants de l'Onu mettent en garde
"contre les terribles conséquences de la crise
humanitaire qui s'aggrave dans plusieurs
parties du pays". Ils demandent un arrêt des
hostilités pendant au moins un mois. La
situation s'est encore compliquée depuis
l'offensive menée depuis fin janvier par l'ar-
mée turque dans la région d'Afrin, contrôlée
par les miliciens kurdes des Unités de pro-
tection du peuple (YPG) dans le nord de la
Syrie.
Les Etats-Unis disposent de 2.000 hommes
dans la région, officiellement dans le cadre
de la coalition internationale de lutte contre
les djihadistes de l'Etat islamique (EI). "Si
les Etats-Unis nous disent qu'ils envoient
5.000 camions et 2.000 avions de transport
(en Syrie) pour le combat contre Daech,
nous ne les croirons pas", a dit le président
turc, évoquant des manœuvres américaines
"contre la Turquie et l'Iran, et peut-être la
Russie".

IRAK
Les Kurdes

annoncent détenir
4.000 terroristes

Les autorités de la région autonome kurde
d'Irak ont annoncé mardi détenir 4.000 jiha-
distes du groupe Etat islamique (EI), dont
des étrangers.
De 2014 à 2017, les forces de sécurité et les
peshmergas (combattants kurdes) "ont arrêté
environ 2.500 personnes appartenant à
Daech (acronyme en arabe de l'EI, ndlr)", a
indiqué à la presse un conseiller pour les
affaires internationales du gouvernement du
Kurdistan, Dindar Zibari, précisant que lors
de la bataille de Hawija, dernier grand centre
urbain de l'EI en Irak, un millier de terro-
ristes s'étaient rendus aux peshmergas.

Agences

LES MALDIVES, FACE À UN CHAOS POLITIQUE

L'opposition réclame l'aide de l'Inde
et des Etats-Unis
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ETATS-UNIS

Donald Trump accuse de "trahison"
les démocrates qui ne l'ont pas applaudi

AFRIQUE DU SUD

Le sort du président Jacob Zuma se joue cette semaine
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L’alimentation est plus que
jamais au centre de la
recherche médicale, aussi
bien pour ses bienfaits dans la
prévention de l’apparition de
maladies que pour ses effets
bénéfiques sur notre mémoire
ou notre concentration. Sans
le savoir, de nombreux
aliments du quotidien sont
d’excellents alliés santé.

1 - L’ail

L’ail fait partie des aliments ayant le

plus grand nombre de propriétés
médicinales. Utilisé depuis des millé-
naires, il est un parfait aliment santé.
Parmi ses bienfaits les plus connus, on
retrouve la prévention des cancers
notamment ceux de l’estomac, du
colon ou de l’ovaire. Plusieurs études
ont montré qu’une consommation
accrue d’ail (environ 6 gousses par
semaine), permettait de diminuer le
risque de cancer d’environ 30 %. L’ail
permet aussi une meilleure régulation
du taux de cholestérol, et la stimula-
tion du métabolisme. C’est pour cela
qu’on le retrouve dans les recomman-
dations de l’American Heart
Association contre les maladies car-
dio-vasculaires. Il est recommandé de
le consommer cru, afin de ne pas
endommager ses enzymes lors de la

cuisson. La crème d’ail à la libanaise
est un excellent plat à préparer pour
couvrir ses besoins en ail.

2 - Les algues

L’algue est un aliment absent de notre

régime alimentaire, alors que son fai-
ble apport en calories et sa forte
concentration en fibres en font un ali-
ment exceptionnel. L’algue est princi-
palement consommée dans les pays
d’Asie, connus pour leurs excellentes
habitudes alimentaires. Mais elle a
aussi fait son apparition en Europe
notamment avec les sushis et les
fameux Poké Bowls. Les vitamines et
minéraux dépendent du type d’algue
même si globalement on y retrouve
des composés antioxydants comme
des acides phénoliques ou des caroté-
noïdes. Elles sont particulièrement
recommandées dans le cadre d’une
alimentation visant à réduire l’hyper-
tension. L’algue la plus connue est la
spiruline. Elle s’est faite connaître
suite à l’obtention du titre de meilleur
aliment pour l’humanité du 21ème
siècle décerné par l’Organisation
Mondiale de la Santé. Son titre repose
sur sa teneur incroyable en protéines
(55 % à 70 %).

3 - La cannelle

La cannelle est une des plus anciennes

épices connues. Son nom provient du
latin - canna -, à cause de la forme
prise par les morceaux en séchant. On
retrouve sa trace dans de nombreux
papyrus égyptiens où elle était parti-
culièrement appréciée pour son déli-
cat parfum, mais aussi pour son pou-
voir de conservation car elle prévient
l’apparition de micro-organismes. Sa
valeur marchande était égale à celle
de l’or et les riches familles euro-
péennes raffolaient de cette épice cul-
tivée au Sri Lanka et en Chine. De nos
jours, la cannelle a été reconnue par
l’American Journal of Clinical
Nutrition comme le 4ème aliment
contenant le plus d’antioxydants. Elle
contient aussi un nombre élevé de
fibres (1,3 grammes pour 2 grammes
de cannelle). Ses nombreuses proprié-
tés font de la cannelle un super ali-
ment à intégrer dans une alimentation
saine et équilibrée. Elle se marie aussi
bien avec des aliments sucrés que
salés. De plus, ses substances actives
résistent à la cuisson.
Ces 3 aliments sont donc des - super
aliments - aux valeurs nutritives
exceptionnelles. Reconnus par l’en-
semble de la communauté scienti-
fique, ils sont les aliments dont nos
organismes ont besoin pour 2018.

Le corps a besoin de sodium, mais
consommé en trop grande quantité, le
sel favorise l’apparition de maladies
cardiovasculaires et peut avoir un lien
avec d’autres pathologies. D’où vient
exactement le danger?
Il faut croire que quand le sel – qui
n’est autre que du chlorure de sodium
– se trouve dans le sang en trop
grande quantité, le corps retient plus
d’eau pour compenser. Autre consé-
quence, le volume sanguin dans les
veines serait susceptible d’augmenter,
causant de l’hypertension qui comme
chacun sait favorise les AVC et autres
infarctus du myocarde.
Rappelons qu’il s’agit d’une hypo-
thèse qui fait encore débat, mais d’au-

tres liens pourraient exister entre la
consommation élevée de sel et cer-
taines maladies telles que le diabète
de type 1, la sclérose en plaques ou
encore la maladie de Crohn.
Si l’Organisation mondiale de la
Santé précise qu’une consommation
de sel atteignant 5 grammes par jour
est idéale, il semble que nous soyons
très peu à nous y conformer.

Le sel ne provient pas
uniquement de la salière

Le fait est que le sel que nous ingé-
rons se trouve souvent dans les ali-
ments que nous consommons ! En
effet, peuvent entrer en compte le
salage des plats et de l’eau de cuisson,

pour ce qui est des préparations mai-
son, mais n’oublions pas de citer les
aliments industriels tels que les bar-
quettes individuelles à réchauffer au
micro-ondes. Il y a également les
sodas et autres boissons sucrées qui
contiennent du sel !
En définitive, le sel se trouve un peu
partout et semble être un ennemi com-
parable au sucre. Il pourrait d’ailleurs
jouer un rôle chez les personnes
atteintes d’obésité. Actuellement,
diverses solutions sont étudiées – car
il n’existe pas vraiment d’équivalent
en termes de goût – et on pense par
exemple à réduire la taille des grains.

3 aliments incroyables
pour notre santé

Quel risque à manger trop salé ?

Une aiguille de la
taille d’un cheveu
pour injecter un

médicament dans
le cerveau !

Les troubles du cerveau sont diffi-
ciles à traiter, notamment parce que
les médicaments ne peuvent être
administrés directement dans la
zone concernée. En effet, ces der-
niers pourraient affecter les régions
voisines. Mais cela pourrait bientôt
changer grâce à une aiguille permet-
tant de cibler de petites parties spé-
cifiques du cerveau.
Les chercheurs de l’Institut de tech-
nologie du Massachusetts (MIT) ont
récemment annoncé avoir mis au
point un système capable de délivrer
l’équivalent millimètre cube de
médicaments directement dans des
zones spécifiques du cerveau. Il
s’agit d’une aiguille d’un diamètre
avoisinant celui d’un cheveu
humain. Ce nouveau système pour-
rait permettre de traiter des maladies
affectant le cerveau à travers des cir-
cuits ou des régions bien spéci-
fiques, sans blesser d’autres zones
voisines ni interagir avec elles. Les
résultats de cette étude ont été
publiés dans la revue Science
Translational Medicine.
L’aiguille ultra-fine contient ici des
petits tubes capables d’administrer
des médicaments beaucoup plus
profondément.

Distiller de très petites
quantités de produit

Les chercheurs expliquent avoir
réussi à administrer une dose de
médicament dans le cerveau de rats,
plus précisément dans la région spé-
cifique qui concerne la fonction
motrice du rongeur. "Nous pouvons
infuser de très petites quantités de
médicaments multiples par rapport
à ce que nous pouvons faire par voie
intraveineuse ou orale, et manipuler
les changements de comportement
par perfusion de médicaments", pré-
cise Canan Dagdeviren, professeur
adjoint au MIT et auteur principal
du document.
Les chercheurs ont ici non seule-
ment réussi à délivrer des médica-
ments à des endroits spécifiques
avec une extrême minutie, mais ils
ont également pu injecter une dose
distincte de solution saline pour éli-
miner le médicament, leur permet-
tant d’avoir un contrôle maximal sur
le traitement.
La capacité d’administrer directe-
ment des médicaments au cerveau
pourrait – en plus d’affiner les traite-
ments existants – mener à l’élabora-
tion de nouveaux traitements. De
nombreux remèdes actuellement uti-
lisés pour traiter les troubles et les
maladies du cerveau s’accompa-
gnent souvent d’une foule d’effets
secondaires, en grande partie parce
qu’ils peuvent affecter des régions
voisines du cerveau. En étant plus
précis, les effets secondaires ne
seraient ainsi plus qu’un lointain
souvenir.
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CONSTANTINE, ASSOCIATION WAHA

“Oasis d’espoir” pour les malades du cancer

SKIKDA, ZONE HUMIDE GUERBÈS-SANHADJA

Dénombrement de 12.000
oiseaux d’eau migrateurs

Dans l’effroi, l’affliction et la vulnérabi-
lité, appréhendant le long périple de la dés-
espérance en quête du lourd protocole
imposé par le traitement, les malades
atteints de cancer s’accotent sur des accom-
pagnateurs et des bénévoles, à l’instar des
membres de l’association Waha d’aide aux
cancéreux qui fait office de point de chute,
de refuge, voire d’une "oasis d’espoir".
Forte d’une "chaîne" de solidarité bienfai-
sante, cette association, dont la création
remonte à novembre 2011, tente quoti-
diennement d’apporter assistance et écoute
aux malades, en effectuant en parallèle un
travail d’étude et de recherche sur le nom-
bre de cas de cancer enregistrés dans la
région de Constantine, sa prévalence, son
incidence psychologique ainsi que son
coût. Selon le registre des cancers de
Constantine, 3.723 citoyens de cette
wilaya ont développé un cancer durant la
période comprise entre les années 2014 et
2016, soit une moyenne de 1.200 nou-
veaux cas par an, dont 2.208 femmes et
1515 hommes.
Parmi ces cancéreux recensés, l’associa-
tion Waha en a accueilli 1.832 en 2017,
dont 1.618 femmes, alors qu’ils sont
1.567 à y être reçus régulièrement depuis
2012 avec des fréquences de visites diffé-
rentes, affirme, à l’APS, Ahmed Zemouli,
vice-président de cette association.
La prise en charge de ces patients et les dif-
ficultés rencontrées au cours du traitement
ont ainsi permis à Waha d’élaborer un
"plaidoyer" réunissant différentes informa-
tions réalisées par des spécialistes sur
l’état des lieux du cancer dans la wilaya,
pouvant contribuer à aider dans la lutte
contre le cancer à l’échelle nationale.
Considérée comme une véritable bouée de

sauvetage par de nombreux malades, l’as-
sociation Waha a accompagné et suivi, en
2017, des malades originaires de plusieurs
wilayas de l’est du pays, à savoir
Constantine (1.635), Mila (97), Skikda
(26), Jijel (22), Guelma (21), Oum El
Bouaghi (15), et 21 malades issus de 7
autres wilayas.
Selon M. Zemouli, les malades accueillis
bénéficient d’un accompagnement médical
au niveau des établissements de santé
comme l’établissement public hospitalier
(EPH) d’Ali-Mendjeli et le CHU Dr
Benbadis de Constantine pour des consul-
tations, interventions chirurgicales, chi-
miothérapie, dépistage ou ablation du sein
notamment.
La cellule d’écoute mise en place au siège
de l’association, chaque dimanche après-
midi, a, quant à elle, comptabilisé 240
heures, alors que le temps concédé aux
activités physiques dans la forêt d’El
Baâraouia a atteint 144 heures.
Toute cette débauche d’énergie pour
accueillir, accompagner et suivre les
malades dans leur lutte inexorable contre
le cancer a nécessité aux bénévoles 11.443
heures de leur temps, dont 4.988 pour l’ac-
cueil, 208 pour l’accompagnement admi-
nistratif et 224 consacrés par le groupe dit
Younès à rendre visite aux enfants cancé-
reux.En permettant de faire part, outre des
chiffres, du "ressenti, de la douleur, du
suivi psychologique et l’accompagnement
des malades atteints de cancer", le prési-
dent de Waha, Pr Abdelhamid Aberkane,
considère que celle-ci, à l’instar d’autres
associations, représente un "observatoire
local" capable d’accompagner le système
d’information sanitaire à l’échelle natio-
nale pour compléter les diagnostics.

Parallèlement aux activités bénévoles de
l’association Waha, le Pr Aberkane prévoit
également de réceptionner, d’ici "juin
2018", l’ensemble des résidences de Dar
Waha, dont une première entité, baptisée
Résidence-Aïcha et composée de 12 cham-
bres avec salles de bain et balcons indivi-
duels, a été réceptionnée en février 2017.
Dar Waha a vu le jour grâce aux dons de
généreux bienfaiteurs, de bénévoles et de
citoyens anonymes dont la solidarité a per-
mis d’ériger cette "oasis" pour accueillir
les malades et leurs proches.
Pour acquérir une autonomie financière à
même de permettre à l’association Waha
d’héberger et d’aider les malades dans leurs
soins quotidiens, les résidences Dar Waha
renferment également une crèche qui sera
"cédée en gérance", révèle le Pr Aberkane,
ainsi que des locaux commerciaux à louer.
Par ailleurs, en vue de "créer un cadre com-
mun pour répondre à des problèmes com-
muns", le président de l’association Waha
a évoqué l’existence d’un projet de création
d’une fédération des associations des
malades atteints du cancer à l’échelle
nationale et ce, au cours du premier tri-
mestre de l’année 2018.
La prévalence et l’augmentation du taux de
mortalité de cette pathologie ont conduit
l’Etat à mettre en place un Plan national
anti-cancer piloté par le Pr Messaoud
Zitouni, auquel il a été assigné une mis-
sion quinquennale visant à trouver des
solutions efficaces contre les anomalies
rencontrées par le système de santé natio-
nale, en matière de dépistage, de diagnos-
tic et de traitement du cancer.

APS

Ce dénombrement, effectué
par des spécialistes venus de
plusieurs wilayas du pays, a
permis de faire ressortir 40
espèces d’oiseaux migrateurs,
a ajouté Ahmed Sedira,
conservateur des forêts par
intérim, à l’APS.

PAR BOUZIANE MEHDI

D epuis le début de l’année, près de
12.000 oiseaux d’eau migrateurs
ont été dénombrés dans la zone

humide Guerbès-Sanhadja (wilaya de
Skikda) par les services de la Conservation
des forêts, a indiqué, jeudi dernier, Ahmed
Sedira, conservateur des forêts par intérim,
en s’exprimant en marge d’une journée
d’études, organisée à l’université 20-Août
1955, à l’occasion de la célébration de la
Journée mondiale des zones humides, et
précisant que ce chiffre ne cesse de croître
depuis l’année 2014, où il avait été
décompté pas plus de 8.000 sujets.
Ce dénombrement, effectué par des spécia-
listes venus de plusieurs wilayas du pays,
a permis de faire ressortir 40 espèces d’oi-
seaux migrateurs, a ajouté le même res-
ponsable à l’APS, qui a souligné que les
participants à cette rencontre n’ont pas

manqué d’aborder la multitude de pro-
blèmes auxquels cette région est confron-
tée et qui, de leur avis, portent sérieuse-
ment atteinte à son couvert végétal.
Amar Foufou, spécialiste en agriculture et
développement rural à la Faculté des
sciences de l’université de Skikda, a, à ce
propos, affirmé que les activités agricoles
dans cette région, outre la déforestation
qu’elles engendrent, conduisent à l’épuise-
ment des ressources en eaux superficielles
et souterraines, conduisant, de ce fait, « à
la régression du nombre des oiseaux
migrateurs et de la ressource halieutique »,
et il a appelé à la nécessité de revoir cette
situation dans les « plus brefs délais »,
estimant que la solution idoine serait de
mettre en place une administration chargée
exclusivement de la gestion de la zone
Guerbès-Sanhadja.
Classée depuis 2002 zone humide d’im-

portance internationale dans le cadre de la
Convention Ramsar, Guerbès-Sanhadja
est un espace naturel d’une grande beauté,
s’étendant sur près de 42.100 hectares par-
tagés par les communes de Ben Azzouz,
El-Marsa et Djendel jusqu’aux limites de
la commune de Berrahal, dans la wilaya
d’Annaba, a précisé l’APS, ajoutant que
cette zone offre à longueur d’année un
habitat idéal pour quelque 230 espèces
d’oiseaux, dont 140 vivants exclusive-
ment près de plans d’eau, et 42 parmi ces
espèces avifaunes sont très rares, dont le
flamant rose, le héron pourpré, la huppe et
l’albatros.
Entourés de denses forêts composant des
écosystèmes d’une formidable richesse
génétique, Guerbès-Sanhadja compte neuf
lacs de 2.300 hectares de superficie.

B. M.

GUELMA
77 cas d’intoxications

alimentaires
collectives enregistés
Au total, 77 cas d’intoxications alimen-
taires collectives ont été enregistrés, en
2017, lors de fêtes et dans des commerces
dans la wilaya de Guelma, selon des statis-
tiques présentées, jeudi dernier, dans une
étude portant sur le système d’analyse des
risques et maîtrise des points critiques
(HACCP).
En marge d’un séminaire organisé à
l’Institut national de formation profes-
sionnelle, en coordination avec la
Chambre de commerce et d’Industrie et la
Direction de la formation professionnelle,
la directrice du commerce, Karima
Mebarki, a affirmé à l’APS, que ce nom-
bre d’intoxications alimentaires collec-
tives a été enregistré dans des fêtes et des
cantines, précisant qu’aucun cas n’a été
signalé dans les établissements scolaires
au cours de la même période.
Selon la même responsable, l’année 2017
a connu un ‘’recul sensible’’ du nombre
d’intoxications collectives, comparative-
ment à 2016, où 103 cas ont été enregis-
trés, dont plus de 5 dans les établisse-
ments scolaires, ajoutant que les causes
des intoxications alimentaires étaient
essentiellement dues à l’utilisation d’eau
insalubre et de produits alimentaires non
conformes, comme les viandes, ainsi que
le non-respect des conditions d’hygiène.
De son côté, le directeur de la formation
professionnelle, Abdelkrim Dris, a déclaré,
à l’APS, qu’au cours des prochaines for-
mations, une nouvelle matière pédago-
gique ayant trait à la façon de respecter les
conditions d’hygiène et la sécurité sani-
taire sera introduite dans les établisse-
ments assurant des formations en gastro-
nomie et hôtellerie. La rencontre a égale-
ment abouti à une série de recommanda-
tions concernant la nécessité de former les
responsables de fast-foods, de restaurants
et d’hôtels dans le domaine de l’hygiène et
les obliger à s’y conformer.

EL-BAYADH
1re usine de pièces

détachées et
d'accessoires

de voitures
Les travaux de réalisation d'une première
usine de pièces détachées et d'accessoires
de voitures relevant du groupe industriel
Tahkout seront lancés cette année à El-
Bayadh, a-t-on appris du directeur de
wilaya de l’industrie et des mines. En
marge d'une visite de l’homme d’affaires
Tahkout Mahieddine au site devant abriter
le projet, le directeur du secteur, Mustapha
Hachiba, a indiqué que les travaux d'instal-
lation des équipements de l’usine "seront
lancés dans trois mois au niveau de l’an-
cienne usine de chaussures à l’entrée sud
du chef-lieu de wilaya". Une fois cette
opération lancée, l’usine entrera en pro-
duction "au courant des huit prochains
mois", a-t-il annoncé, soulignant que cette
usine, la première du genre en Algérie,
produira des pièces de rechange de moteurs
et des accessoires de véhicules pour cou-
vrir les besoins du marché national en ces
produits industriels nécessaires dans la
construction automobile et, par consé-
quent, réduire l’importation des pièces
détachées et accessoires.
L’usine devra générer des dizaines d’em-
plois au profit des jeunes de la wilaya, sur-
tout en mécanique, en plus d'opportunités
de formation de mécaniciens au CFPA de
la wilaya.
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LAGHOUAT, COMMUNE DE OUED-M’ZI

Mise en exploitation du barrage de Seklafa

SETIF, TRAMWAY DE LA CAPITALE DES HAUTS-PLATEAUX

Mise en service
le 8 mai prochain

Le ministre des Ressources en eau,
Hocine Necib, a procédé, samedi der-
nier, à la mise en exploitation du bar-
rage de Seklafa, dans la commune
d’Oued-M’zi, 80 km au nord-ouest de
Laghouat. S’exprimant en marge de la
mise en exploitation de cet ouvrage,
d’une capacité de stockage de 40 mil-
lions m3 par an, M. Necib a souligné
que "ce barrage, qui vient renforcer le
parc national hydraulique, devra por-
ter à 79 le nombre de barrages à tra-
vers le pays". "Les ressources en eau
sont l’une des priorités de l’Etat", qui
se traduisent, a-t-il dit, "par la série de
projets d’investissement retenus pour
le secteur".
Le ministre des Ressources en eau a
indiqué que l’entreprise Cosider, réa-
lisatrice du barrage, a fait "preuve
d’une grande expérience lui conférant
de mener sa mission et de mettre en
forme de nouveaux importants pro-
jets", ajoutant qu’"il existe des entre-
prises nationales aux capacités avé-
rées à même de concurrencer celles

étrangères dans le domaine". Il a, à
l’occasion, annoncé qu’une décision a
été prise pour accroître la capacité de
stockage du barrage de Seklafa à 15
millions m3 supplémentaires par an,
portant, ainsi, la capacité d’emmaga-
sinage globale annuelle à 55 millions
m3.
M. Necib a fait savoir que le barrage
Seklafa permettra, outre l’alimenta-
tion en eau potable, d’ouvrir des pers-
pectives prometteuses pour le secteur
agricole en contribuant à l’extension
des terres irriguées et le renforcement
des projets de transfert de l’eau du sud
du pays vers les Hauts- Plateaux.
Sur site, le ministre a mis en avant
l’importante contribution des eaux
superficielles à la satisfaction des
besoins de la wilaya en matière d’irri-
gation agricole et d’alimentation en
eau potable en substitut à celle (eau)
souterraine, avant de relever que la
wilaya de Laghouat assure un taux
d’alimentation en eau de 23 %, sus-
ceptible de passer à 50 %, à la fin

2018. M. Necib a insisté sur le néces-
saire boisement des espaces jouxtant
le barrage en vue de le protéger des
boues et d’exploiter cet espace à des
fins touristiques.
Il s’est enquis, lors de sa tournée dans
la wilaya de Laghouat, des travaux du
chantier de déviation des eaux sur une
distance de 3,3 km de oued Cherki
vers le barrage de Seklafa.
D’un montant d’investissement de
7,69 milliards DA, le barrage de
Seklafa devra assurer l’irrigation
d’une superficie agricole de 2.000 ha
et l’alimentation en eau de 14 com-
munes, selon la fiche technique du
projet. Dans la commune de
Tadjmout, le ministre a écouté des
explications inhérentes à l’aménage-
ment du barrage inféro-flux, long de
250 m. La visite du ministre des
Ressources en eau s’est poursuivie par
l’inspection d’une série de structures
et installations existantes au chef-lieu
de la wilaya de Laghouat.

APS

Selon le ministre, ce projet
donnera un nouvel essor au
plan de la circulation de la
ville, dont 40.000 habitants
devront quotidiennement
emprunter le tramway dont
‘‘le tracé a été excellemment
étudié’’, a rapporté l’APS.

PAR BOUZIANE MEHDI

E ffectuant une visite de travail
dans la wilaya de Sétif, le minis-
tre des Travaux publics et des

Transports, Abdelghani Zaâlane, a
révélé, fin janvier dernier, que le tram-
way de la capitale des Hauts-Plateaux
sera opérationnel le 8 mai prochain, et
il a affirmé, à bord d’une rame du
tramway qui l’a transporté de la sta-
tion d’entretien à la stèle érigée à la
mémoire de Saâl Bouzid, premier
martyr des massacres sanglants du 8-
Mai-45, que ce projet, qui a coûté à
l’Etat 30 milliards DA, entrera en ser-
vice le 8 mai prochain à l’occasion du
73e anniversaire de ces massacres.
Selon l’APS, le ministre a ajouté que
ce projet donnera un nouvel essor au
plan de la circulation de la ville, dont
40.000 habitants devront quotidienne-
ment emprunter le tramway dont "le
tracé a été excellemment étudié" sur
les 15 km joignant l’est à l’ouest de la
cité en traversant plusieurs quartiers
populaires, assurant que sa rentabilité
est garantie pour l’entreprise d’exploi-
tation tout comme ses utilités pour le
citoyen.
M. Zaâlane a affirmé que compte tenu

du pouvoir d’achat du citoyen, les
tarifs étudiés seront proposés par le
tramway de Sétif, dont les travaux
seront achevés en mars puis suivis en
avril par les essais non commerciaux
avant d’entrer en service en mai.
Lors de son inspection du chantier de
la pénétrante autoroutière reliant le
port de Djen Djen (Jijel) à l’autoroute
Est-Ouest à hauteur de la ville d’El-
Eulma (Sétif) sur 110 km dont 55 km
dans la wilaya de Sétif, le ministre a
indiqué que le taux d’avancement du
projet engagé sur un tracé "à relief dif-
ficile" a atteint 30 % et sera récep-
tionné par tronçons, dont le premier,
long de 17 km dans la tranche située
dans la wilaya de Sétif, sera récep-
tionné en septembre 2018, a fait
savoir l’APS, ajoutant que le ministre
a exhorté les entreprises de réalisation
à respecter les délais de livraison au
regard de l’importance du projet qui
brisera définitivement l’enclavement
de la wilaya de Jijel et dynamisera les
échanges entre Jijel et Sétif. Ainsi,
avec l’autre opération de modernisa-

tion de la RN-75, Sétif sera reliée aux
deux ports de Jijel et de Béjaïa.
L’initiative d’hommes d’affaires pre-
nant en charge à titre de solidarité le
financement de la réalisation de plu-
sieurs projets, démontrant leur sens
patriotique, même si cela reste peu
comparativement à l’effort fait par
l’Etat, a été saluée par le ministre qui
a inspecté, en outre, plusieurs projets
de son département dont celui de l’ex-
tension de la piste de l’aéroport 8-Mai
1945 où il a suivi un exposé sur le pro-
jet d’extension de l’aérogare du même
aéroport et sur le secteur dans la
wilaya.
M. Zaâlane a, à Bir El-Arch, visité le
chantier de dédoublement et de
modernisation de la voie ferroviaire
Sétif/El Gourzi (Constantine) et celui
de dédoublement de la RN-77 entre El
Eulma et l’intersection de la RN-75
sur une distance de 15 km pris en
charge à titre bénévole par des
hommes d’affaires de la wilaya de
Sétif.

B. M.

TAMANRASSET
Sensibilisation

anti-dopage
La lutte contre le dopage en milieu
sportif a été au centre d’une rencontre
régionale de sensibilisation tenue la
semaine dernière à la maison de jeunes
Houari-Boumediène de Tamanrasset.
Animée par des cadres du Laboratoire
national de dépistage et de lutte contre
le dopage, cette rencontre a regroupé
près de 200 participants, issus de 12
wilayas du sud du pays, dont des pra-
ticiens, des pharmaciens concernés par
les sports, des représentants des
équipes et clubs sportifs, du mouve-
ment de la société civile, des psycho-
logues et des enseignants d’activités
sportives.
L’occasion a donné lieu à l’animation
des communications académiques met-
tant en exergue le dopage, la lutte
contre ce phénomène en milieu des
athlètes, les phases de contrôle, les
mécanismes et moyens de lutte et les
effets négatifs psychologique et corpo-
rel du dopage sur la santé de l’athlète.
Ahmed Benahmed, cadre au ministère
de la Jeunesse et des Sports (MJS), a,
dans une déclaration à l’APS, mis en
valeur l’organisation de pareilles ini-
tiatives de sensibilisation visant la
vulgarisation des séquelles d’utilisa-
tion du dopage, psychologique et
moral pouvant nuire à la crédibilité
sportive.
Le coach de l’équipe de football Soro
de Tamanrasset, Mohamed Lâalmi
Arbaoui, qui s’est félicité de l’organi-
sation de cette rencontre de sensibilisa-
tion, a appelé à intensifier ces actions
pour informer le plus grand nombre
des athlètes sur les préjudices induits
par l’utilisation du dopage.

EL-OUED
120 postes de
formation pour
aide-soignant

Au moins 120 postes pédagogiques de
formation spécialisée d’aide-soignant
de la santé publique sont ouverts dans
la wilaya d’El-Oued pour l’année
2018, ont annoncé, jeudi dernier, les
responsables de la Direction locale de
la santé et de la population (DSP).
Cette opération intervient en applica-
tion de la stratégie du ministère de
tutelle visant à promouvoir ce genre
de formation dans le but de mettre fin
au déficit enregistré en personnels
paramédicaux dans les différentes
structures de santé, notamment celles
implantées dans les zones rurales et
enclavées. Ces postes se répartissent
sur les 12 daïras que compte la wilaya
d’El-Oued, selon leurs besoins et la
densité de leur population.
Pour améliorer le niveau profession-
nel de paramédicaux dans les établisse-
ments hospitaliers et de proximité, les
candidats attendus seront sélectionnés
sur la base d’un concours englobant
des épreuves écrites en rapport avec
différentes matières liées à la forma-
tion paramédicale.
La wilaya d’El-Oued a bénéficié, l’an
dernier, de 53 postes pédagogiques de
formation supérieure en paramédical
dans huit spécialités.

APS
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Leader de Ligue 1, le CS
Constantine recevra demain
vendredi, au stade
Chahid-Hamlaoui, l’USM
Harrach dans un match où la
victoire reste l’unique mot
d’ordre pour prendre le large
et faire un sérieux pas vers le
sacre final.

PAR MOURAD SALHI

P rudent comme à l’accoutumée, le
technicien Abdelkader Amrani veut
garder les pieds sur terre et ne pas

s’enflammer. "Il est possible que nous
gagnions ce match à domicile, mais ce
n’est pas pour autant que nous serions déjà
champion d’Algérie. Il est très important
de maintenir cette position de leader pen-
dant plusieurs journées, mais il ne faut
pas crier victoire. Le chemin est encore
long et périlleux. Nous avons un bon
coup à jouer, mais il faut toujours garder
sa concentration. Il ne faut pas sortir de la
compétition", estime le technicien
Amrani. Les Harrachis ne l’entendent
sûrement pas de cette oreille, eux qui veu-
lent aussi sortir du gouffre et qui viendront
chercher au moins le point du match nul
dans la ville des Ponts suspendus.

Occupant l’avant-dernière place au classe-
ment général avec 16 points seulement,
les gars de Lavigerie, qui restent sur une
défaite à domicile contre l’Olympique
Médéa, ont intérêt à réagir pour stopper
l’hémorragie. Défaite interdite donc ?
Plutôt victoire obligatoire pour les
Harrachis pour reprendre confiance.
AAlger, l’USM Alger recevra l’USM Bel-
Abbès au stade du 5-Juillet, dans un duel
aux objectifs diamétralement opposés. Les
Rouge et Noir, qui ont réussi à imposer
leur loi à Tadjenanet sur ses propres bases,
auront demain une bonne opportunité
pour glaner trois autres points et prendre
seuls la position de dauphin, surtout que
la JS Saoura a été tenue en échec sur ses
bases par l’ES Sétif. Profitant, donc, de
l’avantage du terrain et du public l’entraî-
neur Miloud Hamdi met en garde ses pou-
lains et appelle à plus de concentration.
Pour le technicien
franco-algérien, les débats s’annoncent dif-
ficiles contre une équipe de Bel-Abbès qui
n’a pas encore assuré son maintien. Son
entraîneur Si Tahar Cherif El Ouazani vit
une grosse pression depuis surtout la

défalcation de six points à son équipe par
la Fifa. "Nous sommes dans une période
difficile qu’il faut bien gérer. Tout le
monde est appelé à se mobiliser autour de
cette équipe pour s’en sortir. Les matchs
sont tous difficiles. Notre position
actuelle au classement général nous ne
permet pas de perdre encore des points que
ce soit à domicile ou à l’extérieur", a-t-il
indiqué.
Le dernier match au programme de demain
aura lieu à Blida, précisément au stade des
Frères Brakni, et mettra aux prises l’USM
Blida et le Paradou AC. Un derby à huis-
clos qui s’annonce à grands enjeux.
L’USM Blida, qui revient petit à petit,
profitera de cette occasion à domicile pour
l’emporter et continuer sa lutte acharnée
pour le maintien. Lanterne rouge avec 12
points, le club phare de la ville des Roses
ne veut pas lâcher prise. Le Paradou AC,
qui gère tranquillement son parcours,
compte profiter de l’absence des suppor-
ters pour s’imposer et confirmer sa bonne
santé.

M. S .

Le directeur technique national Mourad
Meziane a qualifié "d'exploit" et de
"confirmation", les neuf médailles (2 or, 3
argent, 4 bronze) décrochées par la sélec-
tion juniors garçons aux Championnats
arabes 2018, clôturés lundi soir au Caire
(Egypte).
"Nos athlètes sont relativement jeunes, car
appartenant encore à la première année
juniors. C'était d'ailleurs la première com-
pétition internationale pour la plupart
d'entre eux. C'est, donc, un exploit que
d'avoir remporté autant de médailles" a
indiqué à l'APS le DTN, au moment de
recevoir la délégation algérienne à son
retour d'Egypte.
Les deux médailles d'or algériennes ont été
l'œuvre de Hichem Maouche (49 kg), qui
a battu en finale l'Égyptien Mahmoud
Same Aly, tout comme son compatriote
Farid Douibi (75 kg), ayant surclassé un
autre Égyptien, en l'occurrence Mohamed

Bakre. De leur côté, El Karia Mohamed
Amine (56 kg), Metaoui Mohamed-
Amine (60 kg) et Fassi Ahmed-Djamel
(69 kg) se sont contentés de l'argent, après
leurs défaites en finale respectivement
devant trois adversaires égyptiens, à savoir
: Mustafa Mohamed Fahme, Marwan
Madbole et Youcef Mohamed Sobhe.
Les quatre médailles de bronze algé-
riennes, quant à elles, ont été remportées
par Sikilli Rahmen (64 kg), Aiffa
Abdennour (+ 91 kg), Ahmed Berket
(81 kg) et Hassid Mohamed-Amine
(91 kg). Au classement général par
équipes, la sélection algérienne a décroché
la deuxième place devancée par l'Egypte
qui a placé neuf boxeurs en finale, alors
que la troisième place est revenue à la
Tunisie. "Les résultats obtenus au Caire
confirment ceux de l'an dernier, car lors de
la précédente édition de ces Championnats
arabe juniors, la sélection algérienne avait

décroché un total de sept médailles, dont
deux or", a poursuivi Meziane, en espérant
"une continuité dans cette dynamique de
bons résultats", surtout que la boxe algé-
rienne a rendez-vous avec plusieurs évène-
ments majeurs d'ici la fin de l'année en
cours.
Outre les Championnats d'Afrique 2018 et
les Jeux africains de la jeunesse (JAJ), les
pugilistes algériens seront également
concernés par les Championnats du monde
de la catégorie, prévus à la fin de l'année.
Le mois de Ramadhan 2018, intervenant
un mois seulement avant le début des JAJ,
"ne perturbera aucunement la préparation
des boxeurs algériens" en vue de cette
compétition, qui sera organisée par
l'Algérie à partir de la mi-juillet prochain,
a assuré le DTN.
"Nous avons tracé un programme de pré-
paration spécial pour le mois de
Ramadhan, afin que nos athlètes gardent

une forme optimale avant les JAJ, surtout
que nous espérons y représenter dignement
les couleurs nationales", a-t-il affirmé.
"Les séances matinales seront assez
légères et ce n'est qu'après la rupture du
jeûne que le plus gros du travail se fera.
L'essentiel pour nous, c'est que le volume
de travail prévu soit respecté", a encore
expliqué Meziane.
L’Algérie a pris part au rendez-vous égyp-
tien avec dix boxeurs, en l'occurrence
Hichem Maouch (49 kg), Boualem Islam
(52 kg), El Karia Mohamed Amine (56
kg), Metaoui Mohamed Amine (60 kg),
Sikilli Rahmen (64 kg), Fassi Ahmed
Djamel (69 kg), Douibi Farid (75 kg),
Ahmed Berket (81 kg), Hassid Mohamed
Amine (91 kg) et Aiffa Abdennour (+91
kg).

FOOTBALL, CHAMPIONNAT DE LIGUE 1 MOBILIS

Le leader veut prendre
le large

MOURAD MEZIANE, DTN DE LA FÉDÉRATION ALGÉRIENNE DE BOXE :

"Notre exploit au Caire confirme les résultats
de la précédente édition"

NATIONALE 1 – 20e JOURNÉE

Le WO Boufarik
domine

le GS Pétroliers
Le Widad olympique de Boufarik a fait
sensation, ce mardi, en battant le GS
Pétroliers (56-60) à l’occasion de la
20e journée du Championnat national
de basketball, Nationale 1.
Les jeunots du WO Boufarik l’ont fait.
La formation de La Mitidja a remporté
le classico du Championnat national
de basketball en damant le pion au GS
Pétroliers, champion d’Algérie en
titre. Dans cette belle affiche, disputée
dans la salle de Staouéli (Alger), le
WOB a annoncé la couleur d’emblé en
bouclant le premier quart temps en sa
faveur avec trois points d’avance au
tableau d’affichage (09-12).
Après avoir raté son début de match, le
GSP s’est bien rattrapé par la suite en
dominant le reste de la partie jusqu’aux
ultimes instants de ce big match.
Alors qu’il ne restait que deux minutes
avant le terme de la rencontre, les
camarades de Ramzi Merahi ont réussi
à égaliser à 55 partout, pour ensuite
repasser devant et infliger à leur hôte
sa 3e défaite de la saison.
L’autre performance du jour a été l’œu-
vre du CSC Gué de Constantine. Le
promu a réussi à gagner face à l’USM
Blida (80-78). Dans le reste des
matchs, les autres cadors du champion-
nat ont tenu leur rang en s’imposant
hors de leurs bases. Leader au classe-
ment, le CRB Dar El Beïda est allé
gagner à Bordj Bou-Arréridj face à
l’OSBBA (73-79). L’IR Bordj Bou-
Arréridj s’est baladé face au CSMBB
Ouargla (64-78), l’US Sétif a pris le
meilleur sur le NA Husseïn-Dey (71-
81), alors que le NB Staouéli a fait de
même contre le RC Constantine (67-
71).

Programme des matchs de demain

Blida, stade des Frères-Brakni) : USM Blida - Paradou AC
Constantine, stade Chahid-Hamlaoui) : CS Constantine - USM Harrach
Alger, stade du 5-Jui l let) : USM Alger - USM Bel-Abbès



Le coût d'importation des
céréales a reculé à 2,54
milliards de dollars (mds usd)
entre janvier et novembre
2016, contre 3,13 mds usd sur
la même période de 2015, soit
un recul de 18,95%.

PAR AMAR AOUIMER

L a Chambre algérienne de commerce
et d'industrie (Caci) organise, en
collaboration avec l'entreprise

suisse Syngenta, un séminaire portant
sur les outils de perfectionnement pour
une meilleure rentabilité des blés durs en
Algérie "Initiative céréale : Saba plus" et
ce, le13 février au siège de la Caci.
"Ce séminaire sera une occasion pour les
opérateurs économiques activant dans le
domaine de la production des pâtes ali-
mentaires de rencontrer les responsables
de Syngenta pour discuter des moyens
suceptibles d'améliorer leur productivité
et de se positionner sur les marchés por-
teurs", soulignent les responsables de la
Caci.
Concernant les céréales d'une manière
globale, il existe une baisse de la facture
d'importation sur les 11 premiers mois
de 2016.
Cependant, la stratégie nationale agri-
cole préconise une mécanisation accrue
des surfaces agricoles en vue d'optimiser
les rendements à l'hectare et améliorer

sensiblement le taux de productivité afin
de viser l'autosuffisance alimentaire. La
facture d'importation des céréales (blé,
maïs et orge) a baissé de près de 19%
durant les onze premiers mois de 2016,
en dépit d'une petite hausse des quantités
importées, selon le ministère du
Commerce, se basant dur les statistiques
des Douanes.
Le coût d'importation des céréales a
reculé à 2,54 milliards de dollars (mds
usd) entre janvier et novembre 2016,
contre 3,13 mds usd sur la même période
de 2015, soit un recul de 18,95 %.
Quant aux quantités importées, elles ont
connu une légère augmentation en s'éta-
blissant à 12,35 millions de tonnes (Mt)
contre 12,34 Mt (+0,1 %), précise le
Centre national de l'informatique et des
statistiques des Douanes (Cnis).
Les céréales dont les quantités importées
ont augmenté sont le blé dur et l'orge
contrairement au blé tendre et au maïs,

ajoute cette même source. Par catégorie
de céréales, la facture d'importation du
blé (tendre et dur) a reculé à 1,67 mil-
liard usd contre 2,18 milliard usd (-
23,21 %), pour des quantités de 7,66 Mt
contre 7,63 mt (+0,33 %).
Pour le blé tendre, la facture d'importa-
tion s'est amenuisée à 1,13 milliard usd
contre 1,48 milliard usd (-23,14 %),
avec des quantités importées qui ont
baissé à 5,9 Mt contre 6,08 Mt
(-3,08 %). Concernant le blé dur, la fac-
ture a reculé à 538,76 millions usd
contre 703,04 millions usd (-23,4 %),
avec une hausse des quantités importées
qui se sont établies à 1,76 Mt contre
1,54 Mt (+13,8 %).
Quant au maïs, les importations se sont
chiffrées à 717,72 millions usd contre
795,36 millions usd (-9,76 %) avec un
volume importé de 3,84 Mt contre 3,99
Mt (-3,72 %). Pour l'orge, l'Algérie en a
importé pour 148,76 millions usd

contre 158,8 millions usd (-6,32 %)
avec une quantité de 847.713 t contre
711.833 t (+19,1 %). La baisse de la fac-
ture d'importations des céréales, malgré
une légère hausse globale des quantités
importées, s'explique par le recul des
cours sur les marchés mondiaux des
céréales.
Il est constaté que durant les huit pre-
miers mois de 2016, le prix moyen à
l'importation par l'Algérie du blé dur est
passé à 311 dollars/tonne (usd/t) contre
461 usd/t sur la même période de 2015
(-32 %). Pour le blé tendre, le prix
moyen à l'importation s'est établi à 192
usd/t contre 251 usd/t (-23 %).
Même tendance pour le maïs dont le prix
moyen à l'importation par le pays a été
de 185 usd/t contre 202 usd/t (-8 %).
Dans son dernier rapport, l'organisation
de l'Onu pour l'alimentation et l'agricul-
ture (FAO) a indiqué que l'année 2016
avait été marquée par une baisse
constante des prix des céréales, qui ont
chuté de 9,6 % depuis 2015 et de 39 %
par rapport à leur niveau record enregis-
tré en 2011.
Ses prévisions prévoient que les réserves
céréalières mondiales atteindront un
niveau record d'ici la fin des campagnes
agricoles de 2017.
Cette agence de l'Onu s'attend à ce que
les stocks de céréales augmentent pour
atteindre les 670 millions de tonnes en
2017, soit une hausse de 1,4 % par rap-
port à la saison précédente.

A. A.

Le e-commerce a poursuivi son avance
en 2017, porté par une offre sans cesse
croissante et par une nouvelle explosion
des achats réalisés depuis un téléphone
mobile. Les ventes en ligne ont encore
grimpé de 14,3 % l‘an dernier pour tota-
liser 81,7 milliards d‘euros, après une
hausse de 14,6 % en 2016, selon les
chiffres publiés mardi par la Fédération
du e-commerce et de la vente à distance
(Fevad). "L’année écoulée montre que la
tendance ne faiblit pas. Le e-commerce
se développe de façon structurelle et
régulière", a déclaré à Reuters Marc
Lolivier, délégué général de la fédération
professionnelle.
A ce rythme, la barre des 90 milliards
devrait être franchie en 2018 et celle des
100 milliards en 2019, estime la Fevad.
La performance du secteur, qui contraste
avec la modeste progression de la
consommation en France (+0,5 % selon
les données de la Banque de France),
s‘explique par une forte hausse de la fré-
quence d‘achat, en particulier auprès des
millenials âgés de 18 à 35 ans et des per-
sonnes de plus de 60 ans.
Le nombre d‘achats annuels a ainsi dou-
blé en cinq ans, pour atteindre une
moyenne de 33 commandes par acheteur
l‘an dernier.
La baisse continue des frais de port, la
multiplication des offres d‘abonnements
annuels — qui permettent des livraisons

gratuites quel que soit le montant
d‘achat — sont autant d’éléments qui
contribuent à banaliser l‘achat en ligne
et à le multiplier, y compris pour de
petits montants. Cette dynamique est
principalement tirée par le développe-
ment des achats sur smartphone, devenu
le principal levier de croissance du sec-
teur. Les ventes sur mobile (smart-
phones et tablettes) ont grimpé de 38 %
en 2017 pour atteindre 20 % du marché.
Sur certains sites spécialisées comme
les ventes événementielles, cette part
atteint 50 %.

Investissements dans le digital
Déjà largement utilisé pour consulter
des avis, recevoir des offres grâce à la
géolocalisation, faire du "clic & collect"
(commandes en ligne retirées dans les
magasins), le téléphone mobile est de
plus en plus pratiqué aujourd’hui pour le
"clic & reserve" (réservation en ligne
d’un produit qui sera ensuite acheté dans
un magasin).
La tendance devrait se poursuivre, selon
Marc Lolivier, grâce aux efforts conti-
nus des enseignes qui développent leurs
offres sur mobile, via, notamment, des
applications qui permettent de fluidifier
les achats et de fidéliser les clients.
"Les distributeurs, alimentaires ou non,
accélèrent leurs investissements dans le
digital et adaptent leurs offres. Il ne fait

aucun doute que cette transformation va
être un puissant moteur du e-commerce",
note le responsable de la Fevad.
La banalisation de l‘achat en ligne
s‘accompagne d‘un recul continu du
panier moyen (65,5 euros en 2017,
contre 69 euros en 2016), plus que com-
pensé par un nouveau bond en avant
(+19 %) de la fréquence d‘achat.
Les acheteurs sur internet ont dépensé,
en moyenne, près de 2.200 euros en
2017, contre 2.000 euros l‘année précé-
dente, et pendant la cruciale période de
Noël (novembre et décembre), qui pèse
pour 20 % du marché, les ventes ont
grimpé de 17,5%, dopées par les promo-
tions du Black Friday.
L‘habillement demeure le produit le plus
acheté en ligne, devant les produits cul-
turels, tandis que le trio des sites mar-
chands les plus visités reste formé par
Amazon, CDiscount (groupe Casino) et
Fnac Darty.
A la fin 2017, le e-commerce représen-
tait 8,7% des ventes de l‘ensemble du
commerce de détail en France, en pro-
gression d‘un point. Il conserve sa troi-
sième place en Europe derrière le
Royaume-Uni et l‘Allemagne.
Le marché français comptait plus de
220.000 sites actifs à la fin 2017 — un
chiffre en hausse de 10%— soit dix fois
plus qu‘il y a dix ans.

R. E.
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SÉMINAIRE À ALGER SUR UNE MEILLEURE RENTABILITÉ DES BLÉS DURS

Améliorer la productivité et
se positionner sur les marchés porteurs

E-COMMERCE EN FRANCE

Encore dopé par le mobile en 2017
UNION EUROPÉENNE
Vers un marché
unique pour le

commerce en ligne
Le Parlement européen a donné son feu
vert à un projet de règlement qui impo-
sera aux sites de commerce en ligne d’of-
frir les mêmes conditions de vente à tous
les consommateurs, quel que soit leur lieu
de résidence et de connexion dans l’UE.
Le texte, sur lequel le Parlement et les
Etats membres ont trouvé un accord de
principe en novembre dernier, devrait
entrer en vigueur d’ici à la fin de l’année.
Il interdit “le blocage géographique
injustifié et d‘autres formes de discrimi-
nation fondée, directement ou indirecte-
ment, sur la nationalité, le lieu de rési-
dence ou le lieu d’établissement des
clients”. Un commerçant en ligne devra
offrir les mêmes prix et les mêmes condi-
tions de vente, concernant notamment le
paiement, à tout client résidant dans un
pays de l’UE. Il n’aura pas non plus le
droit de rediriger un internaute vers un
site national sans son consentement.
Le texte concerne la plupart des biens ou
services à l’exception des biens culturels
protégés par le copyright, tels que livres,
films ou œuvres musicales, qui bénéfi-
cient, dans certains pays, d’un régime
spécifique.
La France fait partie des Etats qui défen-
daient cette exception culturelle, laquelle
pourrait toutefois être remise en question
lors d’une évaluation du règlement pré-
vue deux ans après son entrée en vigueur.

R. E.

MIDI LIBRE
N° 3310 | Jeudi 8 février 201818 PUBLICITE

Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs

• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTSAL’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
•Montage et mise en forme du processus HSE
•Management et Pilotage du Processus deHSE.
•Mise en place du planHSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans

• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences
• Consolide les moyens humains et matériels des dispositifs
à mettre à la disposition des SIE locales
• Coordonner les relations de la société de gardiennage
• Suivi des actions de plusieurs commissions (Inventaires,
Créances
• Hygiène et sécurité) Autres activités sur la gestion du
patrimoine.
• Veiller à l’application de la réglementation relative à
l’hygiène et la sécurité du travail
• S’assurer de la mise en application des mesures de
prévention

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances en Hygiène et
sécurité
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 2 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maîtrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles, vous faites également
preuve de qualités d'analyse, de synthèse et avez le sens du
service public.
• disponible

Lieu de travail :
Alger.

Référence : emploipartner- 1412
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
DES COMMERCIAUX LOGISTIQUES

Descriptif de poste:
• Elaborer la proposition commerciale et arrêter avec le
client les modalités du contrat de vente ou le devis
• Commercialiser la prestation transport logistique.
• Prospection, développement de nouveaux clients
(exploitation des fichiers
• Prospecter des opportunités du réseau, suivi des outils
d’aide à la commercialisation afin d’identifier, détecter et
développer des opportunités…)
• Prospecter, développe et assure le suivi de la clientèle.
Dans la négociation commerciale
• Satisfaire les besoins du client en lui assurant rapidité et
sécurité dans le transport
• Répondre aux appels d’offres en étroite collaboration avec
le directeur de la division
• Veille permanente de la concurrence au niveau local et
national
• Reporting…

Capacités et expérience souhaitées:
• Niveau universitaire exigé et âgé de 35 ans au maximum
• Formation en logistique internationale ou commerce
internationale
• Au minimum 2 ans d’expérience
• Persévérance, bon relationnel
• Résistance au stress et capacité d'écoute sont nécessaires,
afin de déceler les besoins des clients et répondre à la
demande.

Lieu du travail:
• Alger

Référence : Emploipartner-1404
Poste : Emploi Partner recrute pour ATLAS COPCO
ALGERIE UN DIRECTEUR DES FINANCES

Missions:
• Garantir la fiabilité et l'exactitude des informations
comptables et des reporting de l’entreprise
• Analyse financière régulière.
• Gérer les relations avec les départements financiers et
comptables de l’entreprise
• Gérer les relations avec les institutions financières, les
auditeurs et tout autre acteur externe,
• Suivre les facturations, le recouvrement,
• Assurer le reporting mensuel/budget,
• Assurer l'application des règles comptables locales en
fonction des besoins identifiés,
• Assurer le contrôle et le suivi de la trésorerie dans le
respect des procédures de l’entreprise,
• Autoriser le paiement des fournisseurs
• Suivi de la gestion des stocks

Profil :
Expérience requise
• Au moins 2 à 3 ans d’expérience sur le même poste
• Expérience exigée en multinationale ou en entreprise
privée

Diplôme requis
• Licence en finances

Compétences
• Maîtrise de l’anglais obligatoire (pour la communication
avec le groupe, lecture, mail, téléconférence)
• Bonnes connaissances des systèmes de contrôle de
gestion (en interne)
• Bonnes connaissances de la réglementation en vigueur
(lois de finances, comptabilité, compétences analytiques
• Très bonnes connaissances en finances
• D’excellentes compétences interpersonnelles
• Doit être fiable pour maintenir une stricte confidentialité
• Aptitude aux présentations fréquentes
• Aptitudes à la communication verbale et écrite,
• Capacités de définir des priorités et respecter les délais
• Très bon sens de l’organisation,
• Aptitude à la prise de décision pour aux besoins du
développement
• Excellent niveau dans la résolution des problèmes
• Compétences en informatique

Lieu de travail principal :
• Alger / Route de Sidi Menif Tranche 3 Lot N°119
ZERALDA.

Référence : emploipartner- 1407
Poste : Emploi Partner recrute pour - Red FabriQ –UN
INGÉNIEUR DE DÉVELOPPEMENT .NET

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess  dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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A hauteur de 616
millions d’euros en
2017, L’Algérie a
principalement
importé des céréales
depuis la France.

PAR RIAD EL HADI

L es préparations pharma-
ceutiques ont représenté
pour l’Algérie 528 mil-

lions d’euros d’importations
depuis la France.
497 millions d’euros ont été
dépensés pour l’importation
de véhicules automobiles –
par des particuliers-, tandis
que 377 millions d’euros de
produits du raffinage du
pétrole ont été importés.
L’importation depuis la
France de produits laitiers et
fromages ainsi que d’aliments
homogénéisés et diététiques
ont représenté un montant
combiné de 247 millions
d’euros, dont 111 millions
pour les aliments homogénéi-
sés et diététiques importés.
Les parties accessoires pour
véhicules automobiles ont
coûté pour l’Algérie 107 mil-
lions d’euros d’importations,
tandis que l’importation d’or-
dinateurs et équipements péri-
phériques s’est élevée à 93
millions d’euros en 2017.
71 millions d’euros ont en
outre été dépensés pour
importer du papier et carton.
L’importation de parfums et
produits pour la toilette a
pour sa part connu une baisse
significative, passant de 98
millions d’euros en 2016 à 65
millions d’euros en 2017.
L’importation de bovins et
buffles, « vivants et leur
sperme » s’est élevée à 34

millions d’euros, tandis que
l’importation volailles
vivantes et d’œufs s’est élevée
à 5 millions d’euros.
L’importation de chaussures
s’est établie à 25 millions en
2017, connaissant une hausse
spectaculaire par rapport l’an
précédent puisqu’elle s’était
établie à 7 millions d’euros en
2016.
Les condiments et assaisonne-
ments ont représenté 21 mil-
lions d’euros d’importation
depuis la France, alors que les
aliments pour animaux de
ferme se sont établis à 22 mil-
lions d’euros. Les savons,
détergents et produits d’entre-
tien ont coûté 13 millions
d’euros d’importations. Le
même montant a également
été dépensé pour importer des
plats préparés. L’importation
de cacao, chocolat et produits
de confiserie depuis la France
s’est élevée à 11 millions
d’euros en 2017. 56 000 euros
de pâtes alimentaires ont éga-
lement été importées.

Des exportations vers
la France en hausse

Dans le sens inverse, les
importations françaises depuis
l’Algérie se sont établies à
3,39 milliards d’euros en
2017, en hausse par rapport à
l’année précédente lorsque
qu’elles se sont établies à 3
milliards d’euros en 2016. Les
exportations algériennes vers
la France en 2017 restent
cependant en-deçà de leur
niveau de 2015, puisqu’elles
sont établies cette année-là à
3,89 milliards d’euros.
L’Algérie a principalement
exporté du pétrole brut en
2017 à hauteur de 1.75 mil-
liard d’euros, en hausse par
rapport à 2016 (1.24 milliard
d’euros) mais en-deçà de 2015
(1.83 milliard d’euros). 778
millions d’euros de gaz natu-
rel a également été exporté.
L’exportation vers la France
de produits du raffinage du
pétrole a contribué à hauteur
de 602 millions d’euros dans

les exportations. La France a
de plus importé 125 millions
d’euros d’engrais et composés
azotés et 56 millions d’euros
de gaz industriels.
Outre le pétrole et ses dérivés,
l’Algérie a exporté vers la
France l’équivalent de 28 mil-
lions d’euros de fruits tropi-
caux et subtropicaux, ainsi
que pour 24 millions d’euros
d’appareils électroménager. 13
millions d’euros de sucre ont
été exportés vers la France en
2017, tandis que 2,8 millions
d’euros de boissons rafraîchis-
santes, eaux minérales et
autres eaux en bouteille ont
été exportés. La France a éga-
lement importé depuis
l’Algérie des machines pour
les industries textiles, à hau-
teur de 976 000 euros.
La France a aussi importé
pour 597 000 euros de véhi-
cules automobiles depuis
l’Algérie, et 488 000 euros de
carrosseries automobiles,
remorques et semi-remorques.
461 000 euros de vins de rai-
sin ont été exportés en
France, tandis que 346 000
euros de pâtes alimentaires
ont été exportées. La France a
également importé depuis
l’Algérie des parfums et pro-
duits pour la toilette, à hau-
teur de 238 000 euros.
222 000 d’exportations algé-
riennes vers la France ont
concerné des aéronefs et
engins spatiaux. 1000 euros
de chaussures algériennes et
2000 euros d’articles de bros-
serie ont par ailleurs été
exportées vers la France en
2017.

R. E.

PAR FAYÇAL
ABDELGHANI

Le ministère de la Solidarité
nationale a annoncé que
147.000 bénéficiaires seront
concernés par les différents
dispositifs d’aide à l’emploi.
L’aide sera prolongée jusqu’à
2019.
Les services des DAS sous
l’autorité du ministère de la
Solidarité nationale ont défi-
nitivement arrêté cette liste.
Les bénéficiaires auront donc
un an à profiter des différents
dispositifs d’aide à l’emploi à
savoir le DAIP (dispositif
d’aide à l’insertion profes-
sionnelle) et le CTA (contrat
du travail aidé). Après avoir
enclenché une enquête sur les
véritables bénéficiaires, le
ministère s’est résolu à don-
ner le vari chiffre des concer-
nés, éliminant ainsi tous les

faussaires et ceux qui ont
occupé des postes d’emploi
sans obéir aux conditions
telles qu’énumérées dans ces
dispositifs. La ministre de la
Solidarité a souligné dans une
déclaration publique que
« les contrats ont été bien
assainis à la faveur de ceux
qui vont réellement bénéficier
de ces aides au pré-emploi ».
Selon elle « le travail d’assai-
nissement a commencé en
septembre dernier » pour redé-
finir les contractuels dont une
liste de 73.720 a été recensée
et définitivement radiée. En
effet, des milliers de ces «
faux bénéficiaires » avaient
soit des emplois dans d’autres
secteurs où bien ils ne rem-
plissaient pas certaines condi-
tions telles que l’absence de la
déclaration authentifiée du
chômage. Certains selon la
ministre « bénéficiaient de

deux fois des dispositifs ».
Or, il est stipulé clairement
que les jeunes postulants aux
contrats DAIP ou CTA ne
doivent pas exercer une acti-
vité parallèle et doivent signer
un engagement auprès des
DAS pour valider leurs
contrats. Il y a quelques
semaines, des rumeurs ont
fait écho du gel définitif de
milliers de contrats du pré-
emploi alors que le ministère
de son côté a démenti ces
informations en précisant
qu’il n’y pas de menace de
résilier les contrats pour ceux
qui sont conformes à la régle-
mentation. Les travailleurs du
pré-emploi peuvent être sou-
lagés maintenant après avoir
éprouvé beaucoup d’inquié-
tudes à ce sujet. Surtout pour
les jeunes diplômés n’ayant
pas trouvé de débouchés. Ces
derniers, souligne la ministre

seront bien accompagnés
durant cette année avec une
priorité de les embaucher et de
les adapter plus tard à d’autres
dispositifs tels que celui de
l’ANEM. Il faut savoir que
malgré les efforts consentis
par les pouvoirs publics pour
cette catégorie de chômeurs, il
n’en demeure pas moins que
l’allocation accordée à ces
jeunes ne suffit pas pour leur
donner plus d’ambitions et
d’aspirations à leur stabilité
socio-professionnelle. Si l’in-
demnité est proche un peu du
SNMG soit près de 15.000
DA pour certains et 18.000
pour d’autres, les autorités en
charge de ce dossier ont pro-
mis de réviser ces allocations
au profit de vrais salaires.

F.A.

ALGERIA
INFRASTRUCTURE 2018

Un Salon pour
répondre aux

besoins du secteur
des transports

La cinquième édition du Salon
international des transports, de la
logistique et de la mobilité,
«Algeria Infrastructure 2018»,
s’ouvre le 12 février à la Safex,
aux Pins-Maritimes.
Organisé sous le parrainage du
ministère des Travaux Publics et
des Transports, le Salon verra la
participation d’entreprises natio-
nales (Setram, Métro d’Alger,
Etac, Etusa, le groupe Serport,
SNTF…), mais aussi de sociétés
étrangères représentant la France,
la Suisse, la Chine, les Pays-Bas
– qui seront pour cette édition l’in-
vité d’honneur.
Des conférences-débats seront
consacrées en marge du Salon au
secteur des transports et de la
logistique, avec un focus sur les
différents maillons de la chaîne
impliqués dans ce domaine,
notamment le groupe Serport, DP
World El Djazair et Autodesk.
Organisé par Symbiose-
Communication-Environnement,
la tenue de cet événement répond,
selon les organisateurs, aux
besoins du secteur, qui a connu des
investissements importants durant
ces dernières années. «Plus de 3
000 milliards de dinars, soit envi-
ron 40 milliards de dollars, ont été
consacrés aux infrastructures rou-
tières, ferroviaires, portuaires et
aéroportuaires depuis 1999. Ces
investissements représentent
chaque année près de 3% du pro-
duit intérieur brut (PIB)», notent
les organisateurs dans un commu-
niqué parvenu à la rédaction.
Le Salon 2018 accueille, en outre,
une centaine d’exposants de plu-
sieurs pays sur près de 4 000 m2
de surface. Par ailleurs, 4 000 visi-
teurs professionnels à la recherche
d’opportunités d’échange et de par-
tenariat sont attendus durant la
tenue du Salon.
Algeria Infrastructure accueille,
selon les organisateurs, «une offre
riche, diversifiée, présentant une
large palette de technologies adap-
tées aux investissements en
Algérie : fournisseurs et distribu-
teurs d’équipements et prestataires
de services dans les différents
domaines du transport et des infra-
structures». Le Salon se veut un
lieu d’échanges et de débats sur des
problématiques liées au secteur des
transports.
Les thèmes déterminés lors des
séminaires seront axés sur les
transports ferroviaire, maritime et
logistique, ainsi que sur les
besoins de financements du secteur
en Algérie et les attentes en
matière de partenariats, à travers
une vraie plateforme de business
mettant en relation les exposants,
les visiteurs et les décideurs et
prescripteurs algériens, publics et
privés, aux commandes de la poli-
tique des transports.

R. N.

CE QUE L’ALGÉRIE A IMPORTÉ ET EXPORTÉ VERS LA FRANCE

Les chiffres de l’année 2017

147.000 BÉNÉFICIAIRES DU PRÉ-EMPLOI

La liste définitive pour les contrats
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CuisineCuisine
Soupe paysanne

au céleri

Ingrédients :
500 g de céleri
1 oignon
4 pommes de terre
1 poireau
100 g de viande hachée
25 g de beurre
2 1/2 l d'eau
Sel et poivre
1 feuille de laurier
1 dl de crème fraîche
Préparation :
Nettoyer tous les légumes : peler
le céleri, les oignons et les
pommes de terre, retirer les
feuilles vertes trop dures du
poireau. Couper tous les légumes
en morceaux et les laver. Les faire
revenir au beurre avec la viande
hachée dans une casserole à fond
épais. Joindre les légumes,
mouiller d'eau. Saler, poivrer et
ajouter la feuille de laurier.
Amener à ébullition. Puis faire
cuire à feu doux et à couvert pen-
dant 40mn environ. En fin de
cuisson, lier la soupe avec la
crème et rectifier l'assaison-
nement.

Petits beignets

Ingrédients :
2 œufs
1/2 petit verre à thé d'huile
50 g de sucre en poudre
Zeste d'1 citron
1 sachet de sucre vanillé
1 sachet de levure pâtissière
La farine selon le mélange
S irop
500 g de sucre en poudre
Le jus d'1/2 citron
Préparation :
Le sirop
Mettre dans une casserole le sucre,
le jus de citron et couvrir d'eau,
laisser cuire sur feu doux, vérifier
la cuisson en posant une goutte de
confiture sur une assiette, la
goutte ne doit pas s'étaler.
La pâte
Battre les œufs et le sucre jusqu'à
ce que le mélange blanchisse,
ajouter l'huile et le sucre vanillé,
la levure, travailler énergiquement
ce mélange, ajouter la farine
tamisée peu à peu en travaillant
sans cesse jusqu'à l'obtention
d'une pâte homogène et souple.
Etaler la pâte au rouleau sur une
épaisseur de 1cm sur un plan de
travail fariné, découper la pâte en
rondelles à l'aide d'un emporte-
pièce rond.
Faire frire les beignets dans un
bain d'huile chaud jusqu'à ce qu'ils
soient dorés, les tremper dans le
sirop chaud.

Redonner vie à un
tableau

Il arrive,
q u ' u n
t a b l e a u
peint à
l'huile se
ternisse. Il
est possi-
ble de le
res t aurer
sans inconvénient. Pour cela,
frottez-le avec une rondelle de
pomme de terre. Ainsi, votre
tableau retrouvera un aspect
agréable pour les yeux.

Le divan laisse
des traces sur le

mur

Pour éviter ce genre d'incon-
vénient, calculez la distance qui
sépare la plinthe des pieds du
divan. Bricolez de petites tiges,
avec embout en caoutchouc,
qui viendront heurter la plinthe.

Déjaunir des
ivoires

Si vos ivoires sont un peu
jaunes, vous pouvez les déjau-
nir en procédant de la manière
suivante : pressez un citron et,
à l'aide d'un linge très fin trem-
pé dans ce jus, nettoyez-les
puis rincez-les soigneusement.

Éviter d'écailler
la peinture

Si vous devez, sur une surface
de peinture,
mettre un
clou pour
tenir un
cadre sans
détériorer le
p an n eau ,
mettez un
scotch à
l'endroit où vous avez décidé de
planter votre clou.

O. A. A.

Devenues pièces à vivre à part entière,
la cuisine et la salle de bains se décorent
comme une pièce ordinaire. Avec des
rideaux. À condition qu'ils soient adap-
tés.

Cuisine
Pensez d'abord sécurité !
-Si la fenêtre est située près de la

cuisinière ou du four assurez-vous que
l'habillage ne peut à aucun moment
effleurer une source de chaleur. Pour cela,
retenez le rideau à l'aide d'embrasses.

-Préférez les stores, qui sont plus sûrs,
moins encombrants, et risquent moins
d'être abîmés par les projections de
graisse.

-Les stores plats constituent, en effet,
l'habillage le plus approprié pour les
cuisines.

-Les stores vénitiens conviennent
aussi. S'ils se salissent, nettoyez-les avec
un plumeau. S'ils sont très sales,
essuyez-les avec une éponge imbibée

d'eau savonneuse.
-Mais si vous préférez des rideaux,

choisissez des tissus faciles à nettoyer.
Salle de bains

-Pour éviter les problèmes liés à la
condensation, préférez les voilages, les
tissus éponges ou la toile plastifiée.

-Si la fenêtre n'est pas située juste au-
dessus de la baignoire ou du lavabo :
installez une tringle plus longue que son
cadre, pour permettre à l'air de circuler
librement.

-Si vous optez pour un voilage,
sachez que s'il offre un écran efficace le
jour, il deviendra pratiquement transpar-
ent la nuit quand la pièce sera éclairée.
Un rideau doublé ou un store à enrouleur
sera alors indispensable.

-Comme pour la cuisine, le store
vénitien, assorti à la couleur de la pièce,
peut être une bonne solution, de même
que les stores à lamelles qui s'enroulent
ou peuvent se remonter en plis souples.

Trucs et astucesTrucs et astuces

DÉCORATION ET BRICOLAGE
Habiller ses fenêtres de cuisine et de salle de bains

Porter des lunettes n’est pas
une tare, profitez-en au
contraire pour rehausser vos
traits et affirmer votre style.

Trois éléments devraient influencer
l'achat d'une monture : la personnalité,
le style de vie et la forme du visage.
"Une monture bien choisie rehausse le
visage et les traits. C'est pourquoi il faut
toujours choisir un modèle qui nous fait
un visage souriant". Bien qu'il n'y ait
pas de forme pure, la tendance ronde, car-
rée ou triangulaire de votre visage
devrait guider le choix de votre monture
pour que vous soyez en harmonie avec
vos lunettes.

Visage rond
- Évitez les montures rondes qui

accentuent le galbe des joues.
- Privilégiez les modèles angulaires,

étirés et carrés.
- Les montures qui remontent vers le haut

structureront votre visage.
Visage carré

- Évitez les montures carrées.
- Préférez les lunettes rondes ou ovales

qui atténuent les angles.
- Attention : la largeur des lunettes ne

doit pas être inférieure à celle du visage.

Visage rectangulaire
- Évitez les formes carrées et angulaires.
- Optez pour des ovales ou des rondeurs à

bord large qui adouciront vos traits et les
montures claires.

Visage triangulaire
- Abstenez-vous des formes angulaires et

de la hauteur.
- Choisissez des ovales, des rondeurs.

- Les montures allongées rééquilibreront
la finesse de votre menton.

- Attention à ce qu'une monture trop large
ne dépasse pas votre visage.

Visage ovale
- Toutes les formes vous conviennent,

vous pouvez oser !
- Attention cependant de ne pas choisir

des lunettes trop grandes.

Règle d'or
Le secret du confort dépend de l'appui de

la monture sur le nez. Il faut s'assurer que le
poids est bien partagé sur le haut et les côtés
du nez, lequel supporte presque tout le poids
des lunettes. Assurez-vous ensuite que les
yeux sont bien centrés dans les verres et que
les sourcils n'apparaissent pas à l'intérieur
des verres. Enfin, les cils ne doivent en
aucun temps effleurer les verres. Rappelez-
vous qu'une monture doit être proportionnée
au visage, au risque de causer des blessures
derrière les oreilles ou au nez.

PORT DE LUNETTES ET BEAUTÉ

Savoir choisir sa monture...



Ali Haddad, président
du FCE a prononcé
hier à l'Aurassi un
discours à l’ouverture
des travaux du Forum
d’affaire algéro-
français, plaidant pour
un partenariat gagnant
/gagnant qui irait bien
au-delà de la relation
commerciale pour se
traduire plus
concrètement par «
des investissements
productifs et des
pôles de compétitivite»

PAR RAHIMA RAHMOUNI

P arlant des relations algéro-
françaises, le patron du
FCE a jugé qu’ « elles

n’ont jamais été aussi intenses
grâce à la volonté du président
Bouteflika et de ses homo-
logues français.
Ali Haddad a souhaité que la
visite de la délégation du
MEDEF soit l’occasion d’iden-
tifier des projets d’investisse-

ments, particulièrement dans «
les secteurs pointus comme les
filières technologiques et indus-
trielles, le numérique et l’intel-
ligence artificielle »
Pour la concrétisation de ces
projets, le patron du FCE a
estimé que la diaspora algé-
rienne, notamment ses 23 .000
étudiants constitue « un vivier
pour améliorer le partenariat
entre les deux pays, grâce à leur
double culture".
« Ces entrepreneurs, ces mana-
gers, ces startupers, ces ingé-
nieurs sont une valeur sûre qui
peut servir la démarche du FCE
et du MEDEF, dans le cadre
d’une Algérie où , souligne
encore Haddad, les choses bou-
gent, une Algérie qui se moder-
nise dans tous les domaines ,
une Algérie où les besoins sont
immenses”

Création d'un Conseil d'af-
faires algéro-français

La coopération algéro-française
dans le domaine économique, a
été renforcée à Alger, par la
création d’un Conseil d’afaires
algéro-français (CAAF) et la
signature de 2 mémorandums
d'entente, dont un qui porte sur
les énergies renouvelables et qui
a été signé par les entreprises

algérienne Sonatrach et fran-
çaise Engie.
La cérémonie de signature, hier
matin à l’hôtel El Aurassi, a
réuni les organisations patro-
nales algérienne (FCE) et fran-
çaise (Medef), qui ont tenu à
l’occasion un Forum d’affaires
organisé en 4 workshops thé-
matiques : le numérique, les
énergies renouvelables, le
Partenariat Public privé et la
sous-traitance.
La délégation du Medef, forte de
61 participants et de 48 entre-
prises, a été conduite par son
président sortant, Pierre Gattaz.
Elle séjournera en Algérie
jusqu'au 8 Février 2018. Des
responsables de grands groupes
français ont fait partie de la délé-
gation, entre autres Suez,
Airbus, Dassault, Renault
Trucks, Engie, Alstom, BNP
Paribas, Eutelsat, Thales et
Total Eren et plusieurs cabinets
d'avocats d'affaires.
Dans une déclaration à la presse,
le président du Medef a souligné
l'importance de la visite de son
organisation en Algérie et la
volonté du patronat français de
valoriser et de renforcer le parte-
nariat entre les deux pays et
d’accompagner la jeunesse algé-
rienne dans la création d'entre-

prises. Selon le FCE, la créa-
tion du Conseil daffaires algéro-
français vise à mobiliser les
entreprises des deux pays pour
fonder de nouveaux partenariats
et de favoriser ainsi la promo-
tion des relations économiques,
commerciales et industrielles
entre l’Algérie et la France.
Outre les discussions avec ses
homologues du FCE, la déléga-
tion du MEDEF sera reçue par
le Premier ministre, Ahmed
Ouyahia et des membres du
gouvernement, notamment du
Commerce, de l'Industrie et des
Mines, des Travaux publics et
des Transports et Ressources en
eau.

R. R.

PAR RACIM NIDHAL

Au-delà de la volonté politique, l'égalité
entre les hommes et les femmes pour l’ac-
cès aux responsabilités est-elle un leurre
ou est-ce une réalité ? Pour la présidente de
l’Association des femmes cadres algé-
riennes, « on est loin de la parité », notant
cependant constater une évolution « très
positive » en ce sens.
S’exprimant, hier, à la chaine 3 de la
Radio algérienne, Mme Aïcha Kouadri
rappelle, qu’en 1999, les femmes occu-
paient seulement 5% des postes de respon-
sabilité dans l’administration, notant que
ce pourcentage est passé, aujourd’hui, à
22%. De ce constat, elle relève que l’on
est encore éloigné de l’article de la
Constitution consacrant l’égalité
hommes-femmes dans les postes de res-
ponsabilité.

Elle observe plus loin que le problème
relatif à cette parité n’est pas imputable à
la seule volonté politique. Il se situe, dit-
elle, dans le
« conservatisme » de l’administration, un
secteur dans lequel, ajoute-t-elle « il est
très difficile de percer » lorsqu’on est une
femme.
Si, au vu des chiffres, le personnel fémi-
nin est très visible dans le monde du tra-
vail, elle constate que sa présence y est par
contre
« très faible » dans les postes de respon-
sabilité. A ce propos, elle juge utile de
réunir des données pour avoir une meil-
leure connaissance de la question.
De la présence des femmes dans les hautes
fonctions de l’Etat, Mme Kouadri note que
celles-ci y sont nommées par décret prési-
dentiel, à titre « discrétionnaire », ajoutant
qu’il reste à cerner les obstacles et à étudier

les moyens de remédier à cette situation.
Selon elle, l’entreprenariat est potentielle-
ment à même d’ouvrir des voies impor-
tantes au bénéfice des femmes, à la condi-
tion, estime-t-elle, qu’il y ait des « encou-
ragements spécifiques » à ce niveau.
Selon elle, quand « en général », il y a
une concurrence entre femmes et hommes
dans un domaine, « c’est toujours
l’homme qui passe », notamment en rai-
son des difficultés pour celles-ci de conci-
lier leur vie professionnelle et leur vie
familiale.
De la présence des femmes dans les postes
supérieurs de responsabilité, « ce qui est
choquant » souligne-t-elle, c’est de consta-
ter que celles-ci ne sont présentes qu’à hau-
teur de 22% « alors qu’elles représentent
plus de 50% des cadres et cadres supérieurs.

R. N.

Une quinzaine de personnes,
dont des magistrats et des avo-
cats, ont été interpellés en
Italie, accusés d’avoir “ajusté”
certains procès pour favoriser
leurs intérêts et/ou ceux de leurs
clients.
Avant-hier, les bureaux de l’ex-
Directeur du service juridique du
géant italien ENI, Massimo

Mantovani, ont été perquisi-
tionnés par la police financière
italienne, rapporte l’agence
ANSA. L’avocat du groupe
ENI, Piero Amara, figure égale-
ment parmi les arrêtés, indique
la même source, selon laquelle
ces deux personnes sont soup-
çonnées d’avoir lancé la justice
italienne sur de fausses pistes

afin d’épargner le groupe et son
directeur général, Claudio
Descalzi, des accusations de cor-
ruption dans des contrats en
Algérie et au Nigeria.
Dans un communiqué, l’ENI a
confirmé des perquisitions dans
les bureaux et le domicile de
son ex-directeur qui reste tou-
jours parmi les dirigeants du

groupe. Pour rappel, en janvier
2015, la justice italienne avait
innocenté l’ex-ministre algérien
de l’Energie, Chakib Khelil.
Avec ce nouveau rebondisse-
ment, l’ex-responsable contro-
versé risquerait de réapparaître
dans la liste des accusés.

R. N.
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CONSEIL D’AFFAIRE ALGÉRO-FRANÇAIS

Ali Haddad veut des
investissements productifs

NON-PARITÉ HOMMES-FEMMES AUX POSTES DE RESPONSABILITÉ

Le «conservatisme»
de l’administration dénoncé

NOUVEAU REBONDISSEMENT DANS L’AFFAIRE SONATRACH-ENI

Plusieurs arrestations en Italie

IMPORTATION DES
MÉDICAMENTS

Benmeradi recadré
par Ouyahia

La cacophonie continue de marquer
l’action gouvernementale. Cette fois-
ci, c’est le ministre du Commerce
Mohamed Benmeradi qui est mis en
cause. Selon le site internet ALG 24,
M. Benmeradi a reçu une correspon-
dance d’Ahmed Ouyahia ordonnant
l’annulation d’autorisations
octroyées à deux laboratoires pharma-
ceutiques afin de mettre sur le marché
leurs produits vendus en l’état.
Selon l’instruction du Premier
ministre, la démarche est contraire
aux nouvelles orientations du gou-
vernement. « Le gouvernement avait
pris, durant les années précédentes,
une série de mesures visant à encou-
rager la production locale des médica-
ments », a-t-il été souligné, ajoutant
que la fermeture des bureaux de liai-
sons de tous les laboratoires vise à «
inciter les producteurs étrangers à
investir en Algérie, en partenariat
avec des laboratoires locaux ».
Dans sa correspondance, M. Ouyahia
signifie à son ministre qu’il a été
informé « que les services du minis-
tère du Commerce autorisaient, de
nouveau, aux producteurs de médica-
ments d’ouvrir des bureaux de liaison
en Algérie, chose qui pourrait faire
baisser la production locale au profit
des opérations d’importation ».
Le Premier ministre a en outre, exigé
qu’on lui fasse parvenir un rapport
sur la situation et de suspendre l’acti-
vité de tous les bureaux ouverts
récemment.

60ÈME ANNIVERSAIRE DU
BOMBARDEMENT DE SAKIET

SIDI YOUCEF
Ouyahia co-présidera

avec son
homologue tunisien

la cérémonie
Le Premier ministre, Ahmed
Ouyahia, se déplacera aujourd’hui en
Tunisie pour co-présider avec son
homologue tunisien, Youcef Chahed,
les cérémonies commémoratives du
60ème anniversaire du bombarde-
ment colonial de la localité de Sakiet
Sidi-Youcef, a indiqué hier un com-
muniqué des services du Premier
ministre.
"A l'invitation de M. Youcef Chahed,
chef du gouvernement tunisien, M.
Ahmed Ouyahia, Premier ministre,
se déplacera à Sakiet Sidi Youcef en
Tunisie, demain jeudi, pour coprési-
der avec son homologue tunisien les
cérémonies commémoratives du
60ème anniversaire du bombardement
colonial de la localité de Sakiet Sid
Youcef, le 8 février 1958", précise la
même source. "A cette occasion, le
Premier ministre sera accompagné
des ministres des Affaires étrangères,
de l'Intérieur, des Moudjahidine, ainsi
que du secrétaire général de
l'Organisation nationale des
Moudjahidine (ONM)", ajoute le
communiqué.

R. N.
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Plusieurs axes routiers dans
huit wilayas du centre et de
l'est du pays sont coupés ou
difficiles à la circulation suite
aux intempéries ayant affecté
ces régions durant les
dernières 48 heures selon la
Protection civile

PAR RAHIMA RAHMOUNI

T izi-Ouzou, Bouira, Sétif, Béjaïa,
M'Sila, Batna, Blida et Médéa sont
les wilayas concernées

selon le chargé de communication à la
Protection civile, le capitaine Nassim
Bernaoui. Ce dernier explique que les ser-
vices de la Protection civile ont procédé au
secours et à l’assistance des personnes blo-
quées ou coincées par la neige et à des opé-
rations de déneigement pour la réouverture
des routes coupées.
Ainsi, dans la wilaya de Tizi-Ouzou, l'axe
routier qui relie la commune de Benni-
Yenni à celle d'Iboudrarene est bloqué à la
circulation, suite au cumul de neige au col
de Tizi n'Kouilel, respectivement au
niveau des RN 30 et 33.

La route reliant la commune d'Aïn el-
Hammam à la wilaya de Bouira est égale-
ment coupée au niveau du col Tirourda, de
même que celle reliant la commune
d'Iferhounene au col Tizi-Chelata.
Concernant la wilaya de Bouira, la RN 33
dans la commune d'El-Asnam est coupée à
la circulation au lieu dit Assoule-Tikjda,
suite au cumul de neige, de même que la
RN 15 dans la commune d'Aghbalou, cou-
pée à la circulation au col de Tirourda.
Dans la wilaya de Sétif, le chemin reliant
la commune de Bouandas à celle d'Aït-Tizi
est coupée au lieudit Tizi Ntaga, de même
que la RN 76 reliant la commune de
Guenzet (Sétif) à la wilaya de Bordj-Bou-
Arreridj, qui demeure difficile à la circula-
tion.
A Batna, la route reliant les daïras de Batna
et de Merouana reste difficile à la circula-
tion au niveau de la RN 31 reliant les
wilayas de Batna et de Biskra au lieu dit
Aïn Ettin. Dans la wilaya de Blida, la RN
64, qui relie la localité de Bougara à celle
d'Al Aïssaouia (Médéa), est coupée à la
circulation, suite au cumul de neige, alors
que dans la wilaya de M'Sila, le chemin de
wilaya reliant la commune de Maadid au
village d'Eghil, est coupée à la circulation.
Pour ce qui est de la wilaya de Médéa, la
RN 60 est, pour sa part, difficile à la cir-

culation au niveau de la commune de
Ouled-Antar jusqu'à celle de Boghar, au
même titre que la RN 1 reliant la com-
mune de Ksar El-Boukhari à celle de
Meftaha.
Enfin, dans la wilaya de Béjaïa, la RN 26
est coupée à la circulation dans la com-
mune de Chellata, plus précisément au
niveau du col de Chellata.

Intervention de l'ANP
pour assister les personnes

bloquées
Des détachements de l'Armée nationale
populaire (ANP) sont intervenus, avant-
hier, dans diverses régions du pays, telles
celles de Sidi-Bel-Abbès et Tlemcen, pour
dégager les routes et les chemins coupés
par la neige et assister les habitants après
les intempéries de ces dernières heures, a
souligné hier le ministère de la Défense
dans un communiqué .
"Dans le cadre des opérations d'interven-
tion menées par les unités de l'Armée
nationale populaire à travers les différentes
régions du pays pour désenclaver et prêter
aide et assistance aux citoyens touchés
suite à la dernière vague de froid et aux
fortes chutes de neige, des détachements de
l'ANP ont procédé, aujourd'hui mardi 6
février 2018, à des interventions au niveau

de plusieurs endroits du pays à l'instar de
Sidi-Bel-Abbès et Tlemcen afin de rouvrir
les routes et les chemins coupés et de prê-
ter aide et assistance aux habitants".
Lors de ces opérations, il a été procédé à la
mobilisation de "tous les moyens
humains et matériels, notamment les
engins de réouverture des route enclavées,
afin d'assurer l'assistance médicale aux
citoyens sinistrés et bloqués par la neige",
souligne la même source.

R. R.

PAR IDIR AMMOUR

Avec un prix de 9 DA le litre de GPL, ce
carburant a, en effet, tout pour séduire.
Ainsi donc, on constate ces derniers jours
un engouement sans précédent des auto-
mobilistes à convertir leurs voitures au
gaz de pétrole liquéfié carburant (GPL/c).
D’ailleurs, le directeur de la division de
régulation économique auprès de
l’Autorité de régulation des hydrocarbures
(ARH), Samir Houghlaouène, l’a
confirmé lors de la conférence de presse
sur le lancement du programme dédié à la
conversion des véhicules au GPL/c et les
perspectives de son développement aux
horizons 2021 et 2030. Le même respon-
sable a précisé que le nombre de véhicules
convertis au gaz de (GPL/c) a été de
60.000 unités en 2017 (contre 43.000 en
2016). Globalement, sur un parc de véhi-
cules essence estimé à 3,2 millions
d’unités, le nombre de véhicules dispo-
sant d’un kit GPL/c est de 325.000, soit

un taux de conversion du parc essence de
10 %. Selon M. Houghlaouene, avec
20.000 véhicules /an, "la Société natio-
nale de commercialisation et de distribu-
tion de produits pétroliers (Naftal) détient
la plus grande capacité de conversion,
soit 17 % de la capacité nationale, suivie
de la Sarl Ghazal avec 15.000 véhi-
cules/an, soit 13 % de la capacité natio-
nale". Cette véritable explosion de la
demande du GPL s’explique non seule-
ment par l’augmentation de la Taxe sur
les produits pétroliers (TPP) applicable
sur les carburants introduite par la loi de
finances 2018, qui pour certains est une
atteinte "au pouvoir d’achat des ménages"
qui risquent de pâtir encore plus suite aux
augmentations en cascade engendrée par
la cherté du carburant, mais également en
raison de la diésélisation rapide du parc
des véhicules particuliers". Pour rappel,
la secrétaire générale du ministère de
l’Énergie, Fatma-Zohra Cherfi, avait
indiqué qu’il "existe un engouement de

plus en plus grand des automobilistes
pour le GPL/C, mais qu’il fait face à cer-
taines contraintes entravant la réalisation
du vaste programme envisagé pour la
conversion dont spécialement la disponi-
bilité des kits et d’autres équipements".
Et pour remédier à ce problème, Naftal
envisage, dans un futur proche, d’ouvrir
une usine de fabrication de kits GPL en
Algérie. Selon son directeur GPL/c,
Nouri Mustapha, Naftal a "engagé des
négociations avec des fabricants euro-
péens pour introduire cette industrie en
Algérie d'ici à la fin de l'année en cours",
a expliqué le responsable qui a signalé
que Naftal "fabrique déjà localement plu-
sieurs parties du kit en question dont le
réservoir". Le taux d'intégration, selon
lui, dépassera sans doute les 20 % dans
un premier temps.

I. A.

PAR RANIA NAILI

La déclaration faite, hier, par le vice-prési-
dent Activité exploration et production de
Sonatrach, Salah Mekmouche, au sujet de
la "cession d’actifs de certaines entités",
assimilé à une volonté d’ouvrir le capital
de l’entreprise ou de ses filiales, avait fait
l’effet d’une bombe. Réagissant à la polé-
mique provoquée par ce responsable, la
compagnie pétrolière nationale a tenu à
apporter un démenti "formel".
"Suite à l’entretien accordé lundi par le
vice-président Activité exploration et pro-

duction de Sonatrach, Salah Mekmouche,
à une émission de la Radio nationale,
Sonatrach dément formellement l’informa-
tion relayée dans certains médias selon
laquelle Sonatrach serait en discussions
avec des partenaires pour céder des parts de
l’entreprise ainsi que le changement de
contrôle de certaines de ses filiales",
indique Sonatrach dans un communiqué
avant d’ajouter que "le vice-président
exploration et production a précisé que
plusieurs opportunités de coopération
étaient en cours de discussions avec des
partenaires déjà présents en Algérie ou

avec de nouveaux partenaires et que
Sonatrach continue à exploiter son
domaine minier avec ses partenaires histo-
riques et reste favorable à construire de
nouveaux partenariats avec des sociétés
activant dans le domaine pétrolier déjà pré-
qualifiées par Alnaft". L’entreprise déclare
que "les questions relatives à l’ouverture
du capital de l’entreprise, de cession d’ac-
tions dans les filiales ou de modification
de la règle 51/49 %, n’ont jamais été évo-
quées dans l’entretien accordé par le vice-
président Activité exploration et produc-
tion à cette chaîne de la radio nationale". Il

faut rappeler que Salah Mekmouche a indi-
qué, hier, à la Radio nationale, que la com-
pagnie a reçu l’aval du ministère de l’Éner-
gie pour procéder à des "cessions de parts
de «certaines entités". "Sur autorisation du
ministre de l’Énergie, on peut négocier
aussi des cessions de parts de Sonatrach ou
carrément un changement de contrôle de
certaines entités ici en Algérie", a-t-il
déclaré. Ce qui a été expliqué par certains
analystes comme étant une volonté d’abo-
lir la règle 49/51.

R. N

INTEMPÉRIES DANS LES WILAYAS DU CENTRE ET DE L’EST DU PAYS

Plusieurs routes coupées

NAFTAL

Ouverture prochaine d’une usine
de kits GPL

DÉCLARATIONS DE SALAH MEKMOUCHE

Le démenti de Sonatrach

MÉDÉA
22 personnes secourues

en une semaine
Au total, 22 personnes ont été asphyxiées
par le monoxyde de carbone et sauvées
d’une mort certaine par les éléments de la
Protection civile en une semaine à Médéa,
ce qui représente plus d’un tiers des cas enre-
gistrés depuis mi-novembre dernier, a-t-on
appris auprès de ce corps. La majorité des
cas d’asphyxie recensés au cours de la pre-
mière semaine de février ont eu lieu au
niveau des quartiers Mekarz, Chellaalaa,
Takhabit, Beb-el-Ghort et Ktiten, relevant
de la commune de Médéa, où 15 personnes
exposées à du monoxyde de carbone prove-
nant d’appareils domestiques défectueux
(chauffage et chauffe-bain) ont été réani-
mées à temps par les secouristes de la
Protection civile. 7 autres personnes ont
également été sauvées in extremis lors de
deux autres interventions effectuées dans la
nuit de mardi à mercredi au centre-ville de la
commune d’Aïn-Boucif (est de Médéa) et à
Draâ-Smar (4 km à l’ouest du chef-lieu de
wilaya). Selon la même source, plus d’une
soixantaine de cas d’asphyxie similaires
ont été enregistrés à travers la wilaya depuis
la mi-novembre 2017, faisant deux décès
survenus le 18 janvier au niveau des com-
munes de Berrouaghia et de Beni-Slimane.

R. N.

Des scientifiques sont
parvenus à comprendre
comment une bactérie réussit
à transformer des composés
métalliques toxiques en
pépites d’or. À l’aide d’un duo
d’enzymes, Cupriavidus
metallidurans débarrasse ses
cellules des poisons qui
tentent de l'intoxiquer, puis
transforme une partie de ces
composés en de véritables
petites pépites d’or.

D epuis des siècles, les alchimistes
sont en quête du secret qui leur per-
mettrait de transformer de banals

métaux en une matière rare et précieuse :
l’or. Malgré des centaines d’années d’expé-
riences en tous genres, aucun n’est encore
parvenu à ce but ultime, ou presque… Un
savant d’un genre un peu particulier sem-
blerait en effet avoir enfin découvert la
pierre philosophale, la clé de la transmuta-
tion des métaux. Son nom ? Cupriavidus
metallidurans. Derrière cette appellation
aux consonances ésotériques, pas de magi-
cien moyenâgeux ni de mage oriental.
Non, rien de cela : Cupriavidus metallidu-

rans est en fait une simple bactérie. Ce
micro-organisme capable de produire de
minuscules pépites d’or avait déjà fait par-
ler de lui en 2009, alors que des scienti-
fiques venaient de découvrir ses étonnants
pouvoirs. Mais à l’époque, les chercheurs
n’étaient pas parvenus à déterminer le
mécanisme précis qui permet à
Cupriavidus metallidurans d’accomplir
son exploit. Ils restaient perplexes sur le
secret détenu par la bactérie pour effectuer
son incroyable transformation sans s’em-
poisonner. Elle est en effet capable d’ab-
sorber des composés hautement toxiques
formés dans le sol par l’or et ses ions et de
les transformer en éléments métalliques,
et ce sans aucune conséquence pour son
organisme.

Le mécanisme de la
transformation enfin identifié
Depuis, les chercheurs ont enfin parvenus
à percer le mystère des pouvoirs de
Cupriavidus metallidurans, comme ils
l’annoncent dans une publication parue
dans la revue Metallomics, éditée par la
Royal Society of Chemistry. Le méca-
nisme qui protège la bactérie de l’empoi-
sonnement implique non seulement l’or,
mais aussi le cuivre. Ces deux métaux for-
ment en effet des complexes capables de
pénétrer au plus profond des cellules de la
bactérie. Leurs propriétés toxiques pour-

raient y causer des dégâts irréversibles,
mais c’est sans compter sur l’aide de deux
enzymes, auxquelles Cupriavidus metalli-
durans fait appel pour se protéger.
Première d’entre elles, CupA. La molé-
cule est capable de débarrasser la bactérie
du cuivre qui lui nuit. Seul problème : en
présence d’or, CupA ne peut plus rien face
à l’invasion toxique. Pour lui venir en
aide, une autre enzyme entre en jeu :
CopA. La substance est capable pour sa
part de transformer les composés d’or et de

cuivre en des formes difficile à absorber,
elle permet ainsi à Cupriavidus metallidu-
rans de s’en débarasser. En plus de cette
première étape de détoxication, le proces-
sus se poursuit par la transformation défi-
nitive des composés d’or difficiles à absor-
ber en d’inoffensives particules qui se
répartissent tout autour de l’extérieur de la
cellule. D’un diamètre de quelques nano-
mètres seulement, elles forment ainsi une
multitude de pépites d’or microscopiques.
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Une bactérie transforme des composés
métalliques toxiques en pépites d’or

D E S I N V E N T I O N S

Des chercheurs ont annoncé la découverte
dans de l'ambre d'une araignée de 100 mil-
lions d'années possédant une queue cou-
verte de poils. Cet appendice rappelle
celui des scorpions. Il pouvait peut-être
l'aider à mieux détecter son environne-
ment.
Des chercheurs ont annoncé la découverte

d'une curieuse araignée, vieille de 100
millions d'années et qui possède une
queue couverte de poils. À l'origine de
l'identification de cette nouvelle espèce,
quatre fossiles d'araignées primitives, pié-
gées dans de l'ambre (résultant des sécré-
tions de végétaux fossilisés), en
Birmanie. Très bien conservés, les spéci-

mens font l'objet de deux publications
différentes dans la revue Nature Ecology
& Evolution.
En plus de ses habituelles et quelque peu
effrayantes pattes et filières (les appen-
dices utilisés par les araignées pour fabri-
quer la soie et tisser leur toile), cette très
vieille araignée aurait possédé une queue
couverte de poils courts, ressemblant un
peu à celle des scorpions.

Un mélange curieux de
caractéristiques anciennes

et modernes
Minuscule (chaque fossile mesure envi-
ron sept à huit millimètres de long en
comptant les cinq millimètres de queue),
l'animal a été nommé Chimerarachne
yingi en référence à la chimère, le mons-
tre hybride de la mythologie grecque, car
il représente "un mélange curieux de
caractéristiques anciennes et modernes".
Chimerarachne yingi serait entre les arai-
gnées modernes, équipées de filières mais
sans queue, et les très vieilles Uraraneida
(un ordre éteint d'arachnides, cousines des
araignées), qui vivaient il y a entre 380 et
250 millions d'années et possédaient une

queue mais pas de filières.
Apparues il y a plus de 300 millions d'an-
nées, les araignées sont maintenant pré-
sentes sur l'ensemble du globe et se divi-
sent en pas moins de 47.000 espèces.
Chimerarachne yingi pourrait donc être
l'arachnide archaïque "la plus semblable
aux araignées". Et, selon les chercheurs,
il serait même possible que certains de
ses descendants à queue soient encore pré-
sents dans les forêts birmanes.
Toutefois, pour l'équipe de Gonzalo
Giridet, de l'université Harvard (États-
Unis), à l'origine de l'autre étude,
Chimerarachne yingi serait elle-même
une Uraraneida, et se serait donc éteinte
sans laisser de descendant.
La plupart des araignées mènent actuelle-
ment une vie solitaire et parfois canni-
bale. Certains mâles n'hésitent pas à se
repaître de juvéniles ayant eu l'audace de
s'aventurer sur leur toile. Cependant, des
exceptions existent. Certains arachnides
— une vingtaine d'espèces dans le monde
— ont une vraie vie sociale dite perma-
nente. Plusieurs individus peuvent ainsi
cohabiter sur une même toile.

MONTRE À QUARTZ
Inventeur : Warren Morrison Date : 1927 Lieu : Canada

Warren Morrisson invente en 1927 la montre à quartz. Il construit une
horloge qui contient une fine lamelle de cristal de quartz. Or, les
cristaux de quartz, associés à une pile électrique, ont la particulatité de
vibrer très régiulièrement. Ce principe a permis ainsi l’invention d’une
montre fiable.

Une étrange araignée à queue retrouvée dans de l'ambre



Après l’ex-Premier
ministre, Abelmalek
Sellal, c’est autour du
président de l’APN
Saïd Bouhadja de nier
sa relation avec la
Coordination pour le
cinquième mandat
lancée par le député
FLN Baha-Eddine
Tliba.

PAR INES AMROUDE

Dans une déclaration à la presse,
hier en marge d’une journée par-
lementaire au Sénat, Bouhadja a
affirmé que son nom a été ajouté à
"(son) insu" à la liste des person-
nalités signataires de l’initiative
en question. Bouhadja reproche à
Tliba "le non-respect de lahiérar-
chie politique".
Le troisième homme de l’État
compte-t-il déposer plainte
contre le député FLN ? Bouhadja
qui a qualifié l’initiative "d’une
grave dériv e politique", s’est
contenté de souligner que "l’ins-
titution politique va agir contre
cette dérive".
Pour rappel, le député Tliba a

annoncé dimanche les noms des
personnalités politiques ayant
rejoint son initiative. Parmi
elles figurent des poids lourds de
la scène politique : deux ex-
Premiers ministres, Abdelaziz
Belkhadem et Abdelmalek Sellal,
l’ancien secrétaire général du
FLN Amar Saâdani ou encore
d’ex-ministres comme Hamid
Grine et Ouali Abdelkader.
Le secrétaire général du parti du
Front de libération nationale
(FLN), Djamel Ould Abbès, n’a
pas tardé a réagir en annonçant a
son tour l'installation d'une com-
mission centrale de discipline,
en parachèvement de l'opération
d'installation des commissions
permanentes prévues par le statut
et le règlement intérieur du parti.
En marge de la cérémonie d'ins-
tallation organisée au siège du
parti, OuldAbbès a indiqué que sa

formation politique "a parachevé
l'opération d'installation des
cinq commissions du parti", sou-
lignant que leur mission consiste
à traiter "les dépassements et
dériv es relev ées lors des der-
nières élections législatives et
locales".
Le SG du FLN a évoqué "l'action
menée par des parties au sein du
FLN concernant la candidature du
président de la République à un
cinquième mandat".
"Cette question qui ne peut être
tranchée que par le président
Bouteflika, n'est pas à l'ordre du
jour", a-t-il dit, ajoutant que la
direction n'en tient pas compte.
Abordant la supposée "coordina-
tion de soutien à la candidature du
président Bouteflika pour un cin-
quième mandat", Ould Abbès a
souligné qu'elle n'existait pas
réellement. "Les auteurs de la

présumée liste qui aurait annoncé
son adhésion à cette coordina-
tion ont démenti l'information, à
leur tête les deux anciens prési-
dents de l'organe ex écutif,
Abdelmalek Sellal et Abdelaziz
Belkhadem, outre le président de
l'Assemblée populaire nationale
(APN), Said Bouhadja, ainsi que
d'anciens ministres et des minis-
tres en exercice", a-t-il ajouté.
OuldAbbès a annoncé le "renvoi
du membre du comité central et
député à l'origine de cette initia-
tive devant le conseil de disci-
pline", allusion faite à Baha-
Eddine Tliba, affirmant que la
direction du parti "l'avait averti,
il y a une semaine, de ne pas évo-
quer la question du 5ème man-
dat", au sujet de laquelle le SG du
FLN avait donné des instructions
"interdisant aux membres et élus
du Parti d'évoquer cette ques-
tion". "Des parties aux desseins
occultes v eulent déstabiliser
l'unité du parti et brouiller les
cartes, comme en 2014", affir-
mant que la direction du parti "ne
le permettra jamais et veillera à
la sauvegarde de l'unité du FLN et
de l'Algérie", a-t-il soutenu.
Le SG du FLN a indiqué que "5 cas
d'infraction au statut et au règle-
ment intérieur du parti ont été
examinés". Les auteurs seront
présentés prochainement en
conseil de discipline.

I. A.

PAR KAMAL HAMED

Le Syndicat national autonome
des professeurs de l’enseigne-
ment secondaire et technique
(Snapest) vient d’annoncer son
ralliement aumot d’ordre de grève
du 14 février à l’initiative de
l’Intersyndicale. Comme il a
annoncé aussi sa pleine adhésion
au mouvement de grève des 20 et
21 février que va initier
l’Intersyndicale de l’Éducation
nationale. Le bureau national du
Snapest, qui s’est réuni ces der-
niers jours, a estimé que la situa-
tion sociale est très complexe et
n’hésite pas à faire porter le cha-
peau aux pouvoirs publics qu’il
accuse ouvertement d’entraver
les libertés syndicales. Dans le
communiqué, rendu public hier
par le Snapest, le gouvernement
est accusé d’entêtement pour
n’avoir pas satisfait les revendi-
cations des syndicats autonomes.
Il en est de même pour le minis-

tère de tutelle, celui de l’Éduca-
tion nationale, à qui il est repro-
ché ses tergiversations par rap-
port aux revendications qui lui
sont présentés. De fait le Snapest
confirme sa participation à la
grève du 14 février à laquelle a
appelé l’Intersyndicale. Cette
dernière comprend des syndicats
autonomes de plusieurs secteurs,
notamment ceux de la Santé et de
l’Éducation nationale. Cette
grève nationale d’une journée
sera aussi ponctuée par des ras-
semblements devant l’ensemble
des 48 wilayas du pays. Ce syndi-
cat prendra aussi part au mouve-
ment de débrayage de deux jours,
les 20 et 21 février, à l’initiative
de l’Intersyndical de l’Éducation
national. Le communiqué appelle
les adhérents du syndicat à la
mobilisation générale afin de
contribuer à la réussite de ces
mouvements de protestations
tout en mettant en garde contre
toute tentative de diluer les reven-

dications des protestataires et
leur porter attente. Autant dire que
ces deux mouvements de grève
sont l’expression d’un grand ras-
le-bol tant ils interviennent dans
un contexte particulier marqué
déjà par moult tensions sur la
scène socio-économique. En
effet, dans le secteur de l’Éduca-
tion nationale la grève initiée par
le Cnapeste bat son plein depuis
plusieurs jours déjà. Une grève
nationale qui est venue s’ajouter
aux deux grèves dans les wilayas
de Blida et Béjaïa qui durent
depuis plusieurs semaines et qui
ne semblent pas encore trouver de
solutions. Il est utile aussi de rap-
peler les grèves dans les secteurs
de la Santé et de l’Enseignement
supérieur. En effet, dans le secteur
de la Santé la grève des médecins
résidents se poursuit depuis deux
mois déjà et rien n’indique que le
dénouement est proche et ce,
contrairement à la grève des para-
médicaux qui a pris fin après un

accord avec la tutelle.
L’enseignement supérieur n’est
pas en reste puisque les étudiants
des ENS sont en grève depuis le
mois de novembre. Toutes ces
tensions sur le front social font
craindre le pire. C’est surtout le
cas dans le secteur de l’Éducation
nationale où l’on craint, avec la
poursuite du bras-de-fer entre la
tutelle et le Cnapeste, l’année
blanche et ce, même si la minis-
tre Nouria Benghabrit a balayé
d’un revers de la main cette éven-
tualité. Pour revenir aux revendi-
cations du Snapest celles-ci tour-
nent principalement autour de la
nécessité de la préservation du
pouvoir d’achat, le droit à la
retraite proportionnelle et antici-
pée, la protection des libertés
syndicales, l’association des
syndicats à l’élaboration du code
du travail et l’arrêt de toutes les
entraves à leur libre exercice.

K. H.

Chaque jour qui passe apporte du nouveau
dans le bras-de-fer entre le ministère de
l’Éducation et les syndicats, notamment le
Cnapeste.
Des élèves des lycées de Blida, qui sont sor-
tis hier pour la première fois dans la rue
pour réclamer leur "droit à la scolarité",
après trois mois de rupture des cours, ont
exigé, comme on a pu le lire sur leurs pan-
cartes, la fameuse "Attaba", c’est-à-dire un

seuil de cours préalablement fixé sur les-
quels porteront les examens de fin d’année.
Cette exigence formulée, à raison, par les
élèves de la wilaya de Blida, à cause du retard
accumulé va certainement avoir un effet
boule de neige pour toucher tous les établis-
sements qui sont soit perturbés, soit carré-
ment paralysés par la grève du Cnapeste, en
attendant l’entrée en action des autres syndi-
cats, à partir du 21 février.

Pour rappel, Mme Benghabrit avait décidé
de supprimer la "Attaba", un héritage
empoisonné de l’époque de Benbouzid,
jugeant que c’est une "pratique anti-pédago-
gique et anti-éthique".
Les élèves ont également exprimé leur refus
de suivre les cours avec les professeurs de
remplacement, expliquant qu'ils "ne maîtri-
sent pas les ABC de la pédagogie" .

R. N.
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Saïd Bouhadja se démarque
de Tliba

MOUVEMENTS DE GRÈVE DU 14 FÉVRIER

Le Snapest annonce sa participation

GRÈVE DANS L’ÉDUCATION

Les élèves réclament la "Attaba"

LUTTE ANTITERRORISME
Six casemates

détruites à Batna
Six casemates pour terroristes
contenant une paire de
jumelles, une quantité de pro-
duits explosifs, des téléphones
portables ainsi que d'autres
effets, ont été découvertes et
détruites, tandis qu'un élément
de soutien aux groupes terro-
ristes a été arrêté avant-hier à
Batna par un détachement de
l'Armée populaire nationale
(ANP), a indiqué hier un com-
muniqué du ministère de la
Défense nationale (MDN).
"Dans le cadre de la lutte anti-
terroriste et suite à une opéra-
tion de fouille et de ratissage,
menée à BatnA, un détache-
ment de l'Armée nationale
populaire a découvert et
détruit, le 6 février 2018, six
casemates pour terroristes
contenant une paire de
jumelles, une quantité de pro-
duits explosifs, des téléphones
portables ainsi que d'autres
effets, tandis qu'un élément de
soutien aux groupes terroristes
a été arrêté dansla même
région", note la même source.
Dans le cadre de la lutte contre
la contrebande et la criminalité
organisée, un détachement
combiné de l'ANP "a appré-
hendé un narcotrafiquant et
saisi 8 kg de kif traité à
Tlemcen". Par ailleurs, un
détachement de l'ANP "a
arrêté à Biskra, deux individus
en possession de 26.904 unités
de tabac, alors que des outils
d'orpaillage ont été saisis à In-
Salah", a ajouté le communi-
qué du

MDN.
Reddition d'un
terroriste à

Tamanrasset
Par ailleurs, un terroriste s'est
rendu, avant-hier, aux autorités
sécuritaires à Tamanrasset, a
annoncé le ministère de la
Défense nationale (MDN)
dans un communiqué.
"Dans le cadre de la lutte anti-
terroriste et grâce aux efforts
fournis par les unités de
l’Armée nationale populaire,
un terroriste s’est rendu, cet
après-midi du 6 février 2018
aux autorités militaires à
Tamanrasset. Il s’agit du terro-
riste recherché Kh. K.
Benmoussa alias Abou
Mohamed , qui a rallié les
groupes terroristes en 2013", a
précisé la même source.
La reddition de cet individu
armé a permis aux éléments de
l'Armée nationale populaire de
saisir "un pistolet mitrailleur
de type Kalachnikov et un
chargeur garni ».

R. N.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

L'analyse du téléphone portable secret
de Stevie met River et Ira sur la piste
d'un certain Haider qui travaille au
Crystal Kebab, un fast-food fréquenté
assidûment par la défunte. Tout porte à
croire que tous deux entretenaient une
liaison. John a du mal à accepter que
son amie et collègue avait autant de
secrets pour lui. Il se résout néanmoins
à lancer un appel à témoins pour retrou-
ver Haider.  

21h00

LLEESS  EENNFFAANNTTSS  DDEE  LLAA  TTÉÉLLÉÉ

En compagnie de célébrités, l'animateur
décrypte l'actualité culturelle et télévi-
suelle dans la bonne humeur. Un
moment convivial et riche en fous rires,
qu'il partage avec les téléspectateurs.
Laurent Ruquier recourt à la même for-
mule entre nostalgie, confidences et
humour.

21h00

EESSPPRRIITTSS  CCRRIIMMIINNEELLSS  ::  UUNNIITTÉÉ
SSAANNSS  FFRROONNTTIIÈÈRREESS

LLEE  SSOOUUFFFFLLEE  DDUU  DDIIAABBLLEE

Drew, un New-Yorkais de 28 ans, est retrouvé
mort dans une ruelle derrière son hôtel à Bogotá,
en Colombie. En l'absence de signe de lutte, la
police locale a classé l'affaire en suicide. Mais la
petite amie de la victime est convaincue qu'il
s'agit d'un meurtre. Elle a déposé une plainte
auprès de l'ambassade américaine. Les enquêteurs
découvrent bientôt que peu avant le drame, le
jeune homme avait vidé son compte en banque.

21h00

PPRROOFF  TT..
AA  TTRRAAVVEERRSS  LLEE  MMIIRROOIIRR

Une étudiante est violée, un soir, dans
les toilettes de son campus. Son agres-
seur a gravé un T à l'envers, au cou-
teau, sur son épaule. Chargés de l'en-
quête, les inspecteurs Lise Doumère et
Dan Levasseur, trouvent plusieurs
similitudes avec une autre affaire qui
s'est déroulée dans la même cité univer-
sitaire cinq ans plus tôt. Ils demandent
l'aide de Julien Tardieu, professeur de
criminologie...  

21h00

TTHHEE  HHAALLCCYYOONN,,  UUNN  PPAALLAACCEE
DDAANNSS  LLAA  TTOOUURRMMEENNTTEE

Mai 1940. Lord Lawrence Hamilton, propriétaire
de l'hôtel de luxe Halcyon, à Londres, organise
des rencontres diplomatiques secrètes dans son
établissement. Parallèlement, il entretient une
liaison avec la jeune et sulfureuse Charity
Lambert, avec la complicité du gérant du palace,
Richard Garland. Veuf, ce dernier doit faire face à
toutes sortes d'imprévus et peut compter sur
l'aide indéfectible de sa fille unique, Emma,
réceptionniste à l'Halcyon.

21h00

EENNVVOOYYÉÉ  SSPPÉÉCCIIAALL

L'habitat écologique est en vogue. Mais
ces écoquartiers et ces maisons censées
être durables et économes en énergie tien-
nent-ils toutes leurs promesses ? La réa-
lisatrice yéménite Khadija Al-Salami a
confié sa caméra à Ahmed, Rima et
Youssef, trois petits qui subissent depuis
3 ans les bombardements quotidiens de
l’aviation saoudienne. Ce reportage mon-
tre la cruelle réalité d'un conflit à travers
le regard de jeunes gens.

21h00

LLAA  PPAATTRROOUUIILLLLEE  DDEE
FFRRAANNCCEE  EENNTTRREE  CCIIEELL  EETT

TTEERRRREE

Chaque année, lors du 14-Juillet, la
Patrouille de France régale le public avec
une impressionnante démonstration
aérienne. De meetings en shows aériens,
en France et en Europe, ces pilotes et ces
mécaniciens - considérés comme l'élite de
l'aviation - ne s'arrêtent jamais. Les pre-
miers font évoluer leurs avions en forma-
tion à moins de trois mètres les uns des
autres. Comment parviennent-ils à réali-
ser une telle prouesse ?  

21h00

PPEERRCCYY  JJAACCKKSSOONN  ::  LLEE  VVOOLLEEUURR
DDEE  FFOOUUDDRREE

Percy, 17 ans, vit à New York avec sa
mère où il mène une vie ordinaire. Un
jour, le jeune garçon apprend l'impensa-
ble de la bouche de M. Brunner, l'un de
ses professeurs : en tant que fils de
Poséidon, il est un demi-dieu. Le pro-
blème, c'est qu'il est aussi accusé par
Zeus, frère de ce dernier, de lui avoir
volé son foudre.  

21h00
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D jezzy "démarre fort en
2018", c’est le slogan que
l’opérateur téléphonique a

arboré afin de mettre en avant ses
projets durant l’année en cours.
Le directeur général du groupe,
Matthieu Galvani, en a longue-
ment parlé lors d’une conférence
de presse animée avant-hier à
Alger. Après avoir récapitulé a
peut près tout ce qui a été réalisé
en 2017, M. Galvani a donné un
aperçu de ce que la compagnie
compte accomplir cette année.
La rupture. C’est le concept sur
lequel le patron de Djezzy a
insisté. Cette fois-ci, cette rup-
ture passe par la démocratisation
du Data (internet) que ce soit sur
Smartphone ou sur modem 4G.
L’opérateur compte devenir un
leader en la matière et tout porte
à croire que cet objectif n’est pas
loin d’être atteint.
Comme ce fut le cas l’année der-
nière, Djezzy mise sur Internet
afin de conquérir un marché ou la
concurrence est rude. Pour ce
faire, le groupe a investi beau-
coup d’argent, 15 milliards de
dinars. L’objectif : proposer des
offres attractives avec la meil-
leure qualité de connexion et un
débit plus important. Internet
constitue donc le cœur de la stra-

tégie commerciale Djezzy.
Cette année, le groupe lance de
nouveaux forfaits pour son pack
- Djezzy Modem -. Les formules
proposées sont très intéressantes
d’autant qu’elles ne sont pas
figées. Les abonnées peuvent
basculer d’une formule à une
autre sans problème et l’utilisa-
teur peut choisir entre la formule
prépayée ou post payée. Djezzy a
également donné un coup de
fouet à ces offres internet. Quatre
packs Modem 4G sont proposés
il s’agit des formules Bronze,
Silver, Gold et Platinum.
Concernant les prix, le groupe
persiste à dire que ses offres sont
les moins chères et les plus per-
formantes du marché. Entre

6.000 et 24.000 DA l’abonné
peut avoir accès à des volumes de
Data différents de sorte à satis-
faire tout le monde.
L’autre nouveauté, c’est l’appli-
cation - Djezzy internet -. Le pro-
gramme développé par les ingé-
nieurs de la compagnie existait
déjà. Cette dernière est téléchar-
geable sur Play Store et permet
aux utilisateurs de gérer leur for-
fait et le rechargement du
compte. L’abonné peut aussi
consulter les nouveautés concer-
nant les offres et y souscrire
immédiatement sans passer par
un point de vente. Pour inciter sa
clientèle à télécharger et à utiliser
cette application, Djezzy fait une
offre très alléchante. Dès le 7

février, tous les utilisateurs qui
téléchargent et utilisent l’applica-
tion - Djezzy internet - recevront
un bonus internet de 1Go gratui-
tement. Les clients ayant déjà
installé cette application se ver-
ront attribuer le même bonus.
La direction de la compagnie a
également saisi l’occasion pour
présenter le nouvel ambassadeur
de la marque. Il s’agit de Ryad
Mahrez. Le DG du groupe n’a
pas tari d’éloges à son égard. "La
volonté de Djezzy est d’associer
un ambassadeur fort qui partage
ses mêmes valeurs", a-t-il dit,
ajoutant qu’"à travers cette initia-
tive, Djezzy entend marquer son
engagement en faveur de la jeu-
nesse algérienne en général et des
valeurs sportives en particulier".
La star du ballon rond s’est éga-
lement engagée à encadrer la jeu-
nesse, à développer le sport dans
les quartiers et l’aider à progresser
dans la vie de tous les jours.
N’ayant pas pu faire le déplace-
ment, RyadMahrez à envoyé une
vidéo dans laquelle il a salué tout
le monde.

wC’est l’histoire insolite qu’ont
rapporté plusieurs médias turcs.
Un bijoutier algérien dénommé
Salah M, a été arrêté avec la
somme de 144 200 euros coincée
dans… le rectum !
Salah M., âgé de 67 ans, a rallié
Istanbul dans l’objectif d’acheter

de l’or pour sa bijouterie en
Algérie. Pour contourner le
contrôle dans les aéroports algé-
riens qui interdisent le transfert de
sommes supérieures à 10.000
euros, le vieux malheureux a dis-
simulé dans le rectum, aidé par
un médecin, 288 billets de 500

euros et 2 billets de 100.
Arrivé dans un hôtel à Istanbul,
Salah M. n’a pas pu faire sortir
l’argent caché. Paniquant, il s’est
dirigé vers un hôpital où il a dû
se faire opérer. Selon CNN Turk,
ce contrebandier algérien avait
l’habitude de faire passer des

sommes de 50.000 euros pour
acheter de l’or en Turquie, mais
cette fois-ci, il avait tenté le
grand coup.
Le mis en cause a été expulsé
vers Algérie, la somme d’argent a
été confisquée.

Dans le cadre de la prévention et
de la sécurité routière, la
Gendarmerie nationale a

annoncé, dans un communiqué,
la mise en service de deux nou-
veaux appareils de dépistage

d’alcool et de drogues.
Les brigades de la sécurité rou-
tière de la Gendarmerie natio-
nale bénéficieront, donc, de
nouveaux outils de dépistage.
En effet, le commandement de
la Gendarmerie nationale met en
service un nouvel appareil de
dépistage de l’alcool.
"L’éthylomètre, qui remplace
l’alcootest, se distingue par la
facilité de son utilisation et la
rapidité de réponse… Il suffit de
passer l’appareil à proximité du
conducteur pour avoir le résul-
tat" peut-on lire dans le commu-

niqué.
En plus de l’éthylomètre, La
Gendarmerie nationale a, par
ailleurs, mis en service pour la
première fois un nouvel appa-
reil de dépistage de drogue et de
psychotropes. Le "drug test" est
un dispositif d’analyse salivaire,
Il suffit de prélever un échan-
tillon de salive du conducteur.
Ce procédé permet d’éviter le
déplacement du conducteur vers
l’hôpital car le résultat est
donné au bout de 10 minutes.
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INTERNET AU CŒUR DE LA STRATÉGIE DU GROUPE

DJEZZY PROPOSE DE
NOUVELLES OFFRES EN 2018

AVEC 144,200 EUROS DANS LE RECTUM

UN BIJOUTIER ALGÉRIEN
ARRÊTÉ EN TURQUIE

DÉPISTAGE D’ALCOOL ET DE DROGUES

2 APPAREILS MIS EN SERVICE

ARRÊTÉ 63 FOIS
DEPUIS 2008

UN
ALGÉRIEN

EXPULSÉ PAR
L'ESPAGNE

Après plusieurs échecs, la
police espagnole a réussi à
expulser vers l'Algérie un délin-
quant qu'elle estime "très dange-
reux". Cet Algérien aux multi-
ples identités, selon les médias
espagnols, a été arrêté 63 fois
depuis 2008 par la police qui
avait tenté à maintes reprises
son expulsion. A chaque fois, il
se mutilait le corps réussissant
ainsi à faire échec à une expul-
sion sans atteinte à l'intégrité
physique du détenu.
Selon le journal espagnol
Informacion, l'homme a été
arrêté il y a de cela quelques
semaines lorsque la police
d'Alicante a lancé une opération
d'envergure pour mettre fin aux
activité d'une organisation cri-
minelle spécialisée dans les
vols et de trafic de drogue.
L'opération a permis l'arresta-
tion de dix délinquants.
L'homme en question était le
chef de ce gang.
Selon la police de la ville,
l'homme a été classé "particu-
lièrement dangereux" vu le
nombre d'arrestations qu'il
cumule et les identités diffé-
rentes qu'il fournissaient à
chaque fois. Il avait cumulé
contre lui de nombreuses
plaintes judiciaires pour vols
avec violence, agressions contre
des agents de l'autorité, vol et
trafic de drogue.
Cette fois-ci un dispositif spé-
cial a été utilisé lors de son
expulsion. Pour son transfert
au ferry qui devait le reconduire
en Algérie, il a été immobilisé
par des ceintures et obligé à
porter un casque jusqu'à sa
reconduction aux frontières
algériennes. Un dispositif
auquel on recourt avec les cri-
minels très dangereux.

ACCIDENTS DE
LA CIRCULATION

3 MORTS EN
24 HEURES

3 personnes ont trouvé la mort
et 7 autres ont été blessées dans
3 accidents de la circulation sur-
venus dans plusieurs wilayas du
pays, au cours des dernières 24
heures, a indiqué hier un bilan
établi par les services de la
Protection civile.
La wilaya de Chlef déplore le
bilan le plus lourd avec le décès
d'une personne, alors que 3
autres ont été blessés, suite au
renversement d’un véhicule
léger, survenu dans la commune
de Zeboudj
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"Les sacrifices de la génération de Novembre 1954
doivent être prolongés aujourd’hui par la préserva-
tion du pays et de ses acquis car l’Algérie est capa-
ble d’accueillir tous ses enfants qui doivent s’unir

pour construire un meilleur avenir." 

Tayeb Zitouni

124 athlètes participent au championnat national
de pentathlon militaire

G râce à la solidarité des villageois et à la générosité de cer-
tains bienfaiteurs, le village d’Ivahlal, relevant de la
commune d’Aghbalou vient de se doter d’une maison de

jeunes au grand bonheur des citoyens de cette bourgade. 
La solidarité et la générosité des Algériens n’ont pas de limite.
C’est la leçon que nous enseigne  l’équipe de l’émission cari-
tative "El yed fel yed" qui a mené à bien cette réalisation d’in-
térêt général. Cette maison de jeunes, d’une superficie de 200
m², a été finalisée en 11 mois. La bâtisse dont les travaux
avaient commencé en mai dernier est composée d’une biblio-
thèque, d’une salle de musique, d’une salle de projection, d’une
salle de réunion et d’un cybercafé. Les travaux de cette biblio-
thèque multimédia ont été achevés grâce à l’équipe "El yed fel
yed" qui est arrivée à mobiliser plusieurs jeunes bénévoles du
village ainsi que de généreux opérateurs économiques privés. 
L'émission "El yed fel yed" qui a parrainé ce projet a encore
une fois relevé le défi en répondant au SOS lancé par les vil-

lageois d’Ivahlal. Pour rappel Ivahlal, abritant 7.000 habitants,
avait une seule cafétaria pour lieu de détente. L’équipe de Yed
fel yed a encore une fois magistralement relevé le défi.

124 athlètes, représentant 13 équipes, prennent part aux com-
pétitions du championnat national de pentathlon militaire,
dont le coup d’envoi a été donné lundi à Béchar par le général-
major, Amar Bouafia, chef d’état-major de la troisième Région
militaire. 
Ces athlètes, représentent les six régions militaires du pays,
les commandements des forces aériennes et de la marine natio-
nale, la Garde républicaine et différentes unités et écoles spé-
cialisées de l’Armée nationale populaire, concourent dans cinq
disciplines sportives militaires.
Il s’agit de la natation-obstacles sur 50 mètres, le lancer de gre-
nade, le tir de précision et de vitesse à l’arme semi-automa-
tique, respectivement sur 50 et sur 200 mètres, le cross-coun-
try sur 8 kilomètres, et la course-relais. 
Ce championnat de la saison militaire 2018-2019, dont le
déroulement des compétitions a lieu dans les installations
sportives de la 3e RM, s’inscrit dans le cadre du programme de
préparation physique et militaire des éléments de l’ANP et
dans le but de prospecter de nouveaux talents  pouvant renfor-

cer les différentes sélections nationales militaires, a indiqué le
général-major Amar Bouafia, dans son allocution d’ouverture.
L’encadrement technique de ce championnat, qui se poursuivra
jusqu’au 10 du mois courant, est assuré par des techniciens du
sport relevant du service central des sports militaires du minis-
tère de la Défense nationale.

U n dictionnaire de la langue des signes algérienne des-
tiné aux handicapés auditifs, comprenant plus de 1 500
mots les plus usités en arabe, français et langue des

signes, vient d'être publié par le ministère de la Solidarité
nationale. 
Cet ouvrage qui comprend 29 thèmes de la vie quotidienne
avec illustrations, sert de moyen de communication pour les
handicapés auditifs entre eux et avec le reste de la population.
Il permet aussi de développer les capacités des handicapés
auditifs, de satisfaire leurs besoins et de faciliter leur partici-
pation dans les différentes activités.   
La réalisation de ce dictionnaire a nécessité la mise en place
d'une commission nationale chargée de la collecte des signes
du dictionnaire et la langue des signes algérienne (LSA) qui
a planché sur le projet depuis 2008.  
En annexe, le dictionnaire explique les principes de la dacty-
lologie qui se fait avec la main face à un interlocuteur, et
publie aussi les adresses et coordonnées de l'ensemble des
écoles pour enfants handicapés auditifs au niveau national.  

Un dictionnaire de la langue des signes algérienne
pour les handicapés auditifs 

Les travaux de la maison de jeunes d’Ivahlal 
finalisés par l’équipe de Yed fel yed La ville nouvelle

de Hassi
Messaoud 
en quête 

d’investisseurs 
Un appel a été lancé aux investisseurs et
promoteurs immobiliers publics et privés
intéressés par la concession de terrains
dans la Ville nouvelle de Hassi Messaoud
et de sa Zone d'activité logistique pour la
réalisation et l'exploitation de projets d'in-
vestissement. 
Lancé par voie de presse par le ministère
de l'Energie (maître d'ouvrage) et
l'Etablissement de la ville nouvelle de
Hassi Messaoud (maître d'ouvrage délé-
gué), cet appel précise que pour le quartier
prioritaire de la Ville nouvelle de Hassi
Messaoud, la réalisation et l'exploitation
de projets  d'investissement portent sur un
centre commercial, l'hôtellerie, une
médina, des sièges administratifs et la pro-
motion immobilière (logements collec-
tifs, semi-collectifs, individuels et
mixtes).
Quant au site du secteur prioritaire de la
ZAL, la réalisation et l'exploitation de
projets d'investissement concernent les
secteurs de la logistique, manutention et
stockage, transport et services connexes,
énergies nouvelles et renouvelables, indus-
trie pharmaceutique, agroalimentaire,
matériaux de construction, chimie, cosmé-
tique et hygiène, électronique, électricité et
électroménager ainsi que le bois, papier
carton et imprimerie. 
Il s'agit aussi des secteurs de l'informa-
tique et des télécommunications, com-
merce et distribution, métallurgie et le tra-
vail de métal, textile, l'habillement et
chaussures, machines et équipements
automobile, plastique et caoutchouc, ser-
vices et entreprises, centres de recherche et
de développement et également l'artisanat.

Amoureuse
d’un patient, 

l’infirmière lui
donne un rein 

et l’épouse
Cinzia Stracquadaini vient de se marier
avec Giacomo Schinasi, soigné pour une
grave insuffisance rénale dans l’hôpital où
elle travaille.  Les meilleurs scénaristes
auraient-ils pu imaginer une telle histoire
? Quand Giacomo Schinasi a commencé à
se rendre trois à quatre fois par semaine à
l’hôpital de Pise, en Toscane, imaginait-il
qu’il trouverait l’amour au fil d’éprou-
vantes séances de dialyse ?  Giacomo
Schinasi s’est pris d’affection pour Cinzia
Stracquadaini, l’une des infirmières qui
veillait sur lui. 
Après avoir découvert qu’elle était compa-
tible avec son patient, à 99 %, l’infirmière
a accepté de lui donner l’un de ses reins. La
greffe a eu lieu en juillet 2014, offrant du
répit à Giacomo.  
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Les adieux d
échirants de

 sa compagne...

Une cérémonie pleine d
'émotions...

Le 23 janvie
r 2018, le co

médien Arnaud
 Giovaninett

i est

mort à l'âge de
 50 ans. C'es

t sa compagne, Judith

d'Aleazzo, qu
i annonçait d

eux jours plu
s tard la disp

arition

de celui qui i
nterprétait L

aurent, l'ex-m
ari de Candic

e

Renoir dans 
la série de TF

1 du même nom.

Évoque ses "
démons intérieur

s"

Cœur de Pira
te est réputée

 pour sa pers
onnalité auth

entique,

pour sa spon
tanéité. Ses 

fans l'appréc
ient car elle 

ne triche

jamais. "Être à f
leur de peau,

 ce n'est pas 
être faible, c

'est

vivre les cho
ses à 100 %", déclare-t-e

lle très juste
ment dans

un entretien 
accordé mardi 6 février

 2018 au Par
isien.

CCœœuurr  ddee
  PPiirraattee

Comme un crime de lèse-
majesté. Après avoir
annoncé fièrement
qu'elle serait l'une des
têtes d'affiche de son
prochain film, The Death
And Life of John F.
Donovan et l'avoir sub-

limé sur une affiche offi-
cielle, Xavier Dolan a
finalement coupé au
montage Jessica
Chastain. L’actrice
américaine, actuellement
dans les salles avec Le
Grand Jeu, ne sera pas

du tout à l'écran. Le
jeune cinéaste a annoncé
qu'effacer son actrice du
film "fut un choix
extrêmement difficile".
La décision a été pure-
ment "éditoriale" et
n'aurait rien à voir avec

la performance de l'ac-
trice, Dolan affirmant
qu'"après mûre réflex-
ion", le rôle de
"méchante" de Jessica
Chastain s'insérait mal
dans l'histoire.

Xavier Dolan, le tollé : Jessica Chastain, effacée de son film, répond

JJeessssiiccaa  CChhaassttaaiinn


